
| Une enquête
à Le désastre de la bourse1FQNDATION DF

fut nécessaire et heureux; |A PAROISSEDU |

- longtemps retardée, fut un événe-

 

 

OTTAWA-----
98, RUE GEORGES

Téléphone: Rid. Bie

4, RUE LANGEVIN

Téléphone: Sher. 8025

 

 

| HULL--------

 

MOFIT
 

 

DEMAIN
Plus Froid,

MAXIMUM HIER .
MINIMUM (NUIT) .
A 8 H. CE MATIN .

Grésil. Neige
. ve x +e o 88

«vv eee. 1 D  
 

 

 

dit Sir Thomas White
 

À l'assemblée annuelle de la
Banque de Commerce,
son vice-président passe
en revue les événements
de l’année et les commen-
te d'une façon favorable.
-—Sa déclaration la plus
importante est sur la ca-
tastrophe de la bourse.

LA RÉCOLTE
TORONTO, 14 (P. C.):—Sir Tho-

mas White, de Toronto, vice-prési-
dent de la Banque du Commerce, a
exprimé des vues optimistes aujourd'-
hui, dans son discours à l'assemblée
annuelle de la banque. Il à parlé en
l'absence de Sir John Aird, le pré-
sident, qui revient
mondiale.

 

Le désastre de la bourse en octobre:
et en novembre, dit Sir Thomas, a

été heureux et nécessaire. Si la spé-
culation s'était continuée sur cette
échelle, les affaires en auraient sou-
fert inévitablement. Pour ce qui est
de la grande diminution dans la ré-'
colte de 1929, l'orateur est d'avis que
la valeur au comptant peut être aussi
considérable pour les producteurs
qu’elle l’a été l'année précédente, où
la production était le double de celle
de cette année.

Sir Thomas fait aussi des commen-
taires sur l’état satisfaisant des in-
dustries de pulpe et de papier, de bois
de construction, de minéraux, de pé-
che et d'énergie et sur la remarqua-
ble expansion des manufactures ca-
nadiennes. I! parla aussi des possibi-
lités d'augmentation de commerce
dans l'empire. Plusieurs difficultés
surgiront sans doute, dit-il, mais il
n'a pas de raison pour laquelle, vu
le résultat des délibérations de Ja
conférence économique impériale, li
n'y aurait pas augmentation maté-
rielle du commerce dans l'empire par
suite du remaniement du tarif, d'’ac-
cord avec le développement écono-
mique et Jes aspirations des diverses
parties qui composent l'empire. Le
moyen le plus pratique d'arriver à
cette fin serait l'extension du prin-
cipe des préférences déjà en vigueur.
Le libre-échange déns l'empire peut

à peine être regardé comme pratique
aujourd'hui. La coopération dans
l'empire plutét que la consolidation
de l'empire semble constituer les fu-
tures mesures à prendre.
L'orateur fait remarquer que les

activités en affaires, au cours de la
première moitié de l’année écoulée,
ont dépassé les prévisions les plus
optimistes. Cet état prospère a mar-
ché de pair avec la manie des spé-
culations de bourse, qui a affecté
presque tout le continent dans une
mesure sans exemple dans son his-
toire financière. L'inflation dans les
valeurs des stocks amena l'inflation
inévitable dans le crédit. En octobre
et novembre se produisit le désastre.
On éprouve naturellement de la
sympathie pour les nombreuses vic-
times de cette spéculation, mais on
doit admettre que la catastrophe,

ment nécessaire et fortuné. Si la spé-
culation se fût continuée, les affaires
en général, non seulement sur ce
continent mais encore en Europe,
auraient été inévitablement grande-
ment affectées. Les pertes subies en
Canada sont en proportion moins
grandes qu'aux Etats-Unis, en partie
à cause de l'attitude des banques ca-
nadiennes.

Sir Thomas fait remarquer qu’on
beaucoup exagéré les pertes subles

pâr les affaires en général.
L'orateur parle ensuite de Ja récol-

te. Les 272,000,000 de boisseaux de
blé, comparés aux 544,000,000 en 1928,
et les 143,000,000 de boisseaux d'avoi-
ne, comparés aux 297,000,000 en 1928
ne peuvent représenter une perte en
argent, par suite de ln meilleure
qualité et des prix plus élevés et de
la réduction des dépenses pour la
main d'oeuvre. L'an dernier devrsit
être regardé comme une except.on
dans notre production de grain. Mal-
gré la surproduction de blé en 1928,
on a pu non seulement disposer de
400,000,000 de bolsseaux de 1928 sur
le marché international jusqu'au 31

juillet, mais encore obtenir une hau-
te moyenne de prix pour l’année. Sir
Thomas parle aussi du retard dans
l'exportation du grain, à cause du
manque de demande, ce qui a dimi-
nué les revenus de transport. On es-
père qu'il y aura compensation quand
on expédiera finalement le grain.

L'état des fermes dans l'est du
Canada 8 été plus prospère qu'au
cours des récentes années, à l'excep-
tion de certains endroits d'Ontario.
La remarquable expansion de l'in-
dustrie canadienne n’a pas été con-
finée à l'ect. L'industrialisme dans

d'une tournée,
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JOHNNY MENARD, de West Ox-
ford, Ont, âgé de 104 ans, prétend
être le plus vieux Canadien en
existence.

CONFERENCE LE
7 FÉV SUR LA
TREVE DU TARI

Vingt-six Etats y seront re-
présentés.—Ce sont tous
des Etats européens, à
l'exception du Cuba. —
Le Canada n’a pas encore
répondu à l'invitation:

DES OBSERVATEURS
GENEVE, 14 (G. Hambleton, P. C.)

—Les gouvernements de la Grande
Bretagne et du Libre-Etat d'Irlande
sont les seuls de l’Empire britanni-
que à prendre part à la conférence
diplomatique sur la trêve tarifaire.
Cette conférence sera tenue le 17 fé-
vrier, en vertu d'une décision du
conseil de la Société des Nations.
Le Sud-africain, l'Australie,  l'E-

gypte, l'Inde et la Nouvelle-Zélande
ont fait savoir à la Société qu’elles
n’ont pas l'intention de prendre part
à la conférence. Le Canada n'a pas
encore répondu à l'invitation.
Tous les Etats européens membres

de la Société enverront des représen-
tants à la conférence, & l'exception
de l’Albanie et de la Lithuanie, qui
n'ont pas encore fait connaître leur
décision. Cuba est cependant le seul
Etat non européen qui y prendra part
entièrement. Le Brésil et la républi-
que Dominicaine enverront des obser-
vateurs.
Les Etats qui seront représentés

sont au nombre de vingt-six, y com-
pris la Grande Bretagne et le Libre-
Etat d'Irlande. Ce sont tous des
Etats européens, excepté Cuba.

Le conseil a aussi proposé au-
jourd'hui d'exécuter les instructions
en vue d'amender le pacte de la S.
des N. pour le rendre conforme au
pacte de Paris.

L’hon. A. Henderson, ministre des
Affaires étrangères de Grande Bre-
tagne, rappela que la Grande Bre-
tagne était I'initiatrice du mouve-
ment en vue d’harmoniser les deux
pactes. A. Briand, ministre des af-
faires étrangères de France, appuya
la dclaration de M. Henderson.
Le pacte de la S. des N. a en

vue le désarmement, tout en proté-
geant la sécurité natioriale, et le
pacte de Paris est beaucoup plus
tranchant: il prote que les nations
qui l’ont signé ont renoncé à la
guerre comme instrument de politi-
que nationale.
Les signataires du pacte Kellogg

renoncent à la guerre, mais les arti-
cles 12 et 15 du pacte reconnaissent
la guerre privée en certaines circons-
tances. Un comité sera charçé d'har-
moniser cela. : l'ouest continuera sans doute a pro-

gresser. Les provinces maritimes,
sous le rapport de l'activité indus- !
trielle et commerciale, ont fait les,
plus gros gains relatifs au Canada.

emer.

M. R. W. HAMILTON '
PART POUR TORONTO

M. R. Hamilton président de l’As-
soctation des Sociétés

Canada

La première proposition de trêve
tarifaire fut faite devant la S. des
N. par l'hon. W. Graham. président
du Board of Trade anglais, en sep-
tembre dernier. Il proposa de ne pas
augmenter les tarifs internationaux

pendant deux ans.

La question de participation du

:que sur la trêve tarifaire est encore
de l'Aide à |à l'étude, déclarait-on ce matin au

l'Enfance pour l'Ontario partira ce |département des Affaires Extérieures.
soir pour Toronto, où il assistera de- |Le gouvernement y & donné son at-
main à la convention de l'associa- [tention quelque temps mais aucune
tion. In - décision n'a été prise._

 

 

LE CANOT DE PAQUIN ET LESAGE

Dick Lesage ont traversé le Canada, du Pacifique à l'Atlantique,
est actucllement exposé au magasin Henry Morgan, au rayon des
sports, jusqu'à jeudi soir prochain.
Paquin et Lesage ont prises et

exposées avec lé canot.

|

€

MONTREAL, 14.—Le canot

——
aH

—
meer

dans lequel MM. Paul Paquin et

Les photographies que MM.
leurs cartes géographiques sont

—_

à la conférence dipiomati- |tées

des Affaires Etrangères de Grande-

    

| CHRIST-ROI
|Pour les canadiens français

de la haute-ville. — M.
l’abbé E. Béchard, fonda-
teur et premier curé—
Le site de l'Eglise n’a pas;
encore été choisi.— Pre-
mière messe dans la nou-
velle paroisse le ler di
manche de février.

LESLIMITES
Par décision de Sa Grandeur Mon-

seigneur l'archevêque une nouvelle
paroisse canadienne-française vient
d'être fondée à Ottawa. Elle s’appel-
lera la paroisse du Christ-Roi, et
sera pour les catholiques de langue
française de la haute-ville. Les limi-
tes n'en ont pas encore été bien dé-
finies, mais on croit comprendre,
au’'elle sera bornée au nord par la
rue Sparks, & l'est par le canal Ri-
deau, à l’ouest par la rue Bank et au
sud par le terrain de l'Exposition.
Elle comprendra peut-être aussi quel-
ques rues qui font en ce moment
nartie de la paroisse Saint-Jean-Bap-
tiste.
La paroisse du Christ-Roi est en

somme un rameau de la paroisse
Notre-Dame.

PREMIER CURE
M. l'abbé Emest Béchard, curé de

Notre-Dame-du-Bonsecours, de Fas-
sett, P.Q. depuis un peu plus de qua-
tre ans a été nommé desservant de
cette nouvelle paroisse. Sa nomination
est officielle. Il entrera en fonctions,-
le premier dimanche de février, en
la fête de la Chandeleur. En atten-
dant la construction d’une église, les
fidèles suivront les offices religieux
dans une chapelle provisoire, À 525
rue Bank. Cet endroit est en ce mo-
ment occupé par un Dominion Store,
mais sera évacué d'ici le premier fé-
vrier. ;
Le site de la nouvelle église n’a

pas encore été choisi. La corporation
épiscopale avait songé à construire
sur la rue Argyle, mais d'ici à ce
qu'on connaisse l'étendue exacte de
la paroisse on ne prendra aucune
décision, ;
M. l'abbé Béchard, nouveau curé,

dès son entrée en fonctions fera un
relevé des conditions de même qu'un
recensement et fera ensuite rapport
aux autorités diocésaines. Ce n'est
u'alors qu'on choisira le site de

l’église.
1 y à dans cette nouvelle paroisse,

environ 300 familles canadiennes-
françaises. .
M. l'abbé Béchard. fondateur et

premier curé de la paroisse du Christ-
Roi. a fait ses études classiques au
collège Bourget, de Rigaud, et ses
études théologiques au séminaire
d'Ottawa. Il est originaire de Rock-
land, Ontario. Il est très bien connu
dans la capitale ayant été vicaire à
Sainte-Anne pendart quelque temps.
M. l'abbé Béchard est curé de Fas-
sett depuis quatre ans et cinq mois.

A FASSETT .
M. l'abbé Paul-Emile Brunet, ci-

devant desservant de Pointe-aux-

Chênes, a été nommé curé de Fassett,
en remplacement de M. l'abbé Bé-
chard,

DES RUMEURD
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HARRY C. NIXON
SERAIT CHOISI CHEF

DES PROGRESSISTES
TORONTO, 14— . Harry C. Ni-

xon, ancien secrétaire provincial

dans le cabinet Drury, sera choisi

chef du groupe progressiste de la lé-
gislature d'Ontario, à une assemblée
de progressistes ui sera tenue -ici
mercredi, a-t-on appris hier . soir.

En ce cas M. Nixon sera en tête
d'un groupe de quatre progressistes.

Le seul fermier-uni de la législatu-
re, M. F. Oliver, de Grey-sud, fera
croit-on, partie du groupe. Les qua-
tre progressistes élus aux derniéres

élections provincicles du 30 octobre
dernier sont: MM. H. C. Nixon,
Brant; T. K. Slack, Dufferin; D. J.
Taylor, Grey-nord; W. G. Medd,
Huron-sud.

 

   
 

   
Les photographies cl-haut repré-

sentent (1) HARVEY MILLS et (3)
ISAAC-W.-C. SOLLOWAY, courtiers
en valeur miniéres, auxquels le gou-
vernement d’Alberta intente des
poursuites. L'hon. W.-H. Price, pro-
cureur général d’Ontario, dit que sa
province n’intentera pas d’action en
la matière. Au (2), on voit le nou-
vel Jmmeuble Solloway-Mills, à To-
ronto.   
 

 

Denison régistrateur des

L'enquête durera deux ou 

DEUX INSPECTEURS ARRIVENT
DEMAIN POURFAIREENQUETE

(De la Presse Canadienne)

TORONTO, Ont., 14.—A la suite de certaine
plaintes portées par le département du Procureur
Général de l'Ontario, on commencera demain matin
à Ottawa une-enquête financière, sur certaines ques-
tions affectant directement les compagnies et les cour-
tiers de la capitale et des environs. Le colonel W. W.

Norman Harris, conseil financier au département du
Procureur Général partiront ce soir pour Ottawa.

Cette enquête sera faite en vertu de la loi onta-
rienne dite Ontario Security Frauds Prevention.

compagnies en Ontario et

trois jours, croit-on.    
Hlet c’est alnsi qu’il convient dans une

  
UNINVENTAIR
SALLE DES RÉUNIONS DE COMPLOTS

ALAS. des,

 

On prend des précautions
extraordinaires pour pro-|
téger les délégués italiens,
contre les complots anti-|
fasciste.—Diverses ques-
tions sont traitées, telles
que celles des ratifica-
tions et de la Palestine.

GENEVE, 14. — La réunion du
Conseil de la Société des Nations

{s'est ouverte hier dans une atmos-
phère agitée. Des rumeurs de com-
plots antilascistes, réels ou imagi-
maires, ont fai prendre des précau-
tions extraordinaires pour protéger
les délégués italiens. Des détectives
placés aux portes ont examiné avèc
soin toutes les cartes d'entrée et sur-
veillé les corridors. Aucun automobi-
liste ne fut autorisé à faire station-
ner sa voiture en face de l'édifice.
Toutefois, dans la salle même du

conseil, Dino Grandi, ministre des
Affaires Etrangéres d'Italle, parais-
sait impassible entre Aristide Briand
et von Schubert, représentants fran-
çais et allemand respectivement. Le
conseil, sur motion de M. Grandi,
décida de nommer un comité, dont le
personnek sera choisi plus tard. pour
faire enquête sur un vieux problème
difficile, celui de la ratification des
conventions. Les conventions adop-"|

aux assemblées précédentes n'ont
eu que peu d'effet, vu le délai ap-
porté dans la signature et la ratifi-
cation.
Le comité en question sera chargé

de faire enquête tant sur les délais
apportés dans les ratifications que
sur les moyens de les augmenter.
L'hon. Arthur Henderson. secrétsire

Bretagne. appuya fortement la mo- |
tion au nom de son pays. Il annonce
que dans deux semaines, il soumet-
tra à la chambre des communes an-
slaise une résolution en faveur de la
ratification de la ture de la
clause facultative des statuts du tri-
bunal mondial. “Dès que la chambre
approuvera cette résolution, dit-il,
nous la ratifierons sans délai. Nous
croyons que la mise en vigueur de la
clause facultative sera un grand pas
vers la consolidation du travail de ia

Suite à is Se page
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EDELA

DU CONSEIL DE VILLE
Cette salle contient pour $4,301.95 de mobilier. — Va-

leur historique de certains objets. —Chaises échevi-
nales qui datent de 1876. — Le fauteuil du maire.—
Portraits des anciens maires.

Ce n'est peut-être pas connu
mais c’est un fait à noter que la
valeur des meubles dans la salle
d'audience du conseil ‘dé ville 'at-'
teint le chiffre imposant de
$4,301.95, d'après l'inventaire pris
ces jours-ci. L'ancien inventaire
ne donnait une évaluation que
de $2,514.
Les chaises et pupitres des

échevins et commissaires ont une
valeur historique car iis datent
de 1876. Il y en a 27 qu'on éva-
lue à $1,895. Le fauteuil du maire
& une valeur de $400, d'après l’in-

 ventaire mais, en réalité, elle vaut teau municipal.: Cl ga p

PERCEPTION DES
TAXES AUX INDES

CALCUTTA, Indes, 14— (Cable
P. C. via Reuter) La mise en vigueur
rigide de la clause du code pénal
hindou qui prohibe les réunions a eu
pour effet de faire cesser la campa-
gne ‘contre la taxe” autrefois si ar-
demment menée.
Un ,uart de la somme trimestriel-

le à percevoir a déjà été obtenue
depuis la fin de l'année dernière.
Chendra Roy, chef du mouvement

dont le moto est “pasde taxes”, ar-
rêté à Bandhila et accusé d'avoir
refusé de payer ses taxes. a égale-
ment été inculpé de tentative de
meurtre sur la personne d’un per-
cepteur de taxes. Roy est secrétaire
dueomité local du Congrès à Band-
ila.

 

 

 

au moins $750, Le tapis est évalué
a $400.

* On'a fixé a $600 1a valeur des
portraits des anciens res
Cook et Stewart et de l’ancien
commissaire Davidson: comme ils
sont peints a l’huile, leur valeur
doit être beauocup plus élevée,
Quatre peintures et pointes sè-
ches sont évaluées à $400.
Cet inventaire qui est pris de

temps à autre ,est fort intéres-
sant, car il donne au public une
idée de la richesse de son cha-

PROPRIÉTAIRES DE
RADIOS A L’AMENDE

Sept autres propriétaires de radio
ont été mis à l'amende en cour de
police ce matin pour avoir négligé de
se procurer je permis nécessaire du
ministère de la Marine et des Pê-
cheries. Ce sont: Raymond Dubois,
71 rue Cobourg; H. A. Lafleur, 88 rue
Cobourg; Freel Burke, 374 rue Mc-
JKay: Mme E. Ellen Harris, 137 ave-
nue Blackburn; Célestin Berthelotte,
14 rue Chapel; C. P. Armstrong, 419

rue Mcleod et Victor Nolet, 200 rue
Clarence. L'amende a été de $5.00
plus $2.00 de frais dans chaque cas.
Les accusations étaier.t portées par
M. R. S. McWatters, du minsitère de
la Marine et des Pêcheries.
D'autres accusations seront portées

ces jours-ci.
 
 

 

LA COUR ROYALE

effet, le prince Takamatou, frère
cesse Kikuko Tokugawa, cousine

paftiront pour un voyage autour

les hôtes du gouverneur général 

VISITERAIT LA CAPITALE
I! est possible que nous aurons, le printemps prechain, l'honneur

d'accusillir parmi nous des membres de fa cour royale du Japon.

tre du Japon au Canada, se marieront en février et immédiatement

Pendant leur séjour à Ottawa, le prince e2 la princarse seront

que ceux du ministre du Japon au Canada.

DU JAPON

En
de l'empereur Hirohito, et la prin-
de M. lyemasan Tekugawa, minis-

du monde. .

et la vicomtesse WiHiingdo®, ainsi    mpgsCI —
—2
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DISCOURS AUX
PELERINS DE N.
DAME DU SALUT

Voici le discours que le Pape adrcs-
sa le 23 décembre aux pèlerins de
Notre-Dame de Salut.

Chers fils et chères filles,

LA VOIX DU PAPE. |

|
!

Nous sommes heureux de la visite
que vous venez Nous faire, au lende-
main de notre jubilé, et je remercie
Notre-Dame de Salut, cette trés bon-

ne et très grande Dame, de Nous

avoir donné cette joie, cette grande

joie: C’est le troisième pèlerinage

qu'elle conduit cette année, sous la

direction des bons l’ères de l’'Assomp-

tion, qui sont des guides très habiles

et très intelligents, et quil ont su

vous présenter si bien. Et je ne

compte pas tous les autres pèleri-

nages, très beaux et très grands, qui

sont venus de France, de la France

si dignement représentée par vous.

Nous sommes très touché de ce té-
moignage affectueux, de Ces senti-

ments envers l'Eglise. C'est au nom

de la France, de votre France, de

Notre France, que vous êtes venus

ici: toute ja foi et l'attachement de

ces chers fils français se traduisent

par ce pèlerinage à la maison et à la

personne du Père commun, à Jésus-

Christ lui-même, puisque Nous som-

mes, Nous, son représentant sur la

terre.

Vous avez voulu passer ici la très

belle fête de Noël, et vous avez très

bien choisi le jour entre Notre jubilé

et ces fêtes si belles, sl divinement

belles, de Noël, pour venir dans la

maison du Père commun. Vous êtes

venus vous mêler à la vie paternelle,

famille bien constituée, car le jubllé
du Père est lu fête des enfants. Notre

jubilé sacerdotal est ainsi une fête,

une “cure” pour les âmes, Vous

êtes venus puiser un renouveau de

votre vie chrétienne et catholique

aux pieds du Vicaire du Christ.
Nous sommes aussi très touché par

votre adresse de filial attachement et
par votre généreuse obole que vos

guides Nous ont remises. Votre géné-
rosité ne Nous étonne pas, mais vos
délicatesses Nous touchent profon-
dément, et elles Nous sont très agréa-
bles. Mais l'offrande qui Nous ré-
jouit le plus, c'est l'hommage de
votre visite, de vos personnes: voilà

le cadeau le plus précieux. Vous êtes
venus avec votre intelligence, avec
votre coeur, avec toutes vos affections

actuelles, pour témoigner de votre at-
tachement à l'Eglise.
Soyez donc les bienvenus dans la

maison du Père commun. Nous som-
mes heureux comme le roi-prophéte,

qui voyait son peuple autour de lui
et qui s'écriait: Et populum qui in-
ventus est, vidi cum ingenti gaudio:
le peuple qui est là devant moi, qui
se trouve là, qui inventus est, je le
vois avec grande joie. Et nous ajou-

tons avec le même roi: Custodi hanc
voluntatem: Gardez, Seigneur, cette
volonté. Quelle volonté? la volonté de
rester de bons fils de l'Eglise. Cette
volonté qui se manifeste, je ne dis pas
par votre voyage, mais par votre
pèlerinage.
Nous faisons donc le voeu que

vous restiez tous de véritables en-
fants de I'Eglise, que vous lui de-
meuriez fidèles. Que cette visite aug-
mente votre amour pour Rome, qui
est le roc sur lequel l'Eglise est bâ-
tie. L'Eglise est une mère très gran-
de et très bonne, Nous Nous rap-
pelons les paroles d'un grand évêque
français que Nous avons entendues
au temps de Notre jeunesse, et qui
Nous sont restées bien gravées dans
l'esprit: “L'Eglise est une grande
mère, si grande, que nous tous, nous
sommes, pour elle, comme des petits
enfants ou des petites filles sur les
genoux de leur mère.”
Mais, après ce voeu, Notre Bénédic-

tion s'étend à tous vos désirs, à toutes
vos aspirations, à toutes vos inten-
tions: car ce que désirent les en-

fants, le Père le désire aussi: les dé-
sirs de votre s&nctification, qui seront
toujours exaucés, et tous les désirs
portant sur les divers éléments de
votre vie. Nous bénissons aussi Je
côté matériel car, même celui-là, nous
ne pouvons le négliger tant que nous
sommes sur cette pauvre terre; et
Nous bénissons tout ce que vous por-
tez actuellement dans votre coeur,
Nous voulons que Notre Bénédic-

tion vous atteigne tous et toutes, cha-

cun et chacune; que Notre I3énédic-
tlon paternelle descende sur vous, sur
vos personnes, sur vos familles, aur
vos oeuvres et sur toute ja chère
France, et sur cez hons Pères de j'As-
somption, qui savent vous guider si
bien, mais Nous désirons surtout que
la bénédiction de Jésus, que toutes
les graces que Jésus vous donne, pas-
sent par la bénédiction de son pauvre
Vicaire: qu'il bénisse toutes les chè-
res chosez, les chères personnes, les
chères affaires, les chères oeuvres,
les chères aspirations que vous por-
tex dans votre coeur, vous tous et
toutes, chacun et chacune. Nous dé-
sirons que cette Bénédiction vous
suive partout, et pénètre toute votre
vie.

+

Pour que les fruits de votre pèle-,
rinage vous restent toujours, Nous:
voulons vous donner ces médailles|
que nous envole la Sainte de LA-
sieux: elles viennent de France, elles
;y retourneront par vous. Elles rap-
pellent Notre jubilé et montreut sain- -
te Thérèse, comme patronne des Mis-|
sions. Dans votre pays, vous serez
des missionnaires, des apôtres de la
bonne parole, de la bonne édification,
du bon exemple, et surtout de la priè-
re, qui est un apontolat possible à
tous et très puissant zur le coeur de
Dieu. Je les remets tre Jes mains
de votre guide (T. R. P. Gervais),
qui vous les distrihuera lui-même.
Te Pape dit ensuite an T. R, P.

frervais qu'il aceovdait volontiera aux
prêtres avant charge d'âmes la fa-

 

    

 

Lois provine
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pour la protection
contre |

 

es fraudes
 

Chaque province aurait
bientôt sa loi de protec-
tion contre: les opéra-
tions frauduleuses a la
bourse.— Certains cour»
tiers demanderaient une
enquête. — Le Manitoba
entreprend une vérifica-
tion dans les maisons fi-
nancieres.— But de I'Al-
berta.

L’HON.BROWNLEE
EDMONTON, Alta, 14. — Chaque

province du Canada aura sous peu
une loi de Protection contre les frau-
des, telles gue celles d’Alberta et
d'Ontario, de l'avis de l’hon. J.-F.
Lymburn, procureur général de I'Al-
berla. ‘Depuis des mois, a dit M.
Lymburn à la Presse canadienne hier
soir, l'Alberta a travaillé à une en-
tente en vertu de_laquelle toutes les

 

" provinces coopéreraient ensemble pour
exercer le contrôle sur les maisons de
courtage. Ceci se ferait Au moyen
d'une loi pareille dans chaque pro-
vince. M. Lymburn rapporte avoir con-
féré récemment avec l'hon. W.-H.
Price, procureur général d'Ontario, W.
S. Edwards, sous-ministre de la Jus-
tice à Ottawa, avec les représentants
du gouvernement de Québec et ceux
du Manitoba.

“Il semble hors doute, dit-il, que
toutes les provinces édicteront des
lois pareilles à celles qui existent pré-
sentement dans cette province et en
Ontario. Ce sera un projet national
et quand une province commencera
une enquête chacune des autresprovin-
ces en lera autant. En d’autres ter-
mes, toutes les provinces coopére-
ront.”

LES COURTIERS
TORONTO, S.P.C., 14, — L'hon. W.

H. Price, procureur général d'Ontario,
a refusé hier soir de commenter les
rumeurs en cour dans les milieux de
courtage à l'effet qu’un certain nom-
bre de courtiers ont l'intention de de-
mander au gouvernement provincial
de faire une enquéve, probablement
par commission royale, au sujet dcs
affaires des bourses de Toronto.
Les courtiers étaient tous en émoi

hier au sujet de l'arrestation de I.
W. C. Solloway, et- Harvey Mills,
président et vice-président de la mai-
son Sälloway-Milis, Ltée.
On laisse entendre que les promo-

teurs du mouvement croient que pa-
reille enquête clarifierait l'atmosphère
et restaurerait la confiance chez le
public.

ENQUETE MANITOBAINE
WINNIPEG, Man. S.P.C., 14. — A|S

l'exemple du ‘gouvêrnement Ge l'AI-
berta, celui du Manitoba a institue
hier une enquête au sujet des agis-
sements des maisons de courtage sur
les bourses de l’ouest. Des vérifica-
teurs ont commencé l'examen des li-
vres de Solloway-Mills et Cie et de
Stobie-Ferlong-Matthews, Ltée.
Le ministère manitobain du proecu-

reur général, qui a ordonné l’enquête
à Winnipeg, n’a pas déposé d’accu-
sations.
Entretemps. Isaac-W.-C. Solloway

et Harvey Mills, président et vice-
président de Solloway-Mills, sont en
route pour Calgary oû 1ls devront re-
pondre à des accusations “d'agiotage
pour causer du tort” à plusieurs ci-
toyens. Ces accusations ont été por-
tées par le gouvernement de l'Alber-
ta. M. Mills, qui a passé à Winni-
peg hier, esco d'un gendarme, a
déclaré qu’il doutait fort que la cause
eut été soulevée si la bourse de CaJ-
gary avait les facilités requises pour
administrer ses affaires.
On se rappelle que M. Solloway a

déclaré qu'il ne voudrait pas que la
poursuite que le gouvernementalber-
tain lui a intentée cause la moindre
perte ou la moindre peine à la popu-
lation du Canada, Certains observa-
teurs considèrent que l'affaire Sollo-
way-Mills a eu un effet légèrement
déprimant sur les huiles à Calgary et
Vancouver.

UN AJOURNEMENT
Quand les deux autorités de la

maison Solloway-Mills comparaitront
en cour de police à Calgary mercre-
di matin, on s'attend à ce que la
Couronne demande un ajournement
de huit fours avant l'enquête prélimi-
naire, Les formules d'accusations
mentionnent les noms de MM. Harold
Hendreickson et L.-E. Masson “et di-
verses autres personnes” comme ayant
été complices de MM. Solloway et
Mills. Aucune accusation cependant
ne pèse sur MM. Hendrickson et Mas-
son. directeurs Bien connus de la
maïson Solloway-Mills.
L'enquête entrenrise par Ja gouver-

nement du Manitoba, basée sur la
Loi de sécurité contre les fraudes,
vise à vérifier les métfiodes de tran-
sactions,
“Nous accueillons favorablement la

vérification du gouvernement manito-
  eur de donner la Bénédiction papale,

£

Suite à la 5e page
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M. EDMOND DESCHENES. nommé
rAjoint du président da Canadien
National, pour s'occupez des Lud-
gets de ia compagnie,
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La Librairie

| du “Droit”
J

TRAITE DE L'AMOUR DE DIEU,
par saint Francois de Sales.
“Nul n'a pius d'autorité que Frans

çois, parmi les spirituels de son
temps. La doctrine très mesurée maig
très décidée de saint François ras-
surera les timides que paralyse la
peur du quiétisme ou de l'illusion:
ells disciplinera les indiscrets et les
téméraires.” L'abbé Brémond. .
Saint Francois de Sales et son

traité de l'amour de Dieu sont trop
connus pour que nous insistions dae
vantage.
Pour les deux volumes, 60 sous au

tomptoir, 75 sous par la poste.

LOUIS VEUILLOT A ROME, par
D. Roland-Gosselin.
“Rome, cette fiancée éternellement

‘jeune de toutes les jeunes Ames,
| parée de sa vieille gloire et des fleurs
renaissantes de son éternel prin-
temps! On y a des éclairs qui font
comprendre que des éternités ne
pourraient être qu'un instant.
On se réveille comme d'un rêve,

mais c'est la vie où l’on se sent re-
tomber qui parait le rêve. On a en
trevu à Rome l'abri évernel, l’éterni
triemphante de la justice, de la
lfberté, de le charité l'éternité de
l'acoration.” — Veuillot.
Volume abondamment illustré des

photographies de cathédrales et des
personnages romains.
Av comptoir 75 sous, par la poste

83 sous.

 

 

LA FEMME AUX YEUX OU-
VERTS, par Pierre L’Ermite.
Roman ou dominent la pensée ca-

tholique, l'unique désir du triomphe
des bonnes causes. La campagne, sorf
bonheur. L'exode pour la ville. Læ'
Cité, ses vices, ses laideurs, ses mista,
res. Triomphe final de la vérité, de
le vertu, de Dieu.
Au comptoir 35 sous, par la posis

42 sous.
. se

LES FAUSSES MAXIMES DE LA
JEUNESSE, par H. REVERDY.
Fausses maximes sur la morale, sur

I'outorité des parents, sur le mariage
et la famille, sur le travail et la pro-
fession. “La force ou plutôt le venin'
des ‘fausses maximes tient Unique-
ment à votre respect humain. es
pourraient au fond, se ramener à
une seule: que diront les autres,” 185
pages.
Au comptoir, 75 sous: par la poste

2 sous,
* LJ *

MES ENTRETIENS AVEC FOCH,
par Ch. LE COFPIC.
“On me parle de génie. Bah! 11 ne

s'agit pas de génie! Mais j'ai réflée
chi: cela s'entend. A l'heure de læ
décision, quand il fallait dire le oui
ou le non dont allait dépendre des
milliers de vies, j'étais, et je le sen-
tais, l'instrument de la Divine Provi-
dence. Pas & mol, Seigneur, non qué
la gloire ne soit pas ur moi mais
pour ton Nom.” Ce livre que nous
vous offrons vous fera connaître ce
grand héros français, agent de la vic-
toire, vous montrera, dans l'intime
de sa grande âme, le chrétien con-
vaineu se laissant toujours guider
par les principes religieux et expli-
quant tout à travers le prisme de la
foi chrétienne. par l'action immédia-
te de la Divine Providence, 225 pages.
Au comptoir 85 sous, par la poste

92 sous.
es

LA HALTE SACERDOTALE, par
Mgr GONON, évêque de Moulins.
Jésus et le prêtre, 12 retraites du

mois. Spiritualité inspirée par les
Praumes et les Evangiles, 246 pages,
Au comptoir $1.50, par la poste

$1.60.
. oo

ADRESSE POSTALE: La Librafe
rie du “Droit”, case postale 554, Ote
tawa, Ontario.
ADRESSE LOCALE: No 370 rue

Dalhousie, Ottawa. Tel. Rideau 516.
mr

LES ÉLECTIONS DU
| 30 OCTOBRE DERNIER

ONT COÛTÉ $550,000

TORONTO, 14. Les élections pro-
vinciaies du 30 octobre dernier ont
coûté à l'Ontario environ $550,000,
d'après Charles A. Fitch vérifice-
teur des comptes à la législature de
Toronto. Un escompte de $525,000 a
déjà été payé.
   
 

TORONTO, 14. — Une profonds
Cépression. concentrée dans l'Illinois,
sr déplace dans la direction
Crands Lacs et occasionne de la neie
52 et de la pluie sur son passage.
‘Ailleurs 211 ‘fait beau et modérément
froid. La pression est élevée dans les
Provinces ritimes et gagna en ine
tensité dans le nord-ouest du Cana-
ca. Le temps se refroidit de nouveau
érns l'ouest.
* Pronostics -— Vallée de l'Outaouais
et Haut-Saint-Leurent: Forts vents
€: l'est, pluie et grésii ce soir et une
rartie de la journée demain. Plus
f:oid ensuite. neige.
Maximum hier . . , , , . » 38
Minimum durant ls nuit , . 38
A 8 heures ce matin: Prince Rue

Wert, 20; Victoria, 24; Kamloops, 4
-ous zéro: Calgary. € sous zéro; Ede
1monñnton, 12 sous zéro: Prince Albert,
14 sous zéro; Winnipeg, 4 sous zéro;
Sault Bte-Marie, ; ‘Toronto, 32%
iKingston, 26; Ottaws, 26; Montréal,
|14: Québec, 14; St-Jean, N.-B, 143
{Hallfax, 18; St-Jean, T.-N., 12%Dé-
iro. 36, New-York, 48; Charlottes
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      Commençant cHEZ
Mercredi

  

  
    

   

E
N
A

 

enteSemi-AnnuelledeMeubles
Une vente très importante. Tout l’assortiment de Meubles pour Vivoir, Salles a Diner et Chambres à coucher à de véritables aubaines

et aussi plusieurs nouveaux modèles achetés spécialement.

Commencant
Mercredi
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(à Une Alléchante Aubaine
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3 Mobiliers de Chambre à Coucher+4

2 Régulier $175.00, pour
4
33 sn

2
> C ttravant Mobilier de Chambre à Coucher de 5 morceaux, en vérl-

= table foyer se compose d'une grusse toilette, d’un coffre, d'une table-coiffeu-

= se, d'un lit et d'un banc. 11 est joliment fini facon antique. Une aubaine

= appréciable qui vous permet d'acheter un fascinant mobilier à un prix éco-

= nomigue. 1'rix de Vente Semi-Annuelle, $135,

4 oye * so
2 Mobilier de Chambre à Coucher Fini Noyer
») .

= de 5 morceaux, $92.50
= Valour courante de $135
pe Un Mobilier de Chambre à Coucher, fini noyer, d'une attrayante con-
= ception, se compoant d'une toilette, d'une table-coiffeuse, d’un chiffe-robe,
LZ d'un lit et d'un banc. Fini façon antique. Une extraordinaire aubaine qui
= vous permet d'acheter un mobilier de qualité à un prix économique, Prix
= de Vente Semi-Annuelle. $92.50.

=
= e * .

4 Extraordinaire Aubaine en=

= e e P e

3 its de Bois désassortis= "DCE:
> » ° » %

w= . °= Régulier $24.75. Pour écouler a
= La quantité est Imitée. Il vous faudra
= donc agir promptement. Ce sont des lits
= de bols solide de mobillers et que le ma-
= nufacturier nous a vendus à un”prix très “
= spécial. Is mesurent 4 pieds, 6 pouces, et
= sont finis en noyer antique ou français. }   

Vaste Assortiment

de

LAMPES

J
E
U
I
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A    

 

   

 

=
=+ À Prix Spéciaux pour la
= Vente Semi-Annuelle
> Une occasion pour acheter de fascinantes lampes
iY électriques à de grosses épargnes. On trouvera ce qui
Li suit dans l’assortiment:—

= Lampes Junior
= Un choix de pieds en modèles artistiques, finis
2 noyer, acajou et polychrome, et abat-jour couverts de
= sole en les plus nouvelles dispositions, Prix de vente
a z2omplètes avec pieds, 10 5
4 thacune. i

A
R Lampes de Bridge

Plusieurs modèles différents de pleds, avec abat-
jour de parchemin ou de sote. Prix de Vente, $6 75
complètes avec abat-jour. . . a
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$ Mobiliers de Salle à Déjeuner
= Construction robuste, joliment colorés et laqués.

= Prix de Vente 26 9 6 morceaux
= Semi-Annuelle © tels que le cliché.

2 Se composant d'un buffet, d'une table & abattants et quatre chaises,
NX ces mobiliers sont finis laqués et ont une garniture décorative. Ils sont

Q splendides pour la salle À déjeuner ou une petite pièce. Une variété de
couleurs au choix.

Aussi des Mobiliers de Salles à Déjeuner, finis lequés, d’une autre qua-
lité, Prix de vente, $34.50,

Seulement 6 Buffets Déclassés
Attrayants Buffets, construits de chêne solide et bien sec

et fini Vieil Anglais. Régulier $57.50. Pour $39 75

€ .
éaouler dans la Vente Semi-Annuelle, cha-
cun .. .. .. .. .. .. La) . ee. 60 da se #85
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Nécessaire Paniers
x ® LY ° j

i a Desservir à Panier de Rebat
a de Noyer Solide 0 °
na Toute les liôtesses apprécie-
= rafent un nécessaire à desservir en sier
PS pour servir les thés sans cérémo- Seulement 100 paniers à papier
= nie. En un fascinant modèle, en de rebut, en osier, fini brun. Tant
=) noyer et fini antique. Régulier qu'il y en aura, prix de vente
= $10.50. Prix de vente, chacun,

= 6.95 $1.29= ° °
=     
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Le Mode du Club des Amateurs de Foyer
st à votre disposition si vous désirez meubler votre foyer et payer suivant vos revenus.

D'après ce mode vous payez seulement

UN DIXIEME ACOMPTE ET
le Solde en Dix Versements Mensuels Egaux--- pas d’Intérêt

Tout montant à partir de $25.00 et plus peut être payé suivant le Mode du Club des Amateurs de Foyers.

EMMAGASINAGE et ASSURANCE GRATIS
(Storage)
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Mobiliers Chesterfield

de Mohair
Mobillers de trols morceaux, couverts de

mohair taupe ou bleu et munis de coussins
réversibles 2 ressorts

Marshall, couvertes en Go 50
moquette ou frieze. Ré- ®
gulier $128.50. Pour... nation à votre foyer.

 

Seulement 100,

 

Bancs de |

Chambres à
Coucher

Bancs de chambres, à
coucher bien construits,
d'une attrayante concep-
tion, fini noyer. Un gen-
re de banc très commode
en toute chambre à tou-
cher. Profitez de cette ex-
traordinaire aubailne. Va-
leur courante de $7. Prix
de Vente, chacun,

$2.75

 

 

Mobiliers /

Divanette de 3 morcesur Kroehler
Prix de Vente Complets
Semi-Annuelle avec Matelas$55

Ces attrayants mobiliers de 8 morceaux se composent d'une
divanette, d’un fauteuil à bras et d’une berceuse à bras. Se pré-

 

 

 seutent dans les finis de chêne fumé, chêne doré ou noyer. Ils
Tous genres sont bien capitonnés en stmili-cuir brun ou tapisserie. Prix de

Vente Semi-Annuelle, $55.

de Meubles S f li D bl ‘ C li Si
à Pri otas-lits Doubles a Coulisse Simmons

rix Bien faits. Sofas se transformant facilement en un lit dou-
. ble Munis d'un coussin de bonne qualité

Economiques couvert d'une attrayante cretonne. Prix de

Vente Semi-Annuelle. . . © ee . a eo » °
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des articles achetés durant
cette vente et
vraison ne
plus tard,

dont la li-
se fera que

        
    

 

SR: 4

Une Garantie à nshiebl
l’épreuve des qere i

mites avec chaque ra i.

mboilier GL TIL
hoop Fr 3

$149.50
Attrayants mobilters de trois morceaux, de mohair

taupe ou bleu avec coussins réversibles à ressort Marshall
couverts en frieze. Une appréciable aubaine en un at-
trayant mobilier qui assurera du confort et de la fasci-

Et chaque mobilier est accompagné

d’une garantie de remplacement si les mites l'affectent.
 

Seulement

50 Tables
d’Extrémité
en Noyer Solide

Une table d'extrémité
ajoute beaucoup à la com-
modité de votre mobilier
Chesterfield. Voici des ta-
bles d'extrémité en noyer
solide, munies d'une ta-
blette à la partie inférieu-
re et finies façon antique,
à une très appréciable
épargne. Rég. $7.95. Pour

$5.25
Ilya

une profusion

d’autres

grandes aubaines
en Meubles
de Valeur.

 

yovez ces splendides Mobiliers de Fibre de 6 morceaux
snrSAZGOon

Mobiliers de
à bras,
mobiliers sont joliment finis en diverses teintes de cer uêes,

___©blongueet_la Causeuse et les chaises so cerise lag

à ribre robustes et d'une attrayante conception, se composant d’une Causeuse, d’un Fauteuil
une Berceuse à bras, d’un Porte-Fougère, d’une table de centre et d'une table d'extrémité. Ces

Les tables de centre sont d'une forme
nt Capitonnées de rretonne en fasc'*-ntes dispositions.
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de 9 Morceaux de Véritablé Noyer. Régulier $195. Pour

$159.50
Un attrayant Mobilier de Salle à Manger en véritable noyer, se compo-

sant d'un buffet, d'un cabinet à vaisselle d'une table extension piédestal et
d’une série de chaises À diner à sièges de véritable cuir. Ce mobilier se
présentent en fascinantes lignes et est joliment fini. Prix de Vente Semi-
Annuelle, $159.50.

Mobilier de Salle à Manger Fini Noyer, 9 morc.
Valeur courante de $129.60

Un attrayant Mobilier de Salle à Manger, style Reine Anne, se compo-
sant d'un buffet de 60 pouces, d’un vaisselller, d'une table d'extension et
d'une série de chaises À dîner à sièges en véritable cuir, $99 50

13ien fini en facon antique. Prix de Vente Semi-Annuelle.... e

Attrayantes

Chaises Capitonnées

de Chambres à Coucher
D'une attrayante conception et très con-

fortables. Ces chaises de chambres À cou-
cher sont couvertes de cretonne fleurie et
de bonne qualité. T1] y a
plusieurs fascinantes dis-
positions au choix. Une e
extraordinaire aubaine à

Une intéressante série de

“Chaises Chesterfield
à prix réduits pour la Vente Semi-Annuelle

Chaises déclassées de mobiliers. Cet assortiment comporte des chal-

ses chesterfield couvertes de mohair, jacquard et tapisserie. Elles sont

cotées à divers prix pour ia Vente Semi-Annuelle.

$25, $27.50, $30, $35, $39.50
Ces prix sont de beaucoup plus bus que les nrix courants.

Voici une Alléchante Aubaine en Re

Chaises Coxwel!
d’une belle apparence

Couvertes de mohair et munies de coussin:
réversibles à ressorts à couverture de frlez
Ces chaises sont très confortables et d'une at-
trayante apparence. El- 29 75
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les agrémenteront le
foyer grandement. Prix
de vente .... N
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La Vente Semi-Annuelle offre des

Lits complets recommandables
à de très bas prix

Des lite complets qui donneront satisfaction en fait de belle apparence
et de durabilité. Voici deux des spé ‘aux de la Vente Semi-Annuelle:

No 1 -- Lit Complet No 2 -- Lit Complet
Lit tubulaire d'acier, fini noyer de Lit d'acier en un foll fini de noyer

Simmons, avec piliers continus de 2 &vec piliera continus de 2 pouces et
pouces; sommiers A spirales trem- avec panneau canné au centre; som-
pées dans l'huile: et matelas de feu- mier câble souple, mais régide; et un
tre de bonne qualité avec bord roulé. matelas de feutre avec bord roulé
Toutes les dimensions 4 pds 6 pes Toutes les dimensions: 4 pds 6 pcs,
4 pds et 3 pds 3 pes. Prix de Vente 4 pds et 3 pds 8 pcs. Prix de Vente
Semi-Annuelle, Semi-Annuelle

$13.95 $16.95
 

SOMMIERS Seulement |

Câble Rigide Garanti 100 MATELAS |
Posanteur régulière

Ces sommiers câble rigide sont t
Matelas > t

bien feits et finis avec angles ar- blen couverts d coutil cendrerondis de sorte qu'ils ne déchirent qualité et finix avec bor4 rouiépas le linge du lit. Toutes les francais. Toutes les dimensions: |dimensions:4pds§ pes,4 pas. 8 4 pds 6 pca, 4 pds, 3 pds 6 pes, 3
s pes, s pcs pis. 3 s P -a ents SemisAnnuelle, pds

3

pes et 3 pds. Prix de Ven

  8595 || $3.  
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Mennonites et Suédois au Canada.

Peu de gens sont assez sages pour préférer le
est utile à la louange qui les trahit.

La ROCHEFOUCAULD.

J-"irmal indépendant en politique et totalement dévoué aux éntérêts
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Ces divers projets
mas“etteeamir ES

— Avec quel empressement

certains intérêts sont prêts à aider ces ts, — L’On-

tario et les cultivateurs anglais. — Que fait-on pour les Ca-

nadiens?

    

  

Depuis quelques jours, une certaine publicité a été donnée à

divers plans d'immigration destinés à faire venir au Canada

d’Europe ou des Iles Britanniques plusieurs milliers d’agricul-

teurs.
Il a déjà été question de l’installation, dans une des pro-

vinces de 1’Ouest, de 5,000 Mennonites. Ii parait presque certain

que ces réfugiés, malgré 1'opposition des gouvernements provin-

ciaux de l’Ouest, viendront au Canada. Une dépêche récente de

Berlin déclarait que ces futurs immigrants avaient l’autorisation

nécessaire et que les frais de transport et d’établissement seraient

portés à la fois par les sociétés mennonites et par les eompagnies

de transport. i

Que immigration intense ne soit pas très populaire dans les

provinces des prairies, on peut le juger par le fait qu’elles se sont

opposées à la venue de ces Mennonites qui sont essentiellement

agriculteurs et qui, par conséquent, n’échoueront pas dans les

villes comme tant d’autres immigrants. ;

Une soixantaine de familles suédoises arriveront aussi au

printemps, si elles acceptentl’offre qui leur a été faite par le

Pacifique Canadien. Cette compagnie de chemin de fer a en effet

offert de leur prêter $150,000 afin de leur permettre d’émigrer au
Canada et de s’y livrer à l’agriculture.

Enfin le gouvernement d’Ontario annonce qu’il en est venu
à une entente avec le gouvernement fédéral et le gouvernement
anglais afin de faire venir dedeux cent à mille fermiers anglais
que l’on établirait dans les régions de colonisation les plus pro-
pices, à proximité des écoles et des bonnes routes.

Voici done ce que font les compagnies de chemin de fer et
les gouvernements provinciaux, de concert avec le gouvernement
fédéral, dans le but d'attirer des étrangers et de les établir ici.

Une compagnie de chemin de fer offre d’elle-même $150,000
à un groupe de familles suédoises. Une offre semblable a-t-elle
été jamais faite à un groupe de cultivateurs de l’Est du Canada?
Et pourtant, cet argent ne serait-il pas ainsi mieux placé et plus
sûrement rémunérateur? .

Chaque année des milliers de cultivateurs de l’Est s’en vont
avec leurs enfants dans nos centres industriels ou aux Etats-Unis.
Tls n’ont pas les moyens nécessaires pour aller dans l’Ontario
ou dans l’Ouest. Pourtant ils ne sont pas plus dénués de ressour-
ces que les Mennonites ou les Suédois au devant desquels on
s’empresse. De plus, ils aiment le Canada qui est leur patrie; ils
sont habitués au climat, aux us et coutumes, et l’amour de la
terre ne leur fait pas défaut. Ils ont la mentalité canadienne, et
leur présence dans l’Ouest serait un précieux apport à l’oeuvre
d'unité nationale, une sire garantie d’ordre, de paix et de pxos-
périté. Ç

Que fait-on pour garder ces Canadiens au Canada? Rien ou
presque rien. Ils sont laissés à eux-mêmes, à leurs propres res-
sources, et ils s’en vont où Une ingrate destinée les pousse, la plu-
part du temps en dehors de leur pays.

Que de fois cette situation n’a-t-elle pas été déplorée! Que de
fois le gouvernement fédéral et les compagnies de chemip de fer
n’ont-ils pas été pressés d’agir! Et que demande-t-on en somme?
Peu de chose. Simplement que l’on accorde à des Canadiens les
mêmes privilèges qu’aux étrangers. Et on le demande, non pas
pour n'importe quels Canadiens, mais pour des cultivateurs de
profession ‘qui resteront sur la terre et qui n’iront pas comme
tant d’immigrants qui se prétendent agriculteurs et qui ne le sont
pas et ne le seront jamais, renforcir l’armée des sans-travail.

Cette demande est élémentaire; la finance canadienne et les
divers gouvernements Gavraient y répondre avant de faire quoi
que ce soit pour encourager l’immigration étrangère. Mais des
forces s’y opposent avec succès, dont les motifs ne sont guère
avouables, Ces motifs percent de temps à autre et ils ne sont nul-
lement inspirés par l’esprit national.

  
    

À propos de délégations
—-

 

Charles GAUTIER.

 

D'ici à l’ouverture de la qua-
trième session du dix-septième
parlement depuis la Confédéra-
tion canadienne, un grand nom-
bre de délégations viendront à
Ottawa pour mettre le gouver-
nement au courant des besoins
de telle ou telle organisation, de
tel ou tel coin du pays. Cette se-
maine le ministre de l’Intérieur,
l’hon. Charles Stewart, recevra
deux délégations, dont l'une de
la Colombie-I>ritannique, pro-
vince qui veut rentrer en posses-
sion de certains territoires, et
une autre du Nouveau-Bruns-
wick, qui veut un parc national;
le ministre du Commerce rencon-
tre aujourd’hui les trois déléga-
tions des cartels de blé canadiens,
en route pour Londres. Plusieurs
autres délégations se préparent,
et un mois avant 1'ouverture des
Chambres il ne se passe presque
pas un jour sans qu’une déléga-
tion vienne consulter les autori-
tés fédérales sur une chose ou sur
une autre. >,

Il n’y a probablement rien
d’ennuyeux, pour un ministre
qui l'accueille, comme une dé-
légation dont la mission a été
mal préparée et dont la requéte
est mal présentée. Une déléga-
tion qui ennuie le ministre à qui
elle s’adresse a, d’avance, perdu
sa cause, ou du moins plusieurs
bonnes chances de la gagner
d’emblée. Et comme ces déplace-
ments de délésués, toujours oné-
reux financièrement, ne sont pas
zonsentis pour rien, il va de soi
que les délégations qui se diri-
gent sur la capitale ne sauraient
jamais trop prendre de précau-
jlons, avant d’entrevoir les mi-
1istres du gouvernèment.
Comme exempie d'une déléga-

tion bien mal préparée, qui se

dernière, il n’y a aucune hésita-
tion à avoir à nommerl’associa-
tion canadienne des Chambres
de Commerce. Les délégués de
cette organisation ont, en pre-
mier lieu, couvert un terrain trop
grand. Leurs demandes passaient
des salaires des juges jusqu’aux
questions internationales les plus
importantes, commé la canalisa-
tion du Saint-Laurent. Ils n’ont
pas touché moins de quinze su-
jets distincts. Qui trop embrasse
mal étreint, dit un proverbe, et
nous ajouterions, ici: Qui trop
étreint manque son but! _
La délégation des Chambres

de Commerce avait un autre dé-
faut : elle a enregistré auprès des
autorités fédérales des requêtes
qui ne ressortissaient pas d'elles.
C’est-à-dire qu’elle s’est trom-
pée d’adresse. Le premier minis-
tre, dans sa réponse au mémoire
qui lui avait été présenté, le lui
à fait remarquer d’ailleurs. Pa-
rcille erreur ennuie et les délé-
gues et les ministres qui les re-
coivent, et est de nature à in-
disposer l'autorité, qui se dit, et
avec beaucoup de bon sens, que
ce qui mérite d’être obtenu vaut
la peine d'être demandé comme
il faut, et que de la négligence
dans la façon de présenter sa re-
quête indique le peu de souci
qu’on peut avoir de l’obtenir.

D'autres délégations ont en-
core des défauts pires que celui
que nous venons de souligner.
Elles ne représentent pas toutes
les personnes morales ou autres,
qu’elles disent représenter, et
c’est, à tout prendre, de la fausse
représentation.
Par exemple les autorités fé-

dérales savent que chaque année,
à pareille heure, le Congrès ca-
nadien des Métiers et du Travail présentait à Ottawa la semaine

<
se présentera devant elles avec 

blâme qui leur

des requêtes très nombreuses et
à peu près toujours les mêmes.
C’en est devenu comme une es-
pèce deroutine. Mais ce Congrès
se présente comme l'interprète
des ouvriers canadiens syndiqués.
Or il n’y a rien de plus faux.
Tout d’abord le Congrès ne re-
présente pas les Syndicats ca-
tholiques nationaux, qui sont au-
jourd'hui très imposants; il ue
représente pas une foule d’u-
nions nationales eanadiennes, qui
n’ont jamais fait partie du Con-
grès. 11 ne représente qu’une or-
ganisation, de nature interna-
tionale, et plus ou moins sous le
contrôle des Etats-Unis.
D'autre part les Syndicats ca-

tholiques se présentent, eux aus-
si, devantles autorités fédérales,
et leur délégation, par contre,
peut servir de modèle à toutes
les autres. Ils ne représentent,
en effet, que leurs unions et ne
parlent que pour elles; ils ont
soigneusement étudié les ques-
tions qu’ils présentent et limitent
leurs requêtes à un très petit
nombre de points, qu’ils entou-!
rent de toute la précision désira-
ble. Aussi ont-ils gagné la con-
fiance de ceux à qui ils s’adres-
sent, tandis que des organisa-
tions comme la Chambre de Com-
merce du Canada et le Congrès
des Métiers et du Travail affai-
blissent leurs influences respeeti-
ves par leur conduite.
Quoi qu’on en dise en certains

milieux, les ministres du gou-
vernement ne sont pas des naifs.
Ils savent juger leurs hommes.
Quand ils vous recevront ils se-
ront polis, hospitaliers, courtois,
affables, ete., etc., mais une dé-
légation vient-elle à Ottawa pour
se faire bien accueillir ou bien
pourfaire des affaires? L’impor-
tant est moins d’avoir des pro-
messes de judicieuse considéra-
tion que des actes, puisque ce
sont les actes qui comptent. La
meilleure délégation sera, sans
contredit, celle qui aura poussé
le cabinet à l’action, et non pas
aux belles paroles.

Charles MICHAUD.

AU JOURLEJOUR

Le salaire des institutrices
rurales,

Le rapport de l'honorable Cy-
rille Delège, surintendant de
l'Instruction Publique, dans la
province de Québec, contient des
chiffres intéressants sur les sa-
laires des institutrices et des ins-
tituteurs québécois.
Dans les écoles élémentaires ca-

tholiques, voici les moyennes des
traitements. Moyenne des traite-
ments des instituteurs religieux
sous contrôle, À) dans les villes,
$546 (une augmentation de $7);
B) dans les campagnes, $487
(une diminution de $5). Moyen-
ne des institutrices religieuses
sous contrdle, A) dans les villes,
$401 (une augmentation de $3);
B) dans les campagnes, $298
(une augmentation de $4). Moy-
enne des traitements des institu-
teurs laics brévetés, A) dans les
villes, $1,406 (une diminution de
$5); B) dans les campagnes,
$787 (une diminution de $10).
Moyenne des traitements des ins-
titutrices laïques brévetées, A)
dans les villes, $593 (une aug-
mentation de $2); B) dans les
campagnes, $294 (une diminn-
tion de $4). (Statistiques repro-
duites par le ‘‘Devoir’’).

M. Delâge, dans son rapport,
constate  ‘‘l’augmentation à
pas lents, trop lents, du salaire
de nos instituteurs’’, ‘‘Il est fa-
cile, dit-il, d’en faire la pénible
constatation. Nonobstant une
longue et active campagne, les
congrès de commissaires d'écoles,
les journées pédagogiques, l’of-
fre de primes alléchantes, il faut
bien, ajoute-t-il, se rendre à l’é-
vidence, à l’éloquence irrésisti-
ble des chiffres, le salaire moyen
actuel de l’institutrice rurale ne;
dépasse pas trois cents dollars.”
Après celui qui prononça le

discours en réponse au discours
du trône, le surintendant de
l’Instruction Publique rappeile
l’insuffisance du traitement des
institutrices rurales de la pro-
vince de Québec. Ce doit en être
assez pour attirer l’attention de
quelque député ou du gouverne-
ment sur ce problème.

Une opinion étrangère.

M. Etienne Gilson, que le pu-
blic d’Ottawa a eu le plaisir
d'entendre à plusieurs reprises,
raconte, dans l*‘Européen’’, une
conversation qu'il eut,‘à bord
d’un train, entre Montréal et les
Trois-Rivières, avec utr—hommc
d'affaires américain.
Le bonhomme confiait au sa-

vant professeur les succès ines-
pérés de sa visite commerciale, 1!
était venu pour trois mois et en
voilà dix qu’il était dans la pro-!
vince. Il disait avec une super-
be sans égale les espoirs que le
marché canadien laissait entre-
voir aux Américains. Il trou-
vait ici, lui déclarait-il, des fon-
dations & nu! autre endroit com-
parables, pour édifier un grand
commerce. Ce qu’il appelait fon-
dations, c’était l’argent que. l’ha-

 

        

bitude de l'épargne française ac-
cumulait. Eux, les Américains,
ils allaient bâtir quelque chose de
très grand sur ces fondations.
Mais lui répliqua M. Gilson,

‘*j} y a pourtant une difficulté à
votre entreprise. Ces Canadiens
dont vous voulez faire des clients
ont peut-être de l’argent, mais
s’ils n’ont pas les besoins qui
talonnent l’Américain, vous ne
les obligerez jamais à dépenser.”

‘‘Les besoins eux-mêmes se
créent, et c’est une partie de no-
tre travail que les créer’’, répon-
dit le vendeur américain.
M. Gilson lui faisant remar-

quer que, en drainant l’épargne,
les Américains en viendront né-
cessairement à 1’établissement
de la vente à crédit et au sys-
tème de vente compliqué de chez
eux, son interlocuteur répliqua:
‘‘Quant à savoir ce qui arrivera,
ce n’est pas notre affaire. Nous
travaillons sur le terrain que
nous trouvons: ceux qui vien-
dront après nous se débrouille-
ront et sauront s’adapter à de
uouvelles circonstances.’”
Voilà comment on nous consi-

dère en certains milieux d’affai-
res américains: nous sommes le
mouton à tondre. Après la ton-
daison, advienne que pourra.

Où va votre argent?

Nos lecteurs, de l’extrême-
ouest du Québec aimeront, sans
aucun doute, à savoir où va leur
argent.

Un correspondant parlemen-
taire de la législature québécoi-
se a relevé, dans l’état des comp-
tes publics de la province de Qué-
bee, quelques chiffres intéres-
sants. Le travail ne semble pas
très facile dans ce ‘‘beau fouillis
de chiffres souvent mal exposés,
ou exposés d’une façon plus que
sommaire’’, suivant la remarque
de ce correspondant.

Voici le résultat de cette cueil-
lette, faite au fil de la plume. Le
gouvernement a payé au ‘‘So-
leil’’, de Québec, $171, 204; à la
‘‘Gazette’’, de Montréal, $89,156;

386.76 ; à la ‘‘Tribune’’, de Sher-
brooke, $31,527; au ‘‘Canada’,
de Montréal, $30,787: a 1’ Evé-
nement’’, de Québec, $22,044; au
‘‘Bulletin’’, de Montréal, $12,
767; à la ‘‘Presse’’, de Montréal,
412,365; au ‘‘Montreal Herald”,
$10,540 ; à 1”*‘Eclaireur’”’, $6,976;
à la ‘‘Patrie’’, de Montréal, $5,-
998; à la ‘‘Compagnie d’impri-
merie Perrault’”, $3,858; a

:1**‘ Autorité Nouvelle’’, $1,227 ; à
la ‘‘Riposte’’, $786.

A la lumière de ces chiffres,
nos lecteurs de l’extrême-ouest
du Québec s’expliqueront une
des raisons au moins des louan-
ges dont certains de ces journaux
;ne cessent d’accabler le gouver-
nement provincial du Québec et
des anathèmes qu’ils lancent
contre tous ceux qui ne parta-
gent pas leurs opinions.

L'initiative privée.

| Devant le nombre croissant
des chômeurs et l’inanité de ses
démarches, l’honorable M. Tho-
mas, ministre du Chômage dans
le cabinet MacDonald, en est ve-
nu à la conclusion que l’unique
remède au problème actuel rési-

commerce de l'Angleterre.

dans ce sens, l'honorable M.
Thomas lui annonçait que le gou-
:vernement s’était entendu avec
l’industrie et la finance de toute
la Grande-Bretagne, dans cette
reconstruction de la vie économi-
que du pays. Il l’avertissait, ce-
pendant, de ne pas trop compter
sur le gouvernement. ‘‘Tout ce
que le gouvernement peut faire,
dit-il, est infinitésimal en compa-
raison de ce que les affaires peu-
vent faire pour elles-mémes.’’
Tout en donnant son concours

À ce développement du commerce
extérieur de la Grande-Bretagne,
le gouvernement travailliste, par
la voix de son ministre du Chô-
mage, reconnait done implicite-
ment que, dans ses théories so-
cialisantes, il n’y a rien qui puis-
se guérir de la plaie du chômage
la Grande-Bretagne. Le vrai re-
mède à la. situation actuelle,
c’est encore l'initiative privée
assistée par l’Etat. C’est la vieil-
le théorie. Jusqu'ici, seule, elle
a assuré la prospérité de tous les
pays. L’Angleterre lui doit ses
progrès commerciaux passés. Si
elle veut les revoir, elle doit en-
core y revenir. Lé@ socialistes
anglais, à la lumière de l’expé-
rience, se voit dans l'obligation
de l'admettre comme les autres.

Une exploitation
regrettable.

En parcourant, il y a quelque
jours la ‘‘North American Re-
view’, un Montréalais y cueil-
lait l’annonce suivante :

‘‘Manoir Richelieu at Murray
Bay, province of Quebec, Cana-

parkas, — Smart modern patter
and century-pld patois.’’

Cette prose portait la signatu- 
au ‘“Chronicle-Telegraph’’, $49,,

de dans le développement du

Pour encourager son auditoire
d’hommes d’affaires à travailler

p>

da. — A castle and a wilderness.
—Dinner jackets and hooded:

LE DROIT<
‘L'AVENIR EST A CEUX QUI LUTTENT

re: ‘Canada Steamship Lines,
715 Victoria Square,

dian National Railways’’.
Pour attirer le touriste amé-

ricain, la ‘‘Canada Steamship
Lines’’ ferait bien de ne pas ex-
ploiter lee préjugés qui courent
sur le langage des Canadiens
français. En agissant ainsi, elle
flatte le goût de ce quelqus cho-
se de différent de-leur pays qui
poursuit les touristes américains,
sans nous apporter leur respect.
11 y a bien d’autres moyens d’ex-
ploiter le caractère français de la
province de Québec, qui, tout en
rappertant autant d’argent, con-
tribueront à nous faire mieux
connaître et à nous faire mieux
respecter.

Battre monnaie avec la calom-
nie du prétendu patois canadien-
français, c’est une insulte gratui-
te que le public canadien-fran.
çais prie les publicistes de la
‘‘Canada Steamship Lines”” Je
ne vouloir plus répéter dans ses
annonces,

C. L’H.

 

 

 

CHRONIQUE |
FINANCIÈRE |

   
RENTES RUSSES

Un entrefilet nous raconte que
l’ancienne farce au sujet de
ces titres qui n’ont presque
plus de valeur se continue en-
core avec succès.

Samedi dernier nous lisions
l’entrefilet suivant dans 1”‘In-
formation Financiére’’ de Mon-
tréal : ‘‘On a cherché, une fois de
plus, à provoquer un mouvement
de hausse sur ces titres faméli-
ques dont plusieurs sont mainte-
nus à la cote officielle à terme
où ils font triste figure avec leurs
cours de quelques francs-papier !
Ce mouvement fut basé sur des
informations au sujet des inten-
tions du gouvernement des So-
viets à l’égard des porteurs. Il
a été naturellement, comme tous
ceux qui l’ont précédé, un sim-
ple feu de paille. La question des
fonds russes ne mériterait d’ail-
leurs plus de se poser. Si même
la Russie modifiait son gouver-
nement, les porteurs passeraient
après les bailleurs de fonds nou-
veaux. ll est donc regrettable
que l’on parle encore de la pos-
sibilité d’une reprise des fonds
russes, car elle fait baître des es-
poirs injustifiés. Du point de vue
purement spéculatif on ne voit
pas l'intérét d'opérations qui
concernent des titres ne valant
que quelques franes et ne pou-
vant par suite que fluctuer nor-
malement dans des limites très
faibles. Les fonds russes doivent
être snpprimés de la cote à ter-
me,”

Cela nous rappelle une page
de M. Jean Rémy dans le ‘‘Fi-
nancier contre la Cité.”’ L’auteur
n'y va pas précisément de main
morte.

‘‘Une des plaisanteries les plus

meuse question des dettes: russe,
turque, etc. Cette question a fait
couler beaucoup d'encre et elle
n’est jamais épuisée. Tantôt on
parle d’un profond revirement
dans les intentions des débiteurs,
le l’envoi d’une délégation, d’un
accord imminent, tantôt d’une
rupture de pourparlers, d’un in-

gâter... Puis c’est un silence de
mort pendant des mois... Et
cette farce burlesque dure depuis
dix ans...”

Soviets êt que les agents russes

plusieurs années avec les béné-
fices de ces opérations. Et s'ils
s’étaient contentés de vivre! M.
Krassine n'’a-t-il pas laissé un
héritage de 400 millions?

Heureusement qu'au Canada
les rentes russes ne font que de
rares victimes. Mais de fins re-
nards seront toujours prêts à
vous en offrir à des prix ridicu-
les. Qu’importe que la perte soit
peu importante. Il semble inuti-
le de la subir quand nous avons
un tel choix de bonnes valeurs
industrielles et d’utilités publi-
ques.

Laissons les morts dormir par-
mi les morts. Les valeurs étran-
gères, à quelques exceptions près,
valent moins que nos valeurs ca-
nadiennes.

Léopold RICHER.
_

Société des Artisans
Canadiens-Français

Les sociétaires de la Succursale
d'Ottawa sont priés de prendre avis

 

née 1930 aura lieu à l'assemblée de
jeudi prochain, le 16 courant, à 8
heures du soir, au Cercle Paroissial
Notre-Dame (Monument National),
salle No 15, au troisième étage, en-
trée de la rue Dalhousie.
atne assemblée il vous sera aus-

un aperçu des tions
de l’année 1929. opéra

Par ordre,
J. A. TREPANIER.

Secrétaire.
—mm{fremurenttue

Dieu fit du repentir Ia sagesse au-
tnat que la vertu des mortels. La ré-
iractation est à nos erreurs ce que
Ia confession est à nos fautes: un
devoir, un remède, une expiation.
L'esprit du sage a, comme sa cons-
cience, ses examens, ses afflictions,
8a hnote et en Lermes
Jeubers
 

 

txt! LETTREDEFRANCE
Elle était contresignée: ‘’Cana-!

CALENDRIER
MERCREOI, 15 JANVIER 1930 — 15e jour de

QUARANTE-HEURES
Orphelinat de Montfort: 13, 14 et 15 janvier.

l’année. ‘
Lever du soletl 7.35 — Lever de la lune 5.25
Coucher du soleil 4.42 -— Couche” de la lune §30

Dansionnat de la Congrégation Notre-Dame: 15, 16 et 17 jañvier,
FETE DU JOUR — S. Paul, ermite.

    

C'est une curieuse histoire que celle c'est l'ingénieur
de la découverte des sous-marins, tel- | dont le Narval offrait le type com-
le que la raconte âvec beaucoup d’in- : biné du sous-marin pouvani naviguer
térêt l'Apimaleur dés Temps Nou-| en suriace avec une machine & va.
veaur. De même que l’homme a tou- ‘ peur et du submersible marchant en
jours désiré voler dans l'espace, de mé- ! plongée au moyen d’un moteur élec-
me il a toujours révé de viguer , trique. Désormais le submersible de-
sous la mer et d‘explorer Tes pro-| vient autonome et se suffit à lui-

    

La France, elle. ne veut attaquer pers
sonne, mais ello ne veut pas qu'on
l'attaque et elle songe à se défendre,
aussi trouve-t-elle fout naturel

français Laubeuf, Qu'on la laisse construire autant de
| sous-marins qu'elle le juge à propos,
| ces sous-marins n'étant une menace
; pour personne, car on nallaque pas
fun pays et on ne le menace pas avec

lune simple flotte de sous-marins,

! mais avec une flotte de croiseurs ou
‘de cuirassés. La France admet fort

durables de la Bourse est la fa-il

cident diplomatique qui va toutjf

fondeurs des océans. Les essais ont
été poursuivis pendant des siècles
sans donner de résultats satisfaisants: :

est vrai que la force de la vapeur
était encore inconñue et qu'il fallait
recourir seulement au moteur à bras‘
pour faire marcher ces nouveaux ty-
pes de navires. Au XVIIIième siècle
apparait cependant le premier sub-

mersible, à Plymouth, en 1774, mais il
reste au fond de l’eau avec son inven-
teur, l'anglais Day. Au cours de la
guerre de l'Indépendance des Etats-

Unis, les Américains construisent un
autre sous-marin, qui s'appelle la

Tortue et qui essaie en vain de
fixer une mine sous un vaisseau
anglais de 50 canons; mais, du moins,

le sous-rnarin & pu accomplir un pe-
tit voyage en mer et revenir sain et

sauf à son point de départ, aussi les
Américains appellent-ils à juste titre
l'inventeur de Ia Tortue, Bushnell,
“le père du sous-marin”. I) est assez
caractéristique que la création des

sous-marins soit due aux Américains
luttant pour ‘leur liberté et pour la
liberté des mers contre l'hégémonie
anglaise.

Au début du XIXième siècle, un
autre Américain, Fulton, construisit
en France, le Nautilus, qui avait une

longueur de 5 mètres 50 et la forme
d'un cigare. Ses premiers essais fu-!
rent couronnés de succès, mais il fut
brisé par une mer un peu forte en

se rendant du Havre à Cherbourg.

Un second Nautilus ne fut pas accep-
té par l'administyation française, qui
‘sembla se désintéresser des sous-ma-
rins, et Fulton passa en Angleterre.
L'Amirauté anglaise lui acheta son

invention, mais pour l'empêcher de
construire des,sous-marins. C’eût été
en effet, ruiner la suprématie navale
anglaise que de divulguer son inven-

tion qui eût permis aux nations en-
nemies de l’Angleterre d'avoir à bon
marché une arme défensive aussi ter-
rible que les sous-marins.
Mais ce n'était que partie remise

et bientôt de nouveaux essais furent
tentés, d’abord pendant la guerre de

Crimée par un Allmand nommé Bau-|
er, puis en 1863, en France, par le

capitaine de vaisseau Bourgeois, et
l'ingénieur du Génie maritime, Ch.!
Brup, qui lancèrent le Plongeur, de
43 mètres de long, de 6 mètres de lar-

ge, d’un déplacement en surface de
420 tonnes et muni d’un moteur à air
comprimé. En Amérique, pendant la

guerre de Sécession, un sous-marin
du type David parvint à torpiller un
vaisseau nordiste, mais le sous-marin

périt dans son triomphe, Le Russe
Drzewiecki inventa le premier sous-

marin à propulseur électrique et muni
d’un périscope. Cet engin se perfec-
tionna d'année en année, grâce aux
efforts du Suédois Nordenfeld, des
Anglais Campbell et Waddington, de
l’Espagnol Peral et des Français Gou-

bet et Gustave Zédé. Mais le véri-
table créateur du sous-marin moderne
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méme. La France a senti que l'é- | bien que les autres nations fassent

! Laubeuf.

tendue de ses côtes et l'éloignement: comme elle et construisent tous les

de ses colonies lui faisaient un devoir
de multiplier ces instruments admi-
rables de défense que sont les sous-

marins, aussi, de 1900 à 1906, notre
marine construisit 42 unités du type

Mais, depuis le Narval, on
a fait mieux: le sous-marin a grandi,
son tonnage s'est augmenté, sa vi-

tesse à crû, son rayon d'action s'est
étendu et son armement s'est renfor-
cé; il est devenu une véritable unité
de haute mer. Il y a quelques se-

maines à peine, la France a lancé à
Cherbourg le Surcouf, qui est le plus

grand sous-marin du monde: il a
plus de 120 mètres de long, son dé-
placement dépasse 4,000 tonnes; grâce
à sa provision de mazout, il peut faire
13,000 milles d'une seule traite, soit
près de la moitié du tour du monde;|
sa vitesse est de 19 noeuds, il peut
lancer à la fois 14 torpilles, son ar-|
mement est de 4 canons de 137 et,
son équipage de 150 hommes, Nous!

sommes loin des sous-marins du siè-
cle dernier et même du commence-
ment de celui-ci.
Surtout que l’on ne vienne pas dire,

en lisant cette nouvelle, que la Fran-
ce fait de l'armement naval à ou-
trance: elle se contente de se défen-
dre contre ses ennemis éventuels et
il ne peut y voir à s'en plaindre que

céux qui voudraient l'attaquer. I] faut

bien songer à plusieurs choses, dont
la première est que la fluite militaire
française est beaucoup moins forte
qu'avant la guerre, ensuite que les
flottes militaires anglaise et améri-
caine sont beaucoup plus fortes et
nombreuses qu’en 1914 et que, pour

se défendre contre des “armadas”
aussi puissants, la France doit mul-
tiplier et renforcer ses sous-marins.

Voici, en effet, la composition des

trois flottes de l'Angleterre, des Etats-
Unis et de la France: les Anglais
comptent 20 unités cuirassées, du to-
tal de 605750 tonnes et 58 unités
croiseurs réunissant 365,607 tonnes;

les Etats-Unis ont 18 grosses unités

totalisant 535,850 tonnes et 40 croi-

seurs, dont 18 sans valeur, formant

le chiffre de 308,791 tonnes; la Fran-
ce, elle, n’a que 9 grosses unités, dont

3 sans valeur, d’un total de 197,760
tonnes et 16 croiseurs, dont 4 sans

valeur, donnant 150,830 tonnes. Or,
il est à remarquer que ce sont l’An-;
gleterre et les Etats-Unis qui récia-

ment avec le plus d'empressement le

désarmement naval de la France,
comme si nous étions à craindre.
Déjà, à Washington, se posa, en

1921, la question des sous-marins et
les Etats-Unis et surtout l'Angleterre

prétendirent forcer la France à sup-
primer ses sous-marins, alors que la

flotte américaine pas plus que la
flotte britannique ne supprimeraient

une seule de ses unités. Si nos sous-
marins font tellement peur, c’est donc

 

 qu'on a l'intention de nous attaquer?

| VENTEde JANVIE
Chez L. G. Fournier Limitée, 114-116, rue Rideau

Une belle occasion pour l’acheteur particulier qui surveille son
budget de dépense,

Réductions Généreuses sur tous
Ameublement de Chesterfield, Salle à Diner,etc.

      
Op dit que les ambassades des if

de tous les pays ont vécu pendant

que l'élection des officiers pour l’an-|}
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AMEUBLEMENT DE SALLE A DINER, 9 morceaux
DIVANETTE EN CHENE — Recouverte en imitation de cuir, $19.00

! sous-marins qu'elles voudront, car elle

tamprend que. comme elle, ses voisins

ou ses ennemis cherchent à se dé-
fendre. Mais l'Angleterre ne pense
pas ainsi ct elle réclame avec inse
tance la suppression des sous-ma-
rins, même elle ne recule nas, pour

arriver à ses fins, devant des procèdes

qui ne sont pas toujours d'une déli-

catesse scrupuleuse. C'est ainsi que

Lord Lee, premier Lord de l'Amirauté
osa dire que la marine française avait,

par l'urgane d'un de ses officiers et
dans une revue officielle, approuvé
les crimes des sous-marins allemands
et était bien disposée à en faire au-
tant à la prochaine guerre. Est-il be-
soin de dire que rien n'était plus faux,
mais cette accusation venant de si

haut pesa sur les négociations qui

avaient lieu à Washington et mit la
France dans la position d’une accusée
— tel l'âne des Animaux malades de
la peste, — alors que les Etats-Unis,
la Grande-Bretagne et le Japon, qui
construisaient à grand renfort de
millions des cuirassés, des croiseurs,
des torpilleurs et même des sous-ma-
rins, faisaient figure de bien inno-
centes personnes et de véritables pe-

tits saints. Le Times eut le courage
de démentir les propos attribués par
Lord Lee à l'an de nos plus distin-
gués officiers, mais le mal était fait
et il continue à empirer.

Une propagande anglaise se pour-
suit contre les sous-marins aux Etats-

Unis, en Italie, et, on peut le dire, un
peu partout dans le monde. On ne
parle ni des mines sous-marines qui

peuvent traltreusement couler aussi
bien un pacifique navire de commerce

qu’un croiseur cuirassé, ni des avions

dont la force de destruction est con-
sidrable, ni des gaz asphyxiants ni des
Zeppelins: tout cela semble inoffen-

sif et bénin en comparaison des sous-
rparins, surtout des sous-marins fran-
çais qui sont plus redoutables que les

autres. Déjà, il semble que l'Italie
ait été conquise à la thèse anglaise:
on Jui a sans doute fait comprendre

que les nations méditerranéennes,
France, Grèce, Yougo-Slavie, Turquie,
pourraient, grâce aux sous-marins
porter un coup sensible à la force et

à la dignité italiennes. Les Anglais
considèrent donc les sous-maris com-

me une arme déloyale qui fait autant
de tort, sinon plus, à la marine de

commerce qu'à la marine de guerre.

C’est oublier ce qu’ont fait les crol-
seurs allemands: l’Emden a coulé plus

de 68,000 tonnes de navires; le Karl-
sruhe a coulé 17 navires; le Moewe n

détruit 154,000 tonnes. :

Aux Etats-Unis, le président Hoover
ne se démentira pas, il faut l'espérer.
En 1921, il signait. avec un certain

nombre de personnalités américaies,
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Lisez la liste des spéciaux suivants:
AMEUBLEMENT CHESTERFIELD, 3 morceaux . ... .. ..... $99.00
AMEUBLEMENT DE CHAMBRE A COUCHER,5 morceaux, $98.00

$98.00v8 oe se

BUREAUX EN NOYER, Marque “Gibbard” ............ $45.00
TABLE DE TOILETTE. Pour Dames. Finie noyer........ $29.50
LIT EN NOYER. Largeur double.Rég. $35.00. Pour. ..... $14.75
AMEUBLEMENT DE VIVOIR ENCHENE,‘8 morceaux . .-. . . $45.00 €
 20% D’ESCOMPTE sur toutes nos Carpettes

Wiltons, Axminsters, Brussells, etc., etc.
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Le journal quotidien spécialement dévoué

41 5 aux intérêts de Hull et de la région.
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Lee réunions mensuelles des retraitants, qui se font depuis
quelques années sous les auspices de notre maison spéciale et
diocésaine des retraites fermées, la Maison du Sacré-Coeur, ont
repris dimanche soir pour se répéter chaque mois, jusqu’à l’été.

Je directeur des retraites en a profité pour faire quelques;
recommandations, pour commenter quelque peu la dernière en-|
cycliqué du Sonverain Pontife Pie XI et pour donner les statis-!
tiques des retraitants au cours de 1929. La fin d’une année n’est-
ella pas particulièrement propice pour les statistiques de toutes
sortes!

M se trouve que le nombre des retraitants de l’année der-

  

FÊTE ANNUELLE DU‘
| CHOEUR DE CHANT

DES E. DE MARIE
—ra

LE DIRECTEUR DE LA CONGRE-
GATION LES REMERCIE GRAN-
DEMENT POUR LE CONCOURS
APPORTE AUX CEREMONIES

LED
HULL,MARDI1  

Joyeuse réunion des
Imprimeurs-Relieurs

LE SYNDICAT L'ORGANISE

POUR SES MEMBRES ET QUEL-
QUES INVITES. — PARTIE DE
CARTES AVEC PRIX ET ALLO-

CUTIONS.

 

L'Union nationale catholique des

JANVIER 1930

ROIT Le journal qui a le plus fort tirage

dans Hull et 1a région.

AYLMER PARLE DE
CELEBRER SON
ler CENTENAIRE

LES ECHEVINS W. J. LAVIGNE
ET J. N. MORIN SONT CHAR-

  

 

     

Imprimeurs-Relieurs a offert à ses

membres une Soirée intime, hier

soir, à la Bourse du Travail. Tous les

GES DE PREPARER UN PROJET
DE CELEBRATION, — L'ECHBE-

nidre a été de 1,064, soit une diminution sur 1928.
...Diverses causes peuvent expliquer cette baisse, mais ce n’est

pas le temps de s’y arrêter. Cela du reste arrive dans toutes les
maisons de‘retraites qu’une année il y vienne plus de retraitants
et qu'il s’èn présente moins l’année suivante. Hausses et baisses
qui n’ant rien de quoi surprendre, pas plus dans ce domaine que
dans les autres.

I] est à remarquer aussi que des 1,064 retraitants, 179 étaient
de là ville de ‘Hull et 61 seulement de la ville d'Ottawa. C’est
le reste du diocèse qui a fourni le gros, le très gros contingent,
donc les paroisses rurales. Cela n’est pas en faveur de la piété et
de la conviction des catholiques de nos deux villes. Pourtant, s’il
doit y avoir plus de retraitants d'un côté que de l’autre, ce sont
bien les villes qui pourraient l'emporter, et cela pour deux rai-
sons, et à cause de leur forte population catholique et à cause
de leur proximité de la Maison du Sacré-Coeur, où l’on peut se
rendre si facilement. Faudrait-il conclure pour les retraites fer-
Tmées comme pour d’autres causes de primordiale importance que
les paroisses rurales constituent notre meilleure réserve, notre
plus ferme espoir?...

En tout cas, puisse 1930 décider un plus grand nombre de
nos citadins à faire une première ou à renouveler une retraite
fermée, de façon à ce qu’ils se laissent moins distancer par leurs
frères en religion de la partie rurale du diocèse.

Pour les aider dans cette salutaire émulation, où le meilleur
des fruits à retirer est pour eux personnellement, il n’ont qu’à
lire, à relire et à bien méditer la dernière encyclique de Notre
Saint-Père le Pape, l’eneyelique ‘‘Mens nostra’’, dans laquelle il
dénonce le mal de notre siècle, en indiquant en même temps le
remède capable de le guérir, de le faire disparaître.

Le mal, c’est le manque de réflexion, attribuable à la pour-
suite trop obsédante et généralisée de la richesse et la recherche
des plaisirs. Le remède, c’est la réflexion dans la solitude, en
présence seulement de son âme et dé Dieu, en d’autres mots, c’est
la retraite.

Cette encyclique, écrit la ‘‘Vie paroissiale”, de Mont-Joli,
dans son dernier numéro, ne pouvait recommander plus forte-
ment la retraite fermée. ‘C’est bien dans cette solitude, dit-elle,
fermée au monde, que le Chef de l'Eglise voudrait diriger les
âmes fatiguées pour prendre ua peu de repos et refaire leurs
forces spirituelles.’

Nous avons, comme plusieurs autres régions de la province
de Québec, l'avantage peu banal, et de souveraine importance,si
on y pense bien, d’avoir dans notre diocèse une maison spéciale-
ment construite et maintenue pour l’oeuvre des retraites fer-
mées. Elle se trouve dans Hull et les gens de cette ville ont on
ne peut plus de facilité d’en profiter. Ceux d’Ottawa ne l’ont
pas‘moins. Elle est bien peu considérable la distance qui sépare
ces deux villes relevant de provinces différentes, il est vrai, mais
qu sont, au point de vue religieux, sous la même houlette.
-* . C’est aux laïques comme aux prêtres et aux religieux que le
Pape s’adresse lorsqu’il dénonce le grand mal de notre époque
et indique la retraite comme moyen d'y remédier. On ne devra
donc pas s'étonner qu’un laïque fasse, dèns un journal catholique
{ràs faiblement écho à la parole du Père commun des fidèles en
profitant de la double coineidence qui veut que nous ayons dans
notre ville même une maison de retraites et que nous venions de
connaître le chiffre des retraitants
douze derniers mois.

OUVELLESD’ANGER

Le deuxième semestre de l'année
ecolaire est commencé. Après un re-
pos bien mérité; religieuses, institu-
trices et élèves reprennent le travail
interrompu. Aux écoliers nous sou-
haitons une fructueuse année. Aux
religieuses et inatitutrices qui se
consacrent à la noble mission de
l'enseignement nous souhaitons éga-
lement un succès égal à leur dévoue-
ment.
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Dans la municipalité du village
d'Angers, M. Pierre Clément a été
élu conseiller en remplacement de
M. Osias Proulx.
«

M. A. Maisonneuve marguillier
sortant de charge est remplacé par
M. M. Scantland.

ee & ©

Dimanche dernier un groupe de
parents et d'amis se réunirent chez
M. Wilfrid Brazeau pour lui faire
bonne fêté. Après s'être amusés fer-
me, on se sépara à une heure avan-
cée emportane un bon souvenir de
cette soirée,

 

M. Verrault, de Timmins, est venu
visiter ses amis, MM. Clément et A.
Maisonneuve, d'Angers.

a » » .

M. Edmond Maisonneuve, de Wind-
sor, absent depuis 4 ans, passait les
fêtes dans sa famille, ainsi que M. et
madame Edouard Maisonneuve de
Timmins, et leur bébé Claire.

* *

M. René Lamarche à l'hôpital de-
puis 5 mois est venu rejoindre ses
Parents, pour les fêtes.

… . e

Madame Xavier Brazeau et Mau-
rice Gratton retenus a leur chambre
par une grave maladie sont en plei-
ne vole de guérison. }

. ® e

M. Léo Smith doit nous quitter
pour l'hôpital afin de subir une opé-
ration. Nous lui souhaitons un
prompt rétablissement.
La Teo ee oe

Mlle Marguerite Routhler et son
ami M. Legault. d'Ogdensburg ren-
daient visite à M. Joseph Routhier.

ee e Oo

M. Edmond Lamarche, de Mont-
réal, rendait visite à M. Patry et Jo-
séph‘Lamarche.

M. Welle Dionne est retourné A
Sudbüry après avoir passé quelques
jours dans sa famille.

. M. Ernest Smith René Scant-
land:du Collège Ste-Thérèse, et jo-
séph i ruemeuve: d'Ironsides, nous
ont quit pour reprendre leurs
‘claséès. .
yo ba »
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Mile Cermeine Desjardins, rete-
nue’ ‘ches ele par maladie depuis
quétques mois, est retournée repren-
ress classeà Vankleek ri

M'et Mme Josaphat Proulx ont
eu Ia douleur de perdre leur bébé.
“Nossyafpathies.

L'ALLIANCENATIONALE
Les-membres de Hull de l'Alllance

Nationale sont priés de se réunir ce
soir À 8.30 heures ati no 34 de la rue
Lavai. pour les élections du oomité
aeance On eapère qu'ils

norabreux.

  

 

qui y ont été reçus durant les

Henri LESSARD.
men

—

Chorale du S.-Coeur
Les membres sontepriés de

de prendre note que la prati-

que régulière qui devait avoir
lieu ce soir est supprimée pour
raison majeure.

 

RELIGIEUSES. PARTIE DE
CAKTES ET DISTRIBUTION DE
RECOMPENSES.
J

Les membres de la chorale de la
Congrégation des Enfants de Marie
de Notre-Dame de Hull se réunis-
salient hier soir dans la salle du
choeur de chant, rue Notre-Dame,
pour leur fête annuelle. Ce rendez-
vous est toujours attendu avec im-
patience, autent pour pouvoir se
rencontrer toutes au lendemain des
fètes que pour recevoir une petite
récompense pour le généreux con-
cours qu'elles apportent par leur
chant aux réunions de la Congréga-
tion comme aux offices de l’église.
La réunion fut animée d'une galeté
soutenue et souvent bruyante.

L'ouverture de la réunion se fit
par une partle de cartes. Toutes se
placèrent et jouèrent leur jeu favo-
ri. Les prix ont été gagnés par Miles
Flavie Laverdure, Fleurette Dom-
pierre Jeanne Gaudreau, Marie-
Louise Girouard, et le prix de con-
solation par Mlle Alma Tessier,

LE R. P. A. BELAND
Après la partie de cartes, le R. P.

A. Béland, O. M. I., directeur de la
Congrégation, remercia la chorale
pour l’appoint précieux et apprécié
qu’elle apporte aux offices de la
Congrégation et de l'église. Il rendit
hommage à la dévouée directricedu
choeur de chant, Mlle Germaine Ar-
douin, aussi bien qu'au talent de
l'organiste, Mlle Irène Thibault. Puis
il rapelle aux membres le devoir qui
leur incombe de faire du chant tou-
jours de plus en plus digne de nos
églises, afin de se rendre aux direc-
tions du Souverain Pontife au sujet
du chant religieux. Bien qu'il n'y
alt pas eu d'abus, il convient cepen-

dant de surveiller davantage les
morceaux, de faire disparatire les
chants qui ne seraient pas suivant
l'esprit du Motu Proprio. Cela ne
changera pas grend'chose: tout en
conservant le caractère de votre
chant, qui doit garder ce que la na-
ture offre de gracieux et de spon-
tané, de beau il faut essayer de l’a-
méliorer si possible par le choix de
morceaux dont le caractère ne sera
pas opposer au sens de la liturgie. fl
fait appel à leur esprit chrétien et
à leur bonne volonté pour faire le
sacrifice de morceaux qui pourraient
plaire davantage mais qui souvent

ne sont pas en harmonie avec Ia
gravité des offices religieux. Un der-
nier mot de remerciement est âdres-
sé aux organisatrices de la fête,
Milles Donalda Thibault et Elisabeth
Carrière.

LES RECOMPENSES
Puis la remise des récompenses fut

| taite suivant le nombre des présen-
ces des chanteuses aux offices de la
Congrégation, aux marlages, aux
jours ou elles dolvent chanter du-
rant les mois de mai, juin et octo-

bre, pour la neuvaine de l'Immacu-
lée-Conception, aussi! bien qu'aus
pratiques du lundi, Voici celles qui
ont reçu les récompenses: Mesde-
Tsoiselles Germaine Ardouin, Irène
Thibault, Laurette Thibault, Flavie
Laverdure, Anita Beaudet, Marie-
Ange Girouard Marguerite Gau-
dreau, Fleurette Dompierre, Germal-

ne Lafond, Béatrice Déziel, Eva-May

 
 Reinhardt, Béatrice Matte, Lucille

Cholette, Berthe Dupont, Emma 

 

DANS NOS MAISONS
D’ENSEIGNEMENT

Les différentes institutions d'ensei-
gnement de la ville ont été cette an-
née toutes satisfaites du grand nom-
bre des élèves revenus en janvier, a-
près les vacances. La première se-
maine de la rentrée est maintenant
passée et l’on comnrence à oublier
les plaisirs des vacances. Les élèves
ont repris le colller et ont en pers-
pective les vacances de Pâques. Il
n'y a nulle part de changement de
personnel ou de programme. Au col-
lège Notre-Dame, on organisera pro-
bablement, pour Pâques, une séan-
ce, tandis qu'à l’école Cauvin, de St-
Rédempteur, on est à exercer un dra-
me, que le public aura le plaisir d’en-
tendre vers la fin d’avril.
Ie Collège Apostolique St-Alexan-

dre, d'Ironside, compte actuellement
181 élèves, avec trois ou quatre absen-
ces pour maladie. Dans toutes nos
écoles urbaines on a enregistré quel-
ques cas de maladie seulement.
pra

Travaux à l’hôpital
_ du Sacré-Coeur

Le public de la région de Hull est
anxteux de pouvoir utlliser l'Hôpital
du Sacré-Coeur, Nous apprenons de
source certaine que l'ouverture ne
dépasserait pas la fin de janvier ou
le commencement de février.
Les ouvriers sont à mettre la der-

hièrs main aux travaux de peintura-
ge et l’on est à recouvrir de prélarts
et de caoutchouc tous les parquets.
Le troisième étage de la maison

Champagne a été converti en quar-
tier pour les aides des gardes-mala -
des et des infirmiers. La chapelle
sera dans l'aile nouvelle.

——rrrmmrmamet{pmmmmansane—

MONDANITÉS
Chez M. et Mme Jean Gagné, 7

Desjardins. a eu lieu samedi soir une
réunion de parents et d'amis. Le

goûter a été servi par Mme Poulin
et Mlle Gagné. Etaient présents MM.
et Mmes N. Proulx, N. Poulin, L.
Massie, A. Delangis, L. Therrien L.
Gagné, A. Bard. P. Michaud; Mlles
8. Monette, M. Gagné, A. Gagné, A.
Dubreuil, A. Périard, F. Charbon-
neau, L. Poulin, G. Poulin; MM. Les-
card, E. Ambeault, A. Chénier, Ven-
ne O. Périard, L. Maisonneuve, O.
Samson, E. Mongeon, B. Mongeon
Z. Séguin, C. Maheu, R. Roy, M. Ga-
gnon, P. Poulin, Au. Parent,

ee
Le 9 janvier a été célébré le ma-

riage de Miie Yvonne Philippe, fille
de M. et de feu Mme James Philip-
pe, avec M. Herménégilde Gervais,
de Masham Mills. Qué, le mariage
est lieu A Hull et les noveaux époux
sont pertia ensuite pour Masham. La
mariée portait un manteau noir et
un chapeau de même nuance,

  

Massée, Marie-Louise Girouard, Eli-
sabeth Carrière, Elodie Pilon, Jeanne
Séguin Alma Tessier, Paulette Ca-

ron, Thérèse Carrière, Blanche Le-
roux, Béatrice Côté, Laurette Gau-
dreau, Cécile Bouvrette, Causette
Harper, Régina Charbonneau, Ida
Gaudreau, Fleurette Gaudreau, Db-
nalda ‘Thibault, Rita Myre, Lisette
Foucault Marguerite Ardouin, Lu-
cille Massé, Yvette Demers, Léonore
Allard, Simone Labonté.
Un réconfortant goûter fut servi

aux invitées par le restaurant de la
Parisienne, d'Ottawa.
Un impromptu musical continua

d'agrémenter la soirée. Mlles Irène
et Laurette Thibault, Geneviéve Ar-
douin et Béatrice Matte se firent en-
tendre au piano par de belles piéces
de musique; Milles Berthe Dupont et
Marguerite Gaudreau dans des dé-
clamations; Milles Béatrice Dézlel,
Eva-May Reinhardt et Fleurette

Dompierre dans des morceaux de
chant. La soirée se termina par le
chant en grand choeur de O Canada.

erat

Une bonne occasion
de se rencontrer

La retraite fermée qui aura lieu de
samedi soir, 18 janvier, à 8 heures, au
soir du mardi suivant, 21 janvier,
pour les membres des conférences St-

membres, à

buté par une partie de cartes.
Plusieurs magnifiques prix présen-

tés par les Officiers et Membres fu-

e ser-

vi. Le Président Armand Morin pré-

rent donnés aux heureux ga
Un succulent goQter fut ens

sidait cette Soirée.
Avaient pris place à la table d'hon-
neur: Armand Morin, Président du

local; Lionel Harper, Président du

Conseil Central; Ed. Langelier, 2ème
Mercier, . Sec.

Arch. A Labelle, Trésorier, et le R.
P. Léo Gratton, Aumônier, ainsi que
M. Emile LeBlanc, organisuteur aux

Vice-Président, E.

Syndicats.
Plusieurs allocutions furent pro-

noncées, dans lesquelles tous rendi-

rent hommage aux Officiers du Con-

seil Central, pour leur attachement
et leur intérêt au Mouvement ou-
vrier, à l’Organisateur pour son tra-
vail et son recrutement, ainsi qu'à
l'Union des Imprimeurs pour la part

active qu’elle prend au Mouvement
u

Pape, de Monseigneur l'Archevêque,

du Conseil Central et de l’Union fu-
rent portées. Grâce au talent mu-

intéressant
programme fut exécuté au cours de
la Soirée. Cette veillée d'ordre intime
a été fort goûtée de tous ceux qui

Syndical Catholique. Les santés

sical des membres, un

y ont. pris past. ;
Le Secrétaire.

LES ÉLECTIONS
DANSLA RÉGION

quelques exceptions

près, sont présents. La Soirée a dé-

VIN A. J. LADOUCEUR REELU
MAIRE-SUPPLEANT,

L'échevin W. Lavigne a fait men-
tion, à la réunion du conseil d'Ayl-
mer hier soir, que cette ville at-
telgnait cette année ses cents ans
d'existence et il a demandé que cet
événement soit dignement célébré
par tous les citoyens, sous les aus-
pices des autorités municipales.
Aylmer Ss'appela d'abord Symmes
Landing et fut fondé en 1830. En
1847, ce fut lincorporation sous le

nom actuel,
La suggestion de l'échevin Lavi-

gne a été très bien accueillie et il a
été prié de s'occuper, avec l’échevin
J. N. Morin, de préparer ur projet
de célébration, pour rapport et étu-
de à la prochaine réunion.

L'échevin A. J. Ladouceur prési-
dait la séance en l'absence du mai-
re Mulligan, retenu chez lui par la
maladie et il à été réélu maire-sup-
pléant pour trois mois. .

M. E. J. Whittet, secrétaire-tréso-
rier, a présenté le rapport annuel de
la brigade des pompiers volontaires.
On y voit qu'elle a repondu à 30
appels en 1929 et que les pertes cau-
sés par le feu dans Aylmer ont été
de $11,007.43. Les échevins Boyee
et P. J. Chartrand ont fait adopter
le rapport. :
Mardi prochain, les membres du

conseil se réuniront en comité à
Fhôtel de ville pour la révision. du
rôle d'évaluation, alors que le rap-
port annuel de la police sera aussi
présenté, croit-on, ’
Un différend en cours depuis quel-

ques mois entre la ville et la Cie
Gatineau Power au sujet de l’éclai-
rage de la rue North, a été réglé,
a-t-on rapporté, la Compagnie ayant
posé les poteaux et les lampes héces-

 

 Vincent de Paul de Hull et d'Ottawa,
leur procurera une bonne occasion de
se rencontrer et de fraterniser tout ‘
en suivant les exercices si salutaires|
de la retraite. On espère que les con-
férences des deux villes enverront de
nombreux représentants, de telle fa- |
çon que leur groupe de retraitants!
aura été le plus nombreux regu cette:
année a Ia Maison du Sacré-Coeur, i

ull.
On peut donner son adhéaion à la ‘

Maison même, Sh. 6089, ou à M. Jos.
Martel, Sh. 2501.

 

—

FEU Mme D. VIAU

Mme Damase Viau, née Marie Cou-
pal, domiciliée au no 310 de la rue
Champlain, est décédée Hier soir a
10 heures, à la suite d'une maladie
(qui durait depuis une dizaine d'an-
nées. Née à St-Michel de Napierviile,
elle demeurait dans Hull depuis en-
viron 45 ans. Elle était âgée de 66
ans et appartenait à la Congrégation
des Dames de Ste-Anne de Notre-
Dame. Elle était bien connue et es-
timée.
Outre son époux, elle laisse: une

fille Mme Napoléon Cloutier, à Hull,
et quatre petits-enfants: une soeur,
Mme Alfred Quenneville, A Détroit: |
cinq frères, MM. Rémi, à Marquette.
Mich., Narcissé et Dosithée, à Le Pas.
Man. Joseph, à Milwaukee. Mich., et
Louis Coupal. & Traveller City, Mich.
Les funérailles auront leu mercre- |

di maiin à 8 heures en l'église et au!
cimetière Notre-Dame de Hull.
Nos sincères sympathies à Ja fh-

mille. ‘

 

  
 

ELLES SONT TENUES HIER
DANS QUELQUES ENDROITS,
AYANT ETE FAITES SANS OP-
POSITION LA SEMAINE DER-
NIERE DANS PLUS D'UN CEN-
TRE. -

Il y a eu votation hier dans quel-
ques municipalités de la région de la
Gatineau pour remplir les charges
de conseillers devenues vacantes. La
nomination des candidats avait été
faite la semaine dernière et dans
plusieurs endroits ils furent déclarés
élus sans opposition.
Dans Masham-nord, il devait y

avoir votation mais un des candi-
dats, Daniel McDonald, s’étant reti-
ré depuis la mise en nomination et
avant le -sérutin, ‘ Oliver : Graffin,
Kenneth Moore et Daniel Kingsber-

ry ont été déclarés élus sans opposi-
tion.
Dans Bouchette, il y

 

avait cinq

candidats aux trois charges de con-.
seillers, Jean Baptiste Lacroix, Félix
Mathieu et André Richard ont été
élus en obtenant respectivement 45,
43 et 25 voix. Les candidats défaits,
Eugène Beaulieu et Damase Dussi-
aume, ont eu 20 et 17 votes. M. Pal-
ma Mathieu était l'officier-rappor-
teur. ’
Dans Low, il y avait huit candi-

dats aux trois postes de conseillers,
Anthony Hayes Thomas Haydon et

William Brooks ont été élus en ob-
tenant respectivement 118, 97 et 77
votes. William Evans, avec 72 voix,
Alonzo Neely, avec 63, Albert Daly,
avec 49, John Kealy. avec 29 et J.
Daly, avec 15, ont été défaits. Les
officiers rapporteurs étaient Dou-
glas Joynt et James Brien.
Michael Skeehan, 32 votes, Levis

Emond, 54 M. Séguin, 33, ont été
élu conseillers dans Hincks. Walter
Mulligan, 25 voix, et Patrick Shee-
han, 25, sont les. deux autres can-
didats mâlheureux. J. B. Emond
était l'officier-rapporteur.
Le vote n’a été nulle part consi-

dérable, étant donné que nous som-
mes dans la saison où plusieurs sont
dans les chantiers.

mtprrer

Pour les premiers
secours aux blessés

Le chef des pompiers, M. A. Tes-
sier, a fait placer deux boîtes médi-
cales dites de “premier secours”, sur
les camions à échelles, des postes un
et trois. En cas de brûlures ou bles-
sures, on aura sous la mam tout ce
qu'il faut pour faire yn premier pan-
sement: ouate, coton absorbant, dé-
sinfectants, onguent, etc., cette mesu-
rede prudence vaut d'être soulignée. |
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Tig Pendant
EY
“Aprés la naissance de mon

deuxième enfant, j'étais toujours
fatiguée, nerveuse et faible, avec

maux de tête, de dos et douleurs

tous les mois. J'ai souffert deux ans
avant d'essayer le Composé Végétal'
de Lydia E. Pinkham. J'en ai cu
quatre bouteilles d'abord et il m'a
fait un bien immense. J'en aurai

toujours à la maison, maintenant,

et j'en ai six bouteilles Je le
recommande à toutes les femmes
que je connais."—Mme T. Barrill,
Casier 114, Asbestos Mines, Québec.

Compose. Vegetal
-deLydiaE.Pinkham(RVRTIPEEEE
CORR Se Fobra? = “tI
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crétaire-trésorier

| EUCHRE! EUCHRE! 

saires. .
On a aussi parlé de l'installation

d’un incinérateur à déchets et la
chose reviendra sur le tapis. Le se-

demandera des
renseignements et chiffres sur ce
point.

7
i & 22e 2 sa

LA VIE SYNDICALE
—

Cercle Benoit XV.
L'assemblée régulière se tient ce

soir, à 8.15 heures. Causerie sur la
Lettre Circulaire de Mgr G. Forbes
sur les Questions Ouvrière et Agri-
cole. Programme d'étude, et prépa-
ration de la “Journée Syndicale.
Bienvenue à tous les Membres et
Amis des Syndicats.

Le Secrétaire.
Union des Policiers de Hull
L'assemblée mersuelle se tient de-

main à 2.00 hres à la Station de Po-
lice. Avis aux membres. Les Officiers
siégent à 1.30 hre.

 

 

Le Secrétaire,

DÉCÉDÉÀ EARDLEY
Un des pionniers du canton de

Eardley, M. James Lusk, est décédé
hier à l'âge de 83 ans. Il a donné
son nom à Luskville, endroit au dé-
veloppement duquel il a contribué
ainsi qu’à la région environnante.
I! était de religion anglicaine et les
funérailles ont eu lieu ce matin à
Eardley. Il laisse son épouse, deux
fils, trois filles et dix petits-enfants.

etme

FUNERAILLES
Les funérailles de Mme Charles

Rochon, 138 rue Lois, auront lieu
demain matin à 8 heures en l'église
de St-Joseph de Wrightville.

pen

ST-EUGENE
8 janvier, 1930.

A M. et Mme J. Brunet, née Hé-
lène Legault un fils, baptisé sous les
noms de Joseph, Léo, Victor. Par-
rain et marraîne, M. et Mme, Victor
Legault, C
A M. et Mme Omer Brunet, née

Albina Séguin, une fille, baptisée
sous les noms de Laurenza, Estelle.
Parrain et marfaine, M, et Mma
Irédolin Brunette.
Est décédé M. J. B. Lanthier A

I'age de 83 ans, époux de feu Malvi-
na Renaud. Il laisse pour le pieu-
rer sept fils deux filles et plusieurs
petits-enfants. Co
La messe de minuit a été célébrée

par le R. P. Brunelle, du collège
Bourget, assisté de M. le curé Raÿ-
mond et de M. l'abbé Roy, La cho-
rale, sous la direction de Mile C.
Lacelle, a rendu la messe de Concon-
ne. À la messe de l'aurore, les catl-
tiques harmonisés, de E. Gagnon,
furent exécutés,
Samedi matin avait lieu le service

anniversaire de feu M. le curé O.
Cousineau, ancfen pasteur de cette
paroisse. Le service fut chanté par
M. le chanoine J. Gascon, assisté
de M. l'abbé Desjardins, curé de
Vankteek-Hill comme diacre, de M.
l'abbé W. Sauvé comme sous-dia-
cre. L’absoute fut donnée par Sa

Grandeur Mgr Forbes. Dans le
sanctuaire nous avons remarqlé, MM.
les abbés L. A. Carrière, de Hull,
Guilbault, de Plantagenet, E. La-
brosse, Ottawa, IL. C. Raymond et
Roy.

Mille Jeanne Labrosse est partie
pour New-York, où elle doft conti-
nuer ses étuder.
Mile Hilda Villeneuve est à. Mont-

réai rendant visite à des parents et
amis. '
Mme Laframboise, de Ste-Thérè-

se, passe quelque temps chez sa fil-
le, Mme R. Bouvrette. -
M. et Mme V. Brien, -d'Ottawa,

rendaient visite à M. le curé Ray-
mond, ces jours derniers.

 

 

A LA SALLE MONETTE
147, rue St-Laurent ’

“CE SOIR
100 prix devalèwr.

-2 prix d'entrée, valeur 95.00.
BILLET Co ae-— pany  
 

  

 

LIRAK
PRENDRE RANG
 

vernement anglais

tions.

MANDAT‘ANGLAIS
GENEVE, 14— (G. Hambleton, P.

C.) L'Irak demandera offitiellement,

 

comme nation indépendante, d'être
admise en 1932 au nombre des mem-
bres de la Société des Nations. Cette
demande sera recommandée par le

neuf ans a administré ce territoire
en vertu d’un mandat de la Société.
Cette demande era la première du
genre depuis l'existence de la S. des
N .

“L’indépendance de l'Irak et son
entrée dans la S. des N., a fait re-

semblée d'hier- soir, sont importantes
en ce qu’elles établissent des précé-
dènts pour des cas semblables. La
fin de ce système de mandat a été
recommandée par la puissance man-
dataire, après avoir été en vigueur
pendant neuf ans seulement.”
L'hon. Arthur. Henderson, ministre

des affaires étrangères de Grande
Bretagne, fait remarquer qu’il ap-
partient à l'assemblée de la 8. des
N. et non pas à la commission des
mandats de déterminer les condi-
tions d'admission de l'Irak dans la
Société. Il s'objecte en particulier à
la condition que l'Irak donne des ga-
ranties d’égalité économique aux au-
tres nations dans leurs relations
avec ce territoire. Les alliés de la
guerre rnondiale et les puissances as-
sociées, ayantdes relations économi-
ques égales avec l'Irak comme ter-
ritoire sous mandat, devront négo-
cier des traités individuels quand
viendra l'indépendance.

* * VERS UNE SOLUTION
GENEVE, 14— (G. Hambleton, P.

C.) Le conseil de la Société des Na-
tions donne aujourd'hui son atten-
tion aux propositions anglaises en
vue de la solution des difficultés en
Palestine, administrée par la Gran-
de. Bretagne en vertu d'un mandat
de la Société. Le conseil a passé en
revue hier soir, les événements qui
se sont déroulés au Mur des Lamen-
tations à Jérusalem l'été dernier et
qui ont entrainé au moins cent per-
tes de vie. En novembre dernier, la
Grande Bretagne proposa de nom-
mer une commission spéciale pour
étudier les réclamations des Juifs et
des musulmans.
D'après le mémoire anglais, la

Grande Bretagne est en face d'une
difficulté: il lui appartient de fai-
re observer la loi et de maintenir
l'ordre en Palestine, mais elle n’a
paz de code autoritaire pour admi-
nistrer ce territoire. Mais la com-
mission des mandats de la S. des
N. s'objecte à certains aspects de la
proposition anglaise et ne la recom-
mande pas au conseil de la Société.
L'une des objections consiste en ce

que l’opirion de ls commission des
mandats fut demandée sans faire
passer la requête par le conseil.
Le gouvernement anglais répondit

qu'il a agi de la sorte à cause du
caractère urgent de la question et
parce que la commission siégeait
dans le moment. Afin d'en arriver à
une décision prompte et finale sur
les droits et réclamations des mu-
sulmans et des Juifs, au sujet du
Mur des Lamentations, le gouverne-
ment anglais propose maintenant la
nomination immédiate d'une com-
mission spéciale, en vertu de l'article
14 du mandat.
La commission des mandats pro-

pose de tenir une réunion spéciale
en mars pourfaire enquête sur les
désordres de Palestine. M. Hender-
son a fait remarquer hier soir qu'il
était peu probable que la commis-
sion d'enquête anglaise eût complété
son. rapport en mars et qu’une autre
date serait plus opportune,

—_——————me

RENVERSEE PAR
~- UN AUTO

Annette Potvin, âgée de & ans, en-
fant de M. et Mme. Léon Potvin, 149
rue McGillivray, a été renversée par
un automobile à l'angle des rues
Main et Hazel, Ottawa-est, À 8 heu-
res 50 hier matin. Elle reçut de lé-
pores contusions à une jambe et à la

e.
Mle Lilian Buist, 6 rue Mutch-

more, fit rapport à la police qu'elle
conduisait son automobile vers le
nord sur la rue Main. A l'intersec-
tion de la rue Hazel, 1a Jeune Potvin
traversa la rue avec d'autres en-
fants qui se rendaient à l'école Ma-
zenod. La fillette se heurta sur la
côté de l'auto et a été renversée sur
la rue.
M. T. A. Matahall, 67 chevin Glen-

garry, passait en automobile au mo-
ment de ‘l'accident; il conduisit la
fillétte aux bireaux du docteur Mof-
fatt, 278 rue G'Connor. Le médecin’
constata que l'enfant n’était que lé
gérement blessée. Ie chauffeur fa
conduisit à la classe,
Annette Potvin n’est pas retour-

née à l'école hier après-midi; sa
mère soigna les blessures à la mal-
son. L'enfant se rétablira en peu
de temps.

M. ANDRE MORIZE A
L’ALLIANCE FRANCAISE
La cinquième réunion de I'Alliance

Française d'Ottawa aura lieu le 17
janvier, à 8 heures et demie du soîr,
au Château-Laurier. Le conférencier
sera Monsieur André Morize, qui a
intitulé sa conférence: “A travers Ia
musique de danse d'hier et d'aujour-
d'hui”. M. Morize sera assisté au pi-
ano par Madame André Morize. Cette conférence-concert promet
d'être fort intéressante

SON ADHÉSION À
DANS LA 5,0, N,

Elle demandera son admis-
sion en 1932 et le gou-

ap-

puiera cette demande.—
Ce sera la première fois
qu'une pareille demande
sera faite depuis l'existen-
ce de la Sèciété des Na- |

gouvernement anglais qui pendant

marquer Dino Grandi, ministre des
affaires étrangères - d'Italie, à‘ l'as-

GETTE BANQUE
Le président de la Reichs-

bank, qui s'est opposé
hier au projet de banque
internationale, se soumet
finalement au désir de la
majorité, — La Reichs-
bank souscrira au capital
de la nouvelle institution.

 

LE PLAN YOUNG
LA HAYE, 14—(P.A.) Le Dr

H. Schacht, qui s'est opposé à la
coopération de la Reichsbank aux
règlement internationaux, a consenti
aujourd'hui à des mesures l'obli-
geant, comme directeur de la Relchs-
bank, à accorder sa participation à
la nouvelle fnsatitution internationa-
le. 1! déclarait hier que la Reichs-
bank ne pouvait souscrire au capi-
tal de la nouvelle institution, & cau-
se de modifications dans le plan
Young. Aujourd'hui il a rencon-
tré plusieurs des principaux délé-
gués et membres du comité des ban-
ques et & annunoé qu’il se soumet-
tait au désir de la majorité. La
délégation allemande propose ensui-
te des amendements à la loi alle
mande, en vue d'obliger la Reichs-

 

tinuèrent leur travail.

tion du plan Young.
au comité des banques de compléter
l'organisation de la banque, que la
Reichsbadk y coopère ou non.

nes suivantes:
C.R., (Vancouver), Alex. Ross (Ed-
monton), F.-J. Reynolds (Ré 

bank à souscrire au capital de l'ins-
titution internationale et à appor-
ter sa coopération de toute autre
façon, comme le veut le plan Young.

L’incident est regardé comme clous
et 1] ententendu que le Dr Schacht
agira de concert avec les autres
membres du comité des banques
afin de compléter les détails d’orga-
nisation de la banque internatio-
nale.

Il a été question ce matin de deux
banques allemandes pour rempla-
cer l'institution financière alleman-
de centrale. Des dépêches de Ber-

lin disent que ce sont Ja banque d'E-
tat prussienne et l'institut de cré-
dit d'Etat.

(Des dépêches de Berlin reçues
aujourd’hui à New-York disent que
le cabinet allemand demandera sans
doute à sa séance d'aujourd'hui la
restauration complète de l'autorité
du gouvernement sur la Ralchsbank
et qu'il renseignera la délégation de
La Haye en la matière.)

HIER
Le Dr H. Schacht, chef de la

Reichsbank, s'est opposé bier, à la
seconde conférences des réparations,
au projet de banque internationale,
maîs les délégués l'Iignorèrent et con-

Schacht dé-
clara que la Reichsbank ne pouvait
souserire au capital-de la banque
de règlements internationaux, parce
que le plan Young avait été modifié.
Après une brève discussion, il fut
décidé que l’ingérence du Dr dans le
travail de la conférence ne serait
pas toléré sur un terrain purement
politique, et les juristes furent auto-
risés à procéder dans la prépara-
tion du protocole en vue de l’adop-

On demanda

On
lafsse entendre au cours du débat
que les directeurs de la Reichsbank
n’avaient pas dit leur dernier mot et
que la coopération était encore pos-
sible.

L’hon. Philip Snowden, chance-
lier de I'Echiquier anglais, fit re-
marquer qu’on ne pouvait permettre
au Dr Schacht d'apposer son veto
aux décisions prises par les gou-
vernements.
avait promis la coopération de la

Le banquier allemand

banque à condition que la Grande
Bretagne abandonnât la liquidation
de la propriété séquestrée et que la
France renonçât à toutes les sanc-
tions politiques et militaires.
Le premier Ministre Tardieu de

France fit remarquer que le plan
Young pouvait fonctionner pour le
moment, sans la coopération de la
Reichsbank.
Les Allemands ont consenti à pay-

er le 15 du mois toutes les som-
mes dues aux créanciers en mon-
nafe étrangère, pendant que Ja
Réfchsbank palera le reste en marks
à la fin du mois. L'aocord sur les
sanction est différé, jusqu'à ce qu’il
ait été communiqué aux gouverne-
ments de France et. d'Allemagne,
qui sont les plus directement con-
cernés,

L'UNIFORMITÉ
D'ADMINISTRATION

Les présidents des commissions pre-

 

vinciales chargées d'appliquer la fé-
dérale des Pensions de Vieillesse, sont
en convention de deux jours A Ofta-
wa. Il s'agit d'amener l'uniformité
d'administration dans les provinces
qui ont adopté ce système de pen-
sions.
Cette convention a réuni les person.

MM. E.-S.-H. Winn,

na), C.-

 

K. Newcombe (Winnipeg), J.-D.
O'Neil, du ministère du Fravaii à
Ottawa

Les Etats-Unis
veulent des sauvages

—_tate:

Les Etats-Unis veulent des sauva-
ges! C'est ce qui ressort d'une lettre
reçue, Ce matin, par M. Hector-K.
Carruthers, sacrétaire du Board of
Trade et de l'Auto Club, et signée
par M. Ray Johnson, secrétaire de
Ja Commission de la Protection des
Jeunes garçons et directeur du Camp
Fiteh, de
vage sera instructeur de natation, de

oungstown, Ohio. Ce sau-

travaux manuels, êtc. au camp d'été.
——rem

VERNER
— =

18 janvier. 1930.
A Verner, le 8 janvier, après une

courte maladie et munie des secours
de la Sainte religion, à sa résidence
est dérédée Mme Alcide Desrosiers,
(née Clarisse St-Georgss.)

Elle laisse pour. la pleurer cing
filles; Anna, Blanche. Alice, Germal-
ne et Rachel; un fiis, Omer et sa
belle-fille née Alice Chrétien; un
fiis adoptif Raymond.
Le servico st la sépulture out où

lieu samedi en cette paroisse.
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FRANCO-CANADIEN
MONTREAL, il.—Monsieur L. Jo
Dalbis, professeur de Biologie à

l'Université de Montréal et préste
dent de l'Institut Scientifique Frene
co-Canadien, & bien voulu nous come
muniquer le programme des activie
tés de l'Institut pendant la premide
re partie de l’année 1930, qui est Is
quatrième en date des années d'age
tivités de cette institution.
Parmi les professeurs attendus

nous signalons:
M. Deprez, profeseur à l'Univers

sité de Rennes, qui traiteru des
sciences auxiliaires de l'histoire et
en particulier de l'épigraphie, de Ja
paléographie et de l'archéologie, etc,
M. Depres est un grand spécialise

te des questions relatives à l'histois
re des grandes découvertes. On salt
qu'il a exposé des vues très origis
nales sur les raisons de ces grandes
découvertes, les conditions dans leg
quelles elles so sont développées.

M. Deprez est président du comb
té International des études historie
ques qui s'occupe actuellement des
grandes découvertes. Les services
d'archives à Ottawa et particulidre-
ment M. Lanctot, sont en relations
d'études avec M. Deprez. Nul doute
que celui-ci obtiendra au Canada
le succès que méritent sa personna-
lité sympathique et ses travaux sa-
vants. ‘

Les conférences de M. Deprez sont
accompagnées de nombreuses pro-
jections.
Pendant le mois de février, l'Ins

titut Bolentifique Franco-Canadien
recevra le professeur D’Herelle. On
salt que le professeur d'Herelle, ace
tuellement professeur de protobios
logie à l'Université de Yale, est un

Canadien Français né A Montréal
Il est devenu dans les vingt derniè-
res années .un des grands noms de

la science internationale.
Ses travaux sur la bactériologia

I'ont rendu célèbre dans le monde
entier.
Après avoir passé de très nom-

breuses années à l'Institut Pasteur
de Paris, où il était chef de labo-
ratoire, il a été appelé à occuper la
chaire de protobiologie & l'Univer-
sité de Yall, où Ji groupe autour de
lui de nombreux travailleurs.
Le Profeseur d'Herelle, après son

séjour à Montréal, ira probablement
à Québec puis à Toronto.
Au début du mois de Mars, arri-

vera au Canada, M. Joseph Wilbois,,
ancien directeur de l'Ecole Françai-
se de Moscou, fondateur de l'Ecole
d'Administration et d'Affaires à Pa-
ris, anclen élève de l'Ecole Normale
Supérieure de Paris.

Il à publié un nombre considéra-
bles d'ouvrages de philosophie des
sciences, des ouvrages d'éducation,
ouvrages de Sociologie, mais dont
les travaux les plus remarquableg
ont trait à l’organisation des en<
treprises. Il dirige une collection
d'ouvrages chez Alcan, sur ce sujet

C’est à ce titre qu'il a été appelé
au Canada. Il traitera À l'Ecole des
Hautes Etudes Commerciales, de la
question de l'organisation scienti-
fique du travail, sujet qui n’a pas
encore été traité au Canada et qui
est destiné à être très apprécié.
Les problèmes de rationalisation et
de standardisation seront placés par
lui, au premier plan.
Enfin à Ia fin du mois de mars et

pendant le mois d’avril, l'Institut
Scientifique Franco-Canadien rece-
vra le Dr Diocles, chef du Labora-
toire de radiologie de la clinique mé-
dicale de l'Hôtel-Dieu de Paris.
Le Dr Diocles est l'auteur de dés

couvertes importantes de stéréo-ra~
diologie.
Le Dr Dioclès se rendra à Qué

bec, après son séjour 4 Montréal, et
visitera probablement quelques uni-
versités américains où sa grande
réputation scientifique l’a précédé.
Le Comité de l'Institut Sclentifi-

que Franco-Canadien s'occupe dès
maintenant du choix des professeurs
pour l'année 1930-1931. Des noms
éminents ont été mis à l'avant.

 

M. Dalbis a pu obtenir le concours
du Révérend Père Chenu, un des
Dominicains les plus émirents de la
science médiévale, qui viendra, l’au-
tomne prochain, passer plusieurs

mols chez les Dominicains de Mont-
réal,
ip

La longue carriere
d’un employé du C;N.R.

MONTREAL, 14.—Cinquante-qua-
tre ans dans les chemins de fer, tel
est le record remarquable de M.
Ovila Perrault, agent de la gare du
C. P, R. à Lennoxville, dont on an-
nonce aujourd'hui la mise & ia re-
traite au bureau-chef de la compa-
gnie à Montréal M. Perrault en-
tra d’abord au vervice de l'ancien
Québec, Montréal, Ottawa & Ocei-
dental Ry alors qu’il n’était Agé que
de 15 ans, puis passa à l'emploi du
Pacifique Canadien lorsque celui-ci
absorkba le C. N. O. & Co. Ry en 1881,
année de son Incorporation. En
1889, M. Perrault fut envoyé A Al
goma, Ont., pour prendre charge de
la gare en cet endroit et l'année sui-
vante, il fut nommé agent à St-Hy-
acinthe, où 11 éemeura jusqu'en 1909,
alors qu'il fut transféré A la gare
de Mégantic. En 1918, 11 étalt nom-
mé chef de gare à Lennoxville, poste
qu'il abandonne aujourd'hui pour
prendre un repos bien mérité.
M. Perrault, qui s'est marié deux

fois a eu vingt-six enfants, dont
treize garçons et treize filles. fvi-
vant son exemple, deux de ses fils
sont actuellement agents de gare
pour le Pacifique Canadien tandis
que deux autres sont à l'emploi
d'autres chemins de fer.
Maintenant que Jes circonstances

lui en Iaissent le loisir, M. Perrault
ne prépare à entreprendre avec son
épouse, un long voyage circulaire
aux Antilles, dans le sud des Etats-
Unis et dans l'Ouest Canadien.

MALDE DOS
Peut être soulagé souventes fois en

quelques heures. Bi vous perdes de
la vigueur, de la santé et de la force
en vous levan* la nuit, par le mal
de dos, la faiblesse de ia vessie, le
brûlement, les jambes endolories ou
Jes éouleurs dans l'aine, où Je rhu-
mataisme, essayes l'épreuve de 48
heures de Cystex. Procures-vous du
Cystex (prononcez Siss-tex) aujour-
d'hui en toute pharmacie pour aeule-
ment 60 sous. On vous femboursers
votre argent si vous n'êtes pas soue
iagé Ade la douleur de l'Insomnlie, st
vous ne vous portez pas mieux, of
vous n'Étes pes plus fort, plJoue «pisviggue

~

 



 

  
L'hon James Malcolm est de re-

tour, de Kuicardine, où il a passé la
fin de semaine.

Mademoiselle” “Mildred Bennett,
était récemment, l'invitée du lieute- à
nant-gouverneur de la Colombjes
Anglaise et de sa fille, mademoigelle
MacKenze, à l'Hôte: du Gouverne-
ment à Victoria C. A.

e e e

+ M. ot madame Marcel Gabord, de
Montréal, et leur fille, Odette, sont
de retour de New-York, ou ils ont
passé une quinzaine de jours.

* e »

Madame OG. J. Desbarats a reçu
intimement à l'heure du thé, diman-
che en l'honneur du brigadier-gé-

1 et de madame A. H. Bell, de
oronto, qui habiteront désormais la

Capitale.

Madame P. J. Baskerville, et son
frère, M. Hector Girouard, partiront
demain, pour le Sud de la France.

Madame Charles Macbeth a reçu
à déjeuner samedi.

s 6e »
Madame Georges Desbarats est re-

tournée à Paugan's Fall, après avoir
passé plusieurs semaines, en ville,
chez ses parents, le Dr et madame
J. D. Dupuis,

e ee
Mademoiselle Grizel Nolbrook, est

actuellement à Montréal, l'invitée de
mademoiselle Margaret Moussarrat.

. - .

Madame Percival Llesching, s'est
embarquée à Baint-Jean, N. B. à
bord du “Duchess of Richmand”
pour un séjour de deux miois, en An-
gleterre.

> ° .

Mademoiselle Adrienne Dubé a
reçu intimement à l'heure du thé,
dimanche, en l'honneur de madame
Arthur Dubé, de Ansonville, Ont.

oo oo

M. et madame A. H. Vipond, de
Montréal étaient de passage en ville,
pour assiswr au mariage Graham.
Grisdale, célébré samedi.

M. et madame Kingsley Moore
passent -l'hiver en Californie.

® © a

M. et madame J. R. Tremblay, de
Hull, ont reçu à un bridge diman-
che. Les salons étalent décorés
d'oeillets et d’iris. Les invités, étaient
au nombre d'une trentaine,

. e °

L'Ottawa Women’s Canadian Club
donnera une réception à l'heure du
thé, au Château-Laurier, samedi le
18 janvier, en l'honneur de l'hon.
Newton W. Rowell, C. R. L. L. D. Ce
dernier donnera une causerie sur: La
Conférence de Kyoto.

e s e

M. et madame Ernest Têtreau, de
Montréal, partiront le 16 janvier
pour New-York, d'où ils s’embarque-
ront à bord de !"““Ile de France”,
pour unr séjour de quelques mois en
Europe,

® . e

Madame Marion Allan est de re-
four de Montréal, ou elle a été I'in-
vitée de madame A. Mayno Davis,

* . -

Le mariage de mademoiselle Ger-
maine Matte, fille de M. et de ma-
dame ©. N. Matte, deQuébec, avec
M. Réal Dussault, fils de M. et de
‘madame A. Dussault, de Montréal,
sera célébré le mardi, 21 janvier, en
la chapelle de l'Oratoire St-Joseph,
Chemin Ste-Foy, Québec.

= = =

M. et madame Paul Gouin et leur
fils Pierre, de Montréal, sont atten-
dus d'Europe à la fin de janvier.

e © à

M. Lafontaine Haycock, de Sudbu-
ry, passe quelques jours chezsa meé-
re, madame R. H. Haycock.

e ° -

M. et madame Delamere Magee,
de Toronto sont en visite, chez M.
F. A. Magee.

M. et Mme Victor Boivert sont
de retour à Ottawa, après une ab-
sence d’une semaine,

° . .

L'alumnae des gardes-malades gra-
duées de l'hôpital général ont tenu
leur assemblée annuelle, dans les sa-
~~ Aa la résidence des gardes-ma-
mdes.
…+ nouvelles officières pour l'an-

née 1930 ont été élues comme suit:
Présidente Honoraire: Rév. Sr. Fla-
vis-Domitille, surintendante des
gardes-malades.
Présidente: Mlle Juliette Robert,

surintendante de nuit à l'hôpital gé-
néral.

ire Vice Présidente: Mille Cons-
tance McDonald.
2e Vice Présidente, Mme Latimer.
Secrétaire-Trésorière: Mille Stella

Kearns.
Secrétalre des memhres: Mlle Pau-

line Bissonnette,
Représentantes au “Régistre Cen-

tral,” Milles Egan et Slackpole.
Représentantes au “Local Council

of Women": Mmes Devitt, Viau, La-
timer, et Mlle Nevins.
Représentante au “Canadian Nur-

se” Mile Juliette Robert.
La nouvelle présidente, Mile Ju-

llette Robert remercia les gardes
malades de l'avoir élue à un poste
aussi important que celui de Prési-
dente de 1I'Alumnae de l'hôpital gé-
néral, et les assura de son complet
dévouement pour l'organisation. On
procéda ensuite à la formation d'un
comité devant s'occuper d'aller visi-
ter infirmières malades. N'°me Viau
ainsi que Mme Murphy et Mlle Knox
furent choisies comme membres ac-
tifs de ce comité. Après l'assemblée,
le thé fut servi par les élèves senior
de l'hôpital.

Un groupe de parents et amis de
M. et de Mme Godias Beauchamp
se réunissaient à leur demeure, rue
Georges samedi soir dernier, pour

Jez féter à l'occasion de leur 25me
anniversaire de mariage. L'adrez-
æ fut lue ar M. E. T. Levêque. M.
Maurice Beauchamp présenta un
service à thé en argent aux héros
e la fête. Une gerbe de fleurs fut

aussi offerte à Mme Beauchamp
par Mlle Yolande Beauchamp. Au
cours de Ja soirée un orchestre à
exécuté un joll programme musi-
cal. A minuit un goûter fut servi.

Les invités étaient: MM. et Mmes
Geo. Boudreault, R. Dubrûle, E. Ri-
chard, A. Parisien, Chas. Dupuis,
Z. Gosselin, Jos, Lécuyer BU. Re-
naud, D. Fortin, A. Renaud, A. W.
Lafletr, G. Latrémouille, C. 8, A.
Renaud, A. Latrémoullle, A. La-
croix, Q. Charette, E. Gauvreau, W.
Boudreault, J. V. Beauchamp, H.
Brunette, H. Patrice, E. T. Levêque,
P. Lalonde, R. Giroux, G. Bélanger,
J. Kennedy. Milles J. Beauchamp,
O. Beauchamp, S. Lemay, L. Ga-
rand, L. Proulx, L. Boudreault, J.
Cloutier, Y. Beauchamp, M. L'E-
cuyer, M. Beauchamp, J. Lafleur,
B. Latrémouille, A, Latrémouille,
RY Cardinal, Y. Parent, R. Latré-
mouñle, Y. Bélair, A. Latrémouille,
T. Cloutier. MM. L. Beauchamp,
W. Beauchamp, G. Charlebois, G.
Perron de Montréal, H. Wattler, W.
Beauchamp de Chicago, M. Robll-
lard, A. Scantland, M. Robichaud,
|E. Harrison, R. Lalonde, H. Allen.
L. Labelile, G. Paris, R. Séguin,
P. Roy, C. Sanctuaire, A. Bergeron.

.. .
Avis.—Toutes uouvelles concer:

vant le Carnet Mondalm, pourront
se comrruniquer pur téléphone, le
soir de 7 A 8 heures, à R. 2154 ou
par écrit à Case Postale, 554, Le
Droit, Ottawa, Ont.

tre—

LETTRE...
suite . la 3ième page

undocument où l'on peut lire ce qui
suit:
“Garder une force considérable de

sous-marins, c'est nous permettre dams
l'avenir, de défendre, à peu de frais,
nos possessions éloignées.
“De toutes façons, les Etats-Unis

ont besoin d’une grande force de sous-
marins pour protéger leurs intérêts.

“Si le sous-marin est requis, dans
ses opértions, de se conformer aux
mêmes règles que les navires de guer-

re de surface, aucune objection ne
peut être élevée à ce qu’on s'en serve
contre les bateaux de commerce.

“II n’y a pas de raison de supposer

qu’un commandant de sous-marin
violera les instructions de son gouver-

nement plutôt que le commandant de
n'importe quel type de navire, agis-
sant isolément.”
En somme, pour M. Hoover comme

pour tous les gens sensés, le sous-ma-
rin n’est pas, à proprement parler.
une armé plus dangereuse que les
croiseurs cuirassés ou les torpilleurs,
11 est surtout une défense, une pre-
caution, qui ne peut ni ne doit porter
ombrage à personne.

D'Angleterre même il nous vient
une parole autorisée: celle de l'amiral
Wemyss, qui fut premier Lord naval
et chef d'état-major de la marine
anglaise de 1917, à 1919 et qui, en
cette qualité, signa l’armistice avec le
maréchal Foch. A la conférence de
Washington, Lord Balfour, premier

ministre anglais, soutint que le sous-

marin était quantité négligeable con-
tre les navires de guerre et que, du-
rant les hostilités, il n'avait eu de
succès que contre les navires de com-
merce et il concluait à la suppression
des sous-marins. Lord Wemyss lui

infligesa un démenti cinglant. “Pré-
tendre, écrivait-il avec une rude fran-
chise, que la thèse de l'efficacité des
sous-marins ne repose que sur leurs
succès contre les navires de commer-
ce, est une affirmation inexacte”. L'a-
miral. Wemyss citait l'exemple des
Dardanelles, ou le débarquement des.
troupes à Gallipoli eût été impossible
si l'ennemi avait disposé à ce moment
de sous-marins; quand, plus tard, les

sous-marins ennemis intervinrent, ils
coulèrent deux cuirassés et créèrent
des difficultés sérieuses au ravitaille-
ment des troupes. Il concluait par

ses mots: “L'expérience prouve qu’en
tant qu'arme offensive, le sous-marin

est un utile auxiliaire de fiotte prin-

cipale, — que, pour la défensive, il
joue un rôle important”.
En réclamant la suppression des

sous-marins, l'Angleterre vise spécia-
lement la France, suivant sa politique
traditionnelle qui tend toujours à af-

faiblir celle qui, malgré l'alliance de
1914 et les dangers courus en com-
mun, pendant quatre ans, reste pour
elle une rivale que l’on jalouse et
dont 11 faut se méfier. Elle va re-
prendre à Londres ge qu'elle n’a pas
réussi à Was Dans la pro-
chaine conférence navale qui va s'ou-
vrir le 21 janvier à Londres et qui
réunira les cinq grandes puissances:
Angleterre, Etats-Unis, Japon, France
et Italie, elle va recommencer le coup
des sous-marins et elle espère arriver
à ses fins En défendant sa thèse,
la France est assurée de défendre la
cause de la paix mondiale et il faut
espérer qu’elle ne faillira pas à cette
tâche. Bientôt nous saurons quel est
le point de vue du gouvernement et
nous sommes bien surs que M. Tar-
dieu, qui fut le disciple de M. Clé-
menceau, n'oubliera pas un des der-
niers mots de celui qui vient de mou-
rir: “Gardons nos sous-marins”.

Charles RUELLAN,
Ancien député.

 

17 décembre 1929.
———— Ite—————

Pries Dieu que dans le désir im-
mense qu'il m'inspire de vous avan-
cer à la perfection de votre état, je
travaille aussi à la mienne sans re-
lâche, et que nous nous soyons les
uns aux autres un motif de plairé à Notre-Seigneur—Bossuet.
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| Pour Vous,
| Mesdames!

Petits poèmes

 

Voici la neige en tourbillons
Qui danse, vole et se démène

Mes chers amis, quels rigodons
Par les monts, ia ville, la plaine!

C’est embrouillé, c'est aveuglant,
Autour de moi tout se tortille.
L'univers, en domino blanc,
Comme un fou gambade et frétille.

La trombe vire et va son° train.
1e soleil n’est plus de ce monde,
J'entends comme des voix d'airain:

Eh! c'est Je vent qui siffle et gronde

L'orchestre à clairons et tambours
Avec des instruments à corde.
L'avalanche croule toujours.
11 neige A Digu miséricorde,

Ta sagesse dit: “Cloftrons-nous”,
Ne courez pas A l'aventure;
Pauvres captifs sous les verroux
Admirez de loin la nature.

Seul, l'oiseau de nelge, à l'oeil clair
Se délecte dans la tempête.
Flocon vivant, esprit de l'air,
I] tournoite et crief à tue-tête.

Je vois passer son petit corps
Dans le remous blanc qui l'emporte,

11 & fait des tribords, des babords
Selon que le vent se comporte.

La nuit descend à pas compté
Mais non sans quelque résistance:
[a blancheur et l'obscurité

Se provoquent dans la distance.

Le sapin vert, se tenant droit,
Nargue la bourrasque folâtre.
Il est là, planté corame un rol
Qui se prélasse au coin de l’Âtre.

Pour lui, les frimas semblent chauds.
Même 1! joue avec la tourmente,
Ia rafale bat la campagne.
A quoi sert d’y mettre le nez!
Je m'endors comme un chat d’Espagne.

. Benjamin SULTE.

Décembre 1810.
mrt

Bienséances

Q.—Quelle tenue doit-on observer a
l’église pendant un mariage?
R.—Quand la musique entonne l'air

bien connu de la marche nuptiale et
quand le cortège entre dans l’église,
tous les invités se lèvent. Ce n’est pas
seulement un hommage rendu aux
fiancés, mais c'est une marque de res-
pect aussi bien pour la cérémonie que
pour l'édifice sacré, d'observer soi-
fneusement toutes les formes du ser-
vice de mariage suivant les rites de
l’église où 1! se célèbre, c'est-à-dire
de es lever, de s'agenouiller et de
s'asseoir comme toute l'assistance, en
un mot de garder une attitude pieuse.

E—————————

Conseils et recettes

 

LA CUISINE CANADIENNE
Petits gâteaux aux amandes

Quand vous faites prendre des jau-
nes d'oeufs aux malades ou aux pe-
tits enfants, conservez les blancs
pour les utiliser de la façon suivante:

1 c. & table de sucre en poudre
pour’ chaque blanc d'oeuf, trois
amandes et une pincée de farine.
Blanchissez les amandes dans l'eau

boullante, coupez-les finement. Bat-
tez votre blanc d'oeuf en neige très
ferme, ajoutez en pluie, la farine, le
sucre en poudre et les amandes. Dis-
posez une cuillerée sur une plaque
beurrée et faites cuire dans le four-
neau, la cuisson dure 5 minutes.

Foie de veau à la Parmentière
Une tranche mince de foie de veau,

un oeuf, la moitié d'un oignon, un
peu de persil, 4 champignons, 1 c à

table de farine, 1 c. à table de chape-
lure. Des pommes de terre sautées en
tranches fines dans du beurre, sur
lesquelles vous placez une tranche

de foie de veau par personne, sur
laquelle vous mettez une c. à table
d'un petit hachis composé d’oignon,

de champignons, de persil, auquel
vous ajoutez un jaune d'oeuf. Fal-
tes culre-an four pendant quelques

minutes.

 

°.,

Variété
8] VOUS ETES BIEN
ELEVE A TABLE

Vous ne parlerez pas d'affaires
commerciales.

Vous ne prendrez pas de grosses
bouchées de nourriture.

Vous essaierez d'être intéressant.
Vous ne mangeres pas avec avidi$

quelle que soit votre faim.

Vous n'essalerez pas de parier la
bouche pleine.
Vous ne laisserez pas votre cuiller

dans votre bol de thé ou de café en

buvant.
Vous approcherez votre chaise de

la table, afin de ne pas laisser tomber
de nourriture. .

Vous ne parlerez pas par devant les
gens, et ne tournerez pas le dos # vos

voisins
Vous avalerez votre soupe sans

bruit comme tout autre article de

nourriture.
Vous ne semblerez pas essayer d'a-

valer votre cuiller ou votre fourchet-

te en mangeant.
Vous n'emploierez votre couteau

que le moins possible, et seulement

pour couper.
Vous ne presserez pas votre invi-

té À manger parce qu'il n’est par
sensé avoir peur de manger ce qu’il
veut.

Vous ne ferez pas de gestes avec
votre couteau.
Vous ne tiendrez pas votre four-

chette comme on tlent un aviron.

Vous n’avalerez pas d’un coup le
contenu d'un verre d’eau, quelle que
soit votre soif, mais prendres une gor-

gée à la fois.
Vous n'étendrez pas vos coudes en

coupant votre nourriture, ou ne prên-
drez pas la place qui appartient à

votre voisin.
Vous ne serez pas confus et ne

vous excuserez pas d'une manièrs in-
discrète si vous renversez quelque
chose sur la nappe ou cassez quelque

chose.

Vous n'embarrasserez pas votre hô-
te, laissant croire qu’il n’en reste plus
dans la dépense, en refusant de pren-
dre le dernier morceau sur le plat
quand on vous le présente.
Vous garderes l'assiette que l'on

vous & passée et n’insisterez pas pour
la donner à un autre.

Vous rejetteres les grains et noyaux
au moyen de votre fourchette ou

culiler le plus doucement possible,
mais na les laisserez pas tomber di-
recterftent de votre bouche dans vo-
tre assiette.  et talons de caoutchoue. Chics et confortables pour écoliè-

res. Pointures dans le groupe, 11 à 2. Prix de vente, la
paire, $1.08.

Au Rez-de-chaussée du C. D. 8.

ard i Bb t, »
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Nouvelles
de Gornvwall

13 janvier, 1980.
STREET RAILWAYS VS CUBS
Qui, Messieurs, au gouret les

Street Railways furent les héros.
Vendredi soir, 10 janvier, à 8 heu-

res dans !a vieille arépa de la 3e
rue eut lieu une joute farouche en-
tre les Street Rallways et Cubs.

Est-ce un Bossuat, spectateur et
amateur du sport, qu'il aurait eu
poine à narrer les épisodes mouve-

mentés et acharnés de cette lutte.
Des rumeurs voulaient que les

Cubs fusgent victorieux et les Street
Rallways attendaient l'opportunité
de vider leur trop plein.
La foule tapageuse avait sous les

yeux une partie très intéressante;
les Cube jouèrent scientifiquement
et donnèrent du fil & retordre à
leurs adversaires pendant les deux
premières périodes.
La troisième période s'’engagea a-

vec un entrain sans pareil et la fou-
le était avide d'en connaître le ré-
sultat. Hé Lien! mes amis, n'est-
ce pas que les Street Railways font
aussi du bon travail sur la glace et
c’est un fait accompli qu’à-cette pé-
riode i'ami Woolsley, par une passe
finement étudiée de son copain Fred
Léger descendit loger la rondelle
dans la cage et mit le pointage au
terme final de 1 à 0. Hourra pour

nos vainqueurs!

Street Railway:
S. Robertson, Arthur Séguin, O.

Woolseley, Raoul Larin, Whitney,
Albert Laperle, Alfred Léger, Alcide
Barque.

Arbitre: Van Simser.
Chronométreurs: Arthur Dextras

et Robertson.
= * »

La partie de la ligue Jr. entre le
Canadien et le Holy Name qui suivit
fut des plus intéressantes. Une glace
vive servit à souhait la rapidité des

joueurs et démontre que notre jeune
Canadien a une équipe, laquelle si
nous en croyons les perspectives
saura se rendre jusqu'à Ottawa si-
non plus loin. Lévi Leroux et Gé-
rard Daibec enregistrèrent 5 des 6
points de leur équipe et Ménard en-
registra l'autre au début de la par-
tie. Emile Leroux, du Holy Name
fut l’étoile de son équipe enregis-
trant les deux seuls points de la
veillée. Quenneville et Laroche sur
la défense firent de magnifiques
montées en un mot, tous contribuë-
rent au magnifique résultat de cette
vetilée, Curly St-Denis assista
grandement par de magnifiques pas-
ses qui permirent de compter. Le
pointage final fut de 6 a 2,

Voici le sommaire.
ière période

1--Canadien Ménard (Lalbec) 10.00
2—Canadien Leroux.......... 30.00
3—Holy Name, E. Leroux.....

2e période
4—Canadien L. Leroux....... 5.00
5--Canadien, Gérard Dalbec

(St-Denis) ................ 2.00
6—Holy Name, E. Leroux.... 6.00

3e période
7—Canadien, L. Leroux...... 2.00

8—Canadien, Gérard Dalbec
(C. St-Denis)

ALIGNEMENTS
CANADIEN: Kuhn, Samson, La-

roche; McAter; St-Denis; Lévi Le-
roux; subs, Quenneville Ménard,

Dalbec.
HOLY NAME: Dupuis, James

Quiz Zabzowski; Mallette, Danihee;
E. Leroux; subs., Kelly, Andrews,

Lalonde, L. Tardif.
Arbitre, Alphonse Lorin.
Chronométreurs. Dalton Roussel-

le et Clarence Roderick.
oe 8»

Louable esprit patriotique:
félicitons sincèrement Mlle Marie
Carrière, modiste et coiffeuse, 41
rue McConnell Nord, de sa belle .ré-
clame francaise qu'elle a fait posée
pour annoncer son commerce. Mlle
Carrière fait une grande vente de
chapeaux et robes et autres articles
à des prix très bas. Que nos com-
patriotes profitent de cette aubaine.

so <«
M. et Mme Ed. Bisaillon, de la

rue McConnell, sont aflés visiter
leurs parents à Embrun.

Nous

= 8 =

M. et Mme Emerie Houle et leur
fils Lucien, d'Ottawa, sont venus
visiter leurs parents, M. et Mme
Mondoux, M. et Mme André Rozon,
de la rue Louisa. Ils sont retour-
nés enchantés de leur voyage.

® * »
*

M. Louis Jodoin, agent de la Mé-
tropolitaine, sa femme et ses en-
fants arrivent de visiter M. Arthur
Thétreau, rue St-André, Ottawa.

… #9 ©

Que l’on ne se gêne pas d'aller
porter des nouvelles au Bureau du
Droit, 17 rue Marlborough Nord.
Souvent on dit que se sont toujours
les mêmes noms que l’on voit dans
les nouvelles de Cornwall. La ral-
son en est que ces gens nous don-
nent plus souvent leurs nouvelles.
Ils ne sont pas à blâmer, puisque

l'hospitalité du journal leur est of-

ferte. A ceux qui se plaignent de

faire la même chose.
e e ©@

Heureux anniversaires Mme Em!-
le Maricn, 115 rue MeConnell Nord,

~

viennent de célébrer le 27e anniver-

saire de M. Emile Marion à la de-

meure de son père, M. Arthur Ma-

rion. Un grand nombre de parents

ont pris part à la fête et lui ont of-

fert, par l'entremise de sa fille Lor-

raine, une magnifique_montre en or
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Voici les noms des joueurs du club]

ainsi que Ja mère de M. Marion.

    
vert; sine adresse fut lue. par sa
soeur Mme Léo Desrosiers & laguel-
le répondit l'heureux jublilaire en
termes émus et délicats. Pendant la
soirée, il y eut un magnifique eu-
chre, chant, déclamations, sauteries
familiales. Un succulent goûter fut
servi aux invités par l'épouse du
jnbdilaire et sa mère. Tard dans la
nuit on se sÉpara en chantant O Ca-
nada.

e ee
Mme Joseph Pitre, 119 rue Me-

Connell Nord, sera toujours à la dis-
position du public pour la couture à
main, tricotage, racommodage et la-
vage.

e ee
M. Mastaï Daigneauit, presseur et

nettoyeur du chemin Montréal, est
revenu d'un voyage A Ottawa et
Hull. Il reprend son travail. que
ses nombreux ciients continuent à
I'encourager.

- > e

Mme Bélisle, d'Ottawa, mère de
M. Ed. Bélisle, pharmacien, chemin
Montréal, est retournée dans sa fa-
mille à Ottawa.

M. Jean, fils de M. *Delphis Ro-
zon, de Templeton, qui a dû subir
une opération à l’Hôtel-Dieu pour
appendicite est en convalescence
chez son oncle, M. André Rogon. Il
se rétablit promptemenz.

° . °
1

M. et Mme Philippe Goulet son!
revenus d'un voyage chez leurs pu-
rents de St-Albert,

FUNERAILLES DE
M.0. F. DOWD

BUCKINGHAM, 13. — Les funé-
railles de M. O.-F. Dowd, employé du
Canadien Pacifique, ont eu lieu à
l'église St-Grégoire de Buckingham,
au milieu d’un grand nombre de pa-
rents et d'amis.

evée du corps a été faite par
l'abbé .\. Bélanger, curé de la Pa
roisse. Le service fut chanté par l'ab-
bé J.-O. Dowd, cousin du défunt et
assisté des abbés A. Bélanger et
Tompkin, vicaire.
Le défunt laisse son épouse, née

Victorine Verner; sa mére, Mme An-
na Dowd; deux fréres, Louis, de
Montréal; Thomas, d'Ottawa; une
soeur, R.-C. Parquer, de Newark, N.-J.
Outre les parents qui conduisaient

le deuil, il y avait le-beau-père du dé-
funt, Dieudonné Verner; deux beaux-
frères, Louis et Albert Verner.
Dans le cortège on remarquait les

employés du Canadien Pacifique et
une foule d'amis.

TRIBUTS FLORAUX
Son épouse: la Brotherhood; M. et

Mme A. Lafleur; ‘son frère, Louis
Dowd.

MESSES
M. et Mme O. Lafleur. M. et Mme

F.-S. Makay, M. et Mme C. Fournier,
R. P. François, M. Dronin, des frères
Prêcheurs; M. et Mme J. Dowd, M. et
Mme N. Dowd, M. et Mme H. Car-
rière, Mlles C. et Ÿ. Lavergne, M. et
Mme A. Verner, M. et Mme Gauthier.
TELEGRAMMES DE SYMPATHIES
M. et Mme Lud. Dufresne, M. C.

Neveux, M. H. Robillard, M. 8. Ver-
ner, M. et Mme H. Laceke.

BOUQUETS SPIRITUELS
Mad. et Mlle Joly: la famille Jos.

Verner; Mme Young; M. et Mme
Dudek: M. et Mme H. Côté: Damase
Charette; R. Gignac, M. et Mme J.
Clément et Mme Mineault.

mmparcreme

DES RUMEURS...
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Société en vue de l’organisation de
la paix, et que cela contribuera plus
que toute autre chose à établir la
justice parmi les nations et à donner

  

 

au tribunal mondial le prestige et
l'autorité qu’il mérité si bieng

LA PALESTINE
A la séance du soir, 1] a été ques-

tion de la Palestine et de l'Irak. La
Grande-Bretagne proposa de nom-
mer une commission spéciale pour
régler le différend au sujet du mur
des Lamentations entre Juifs et Ara-
bes. La commission permanente des
mandats cependant désapprouva le
projet et la discussion fut ajournée.
La question de l'entrée de l'Irak dans
la Société des Nations, préconisée par
la Grande-Bretagne qui a un man-
dat. Il n'y a pas de précédent éta-
bli, et on s'est montré circonspect.
On a demandé à la commission per-
manente des mandats de mettre le
conseil au courant des événements, à
mesure qu’ils se dérouleront et ‘que
lc temps viendra pour l'Irak de se
gouverner lui-même.
M. Henderson rappela que la Gran-

de-Bretagne avait recommandé que
l'Irak fasse partie de la Société des
Nations sans condition. L'assemblée
de la Société seule. et non pas la
commission des mandats, est apte à
déterminer les conditions de membre,
dit M. Henderson.

LA REINE,ABITIBI
11 janvier 1930.

MARIAGE CHAREST-DENIS:—
Le 31 décembre en l'église de La

Reine, Abitibi, M. l’aoné Henri Paré,
de Timmins, Ont, venu spécialement
pour la circonstance, bénissait le ma-
riage de sa niéce, Mlle Imelda Denis
avec M. Henry Charest. M. Henri
Denis servait de témoin à sa flile et
M. Philias Charest à son fils. Pendant
la messe, un magnifique programme
musical fut exécuté. La mariée était
vraiment ravissante dans une jolie
toilette de nuance brun foncé garnie
de castor avec un chapeau assorti.
Son bouquet se composait de roses-
thi

 

Après la messe un déjeuner fut
servi à la demeure de M. et Mme
Henri Denis. M. l'abbé Paré, à la
demande des convives,
accepter de porter la parole; il sut
s'acquitter de sa tâche avec toute
l'aisance que nous lui - connaissons,
pour souhaiter aux nouveaux époux
la paix et le bonheur. Remarquez
bien, dit-il, que je fais précéder le
mot paix car là où règne la paix rè-
gne nécessairement le bonheur. Il fut
chaleureusement appiaudi.
Le soir, une soixantaine de convives

se réunissalent à la résidence de M.
et de Mme P.-L. Charest; on s'amusa
f e jusqu’au matin alors que l'on
&æ' sépara après avoir renouvelé les
meilleurs voeux aux mariés et à cha-
cun les souhaits de “Bonne et heu-
reuse année”.
Les mariés ont

et riches cadeaux.

N.-D. DE LA SALETTE
11 janvier 1930.

Après avoir été gravement malade,
Mme Simon St-Jacques se rétablit

reçus de nombreux

 

 rapidement.
DE PASSAGE:—
M. et Mme Octave Lalonde. de Sud-

bury passèrent une quinsaine parmi
nous.

i Le ler janvier, M. et Mme Léandre
St-Amour donnatent un souper de fa-
mille; au cours de 1a sofrée, il y eut
chant et musique. Parmi les pe
sonnes présentes, on remarquait, MM.
et Mmes Simon St-Jacques, Francis
Lalonde, Octave Lalonde, André Mar-
tineau, A. Mercier, Lorenzo St-Amour,

presents

Vous avez raison de dire que le
meilleur remerciement que vous puis-
siez faire, non pes à moi, mais à Dieu,
de mes instructions est d'en nrofiter:
et c'est le seul plaisir que j'attends
de vous, ma Fille, en cette occasion. Bossuet.

voulut bien
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bain et nous y coopérons de toutes
manières”, à affirmé George-W. Mari-
thews, directeur d'administration de
Stobie-Forlong-Matthews. Les auto-
rités du bureau de Solloway-Mills à
Winnipeg ont lé de la même ma-
nière. La vérification est aux mains
des firmes Turner, Love et Grant
ainsi que de Hubert Reade et Cie.

COMMISSION MUNICIPALE
“Suivant la loi du Manitoba, le -

voir de la Commission municipale et
des Utilités publiques de cette pro-
vince est limité à constatation des
faits qu'elle peut rapporter au pro-
cureur général, explique M. -R.
Cottingham, président de la Commis-
sion. Celui-ci, d'après les renseigne-
ments que lui procure la Commission,
décide de l'opportunité d'instituer des
procédures. Cependant la Commis-
sion a droit, si elle le juge sage, à la
suite du rapport des vérificateurs, de
formuler les conditions suivant les-
quelles les maisons de courtage de-
vront fonctionner au Manitoba.

L'ACCUSATION
Au sujet de l'accusation que le gou-

vernement de I'Alberta a déposé con-
tre MM. Solloway et Mills, on fait
observer que la peine n'ast pas men-
tionnée mais laissée à l'entière dis-
crétion de la cour. L'accusation est
la même suivant laquelle l'audition
de la soi-disant ‘combine fruitière”
a eu lieu il y a deux ans relativement
à Nash-Symington et d'autres firmes.
L'accusation contre MM. Solloway et
Mills porte que “par divers moyens
et méthodes retors et par superche-
rie, faux et autres moyens fraudu-
leux”, ceux-ci ont comploté ensemble
et avec d'autres “pour léser et faire
du tort au public qui iréquente les
établissements de Solloway-Mills Cie,
Ltee., dans la ville de C , dans
le but d’acheter du stock, en violation
de la paix de Notre Souverain sei-
gear le Roi, sa Couronne et sa digni-

M. W.-R. Cottinghara a dit hier
soir que “Stobie-Forlong-Matthews,
Ltée, et Solloway-Mils et Cie n’ont
été choisis que parce qu’ils sont les
plus grands courtiers en valeurs mi-
nières de la ville”.

EXAMEN DES LIVRES
Les vérificateurs du gouvernement

provincial, par ordre du Ministère du
procureur général qui, lui-même agit
à la demande de M. Cottingham, ont
commencé hier l'examen des livres
de deux maisons financières ici.
“La Commission ne soulève aucune-

ment la question de solvabilité des
firmes, ajoute M. Cottingham, et ac-
tuellement, elle n'a d'autre but que
dé faire enquête au sujet des prati-
ues des courtiers. Le fait qu'on les
ait ensemble n’a aucune siguifica-
tion”.
G.-W. Matthews, gérant d’adminis-

tration de la Stobie-Forlong-Matthews
dit que la compagnie n'a rien à ca-
cher au gouvernement. I! fait sim-
plement remarquer que l’enquêté a
été entreprise à un mauvaïs temps de
l'année. “Le marché des mines est
faible depuis des mois et notre com-
pagnie, une époque où d'autres
maisons minières du Manitoba, possé-
dant d'excellentes perspectives, n’ont
pu trouver les fonds nécessaires à
continuer les développements néces-
saires, s'est procuré le capital requis”.

ENQUETE NATIONALE
VICTORIA, C.-B, SPC, 14, —

L’hon, B.-H. Pooley, procureur géné-
ral, a révélé ici hier que toutes les
provinces du Canada coopéreront
pour exercer un stricte contrôle sur
les maisons de finances et de courta-
ge, suivant un plan national qui est
maintenant en voie d'organisation.
Sous peu, la Colombie britannique

adoptera des lois similaires qui auto-
riseront ses représentants à faire en-
quête sur toute maison financière et
à suspendre ses opérations n'importe
quand. Les procureurs-généraux des
provinces, ‘dit-on, ont convenu qu’au
cas où l’on d'eux décide de faire une
enquête au sujet d’une compagnie. les
autres institueront pareilles procédu-
res aux succursales de la méme com-
agnie dans leurs provinces.

P La loi, déjà rédigée pour être pré-
sentée a la prochaine session, est du
méme genre que celles qui existent
présentement en Ontario, Saskatche-
wan et Alberta.

LOI NOUVELLE
‘Telle qu’exposée par M. Pooley, la

nouvelle législation de la Colombie
britannique ne dédoublera pas ou
n’'entrera pas en contravention avec
les “clauses générales du code pénal
canadien ou les réglements actuels
des compagnies. Elle ne s'applique-

ra pas aux compagnies ordinaires
mais seulement aux firmes financiéres
qui vendent du stock au public. Bref,
on déclare qu'elle au-orisera les offi-
ciers du Ministère du procureur-ge-
néral a entrer dans les bureaux d’une
maison financière et à les fermer sur
le champ pendant qu'on procède à
l'examen des livres. .
La compagnie devra présenter tous

ses livres, documents et garanties
pour péreilles vérifications. Les dé-
lits auxquels s'attaquera surtout le
projet national est celui de la vente
de stocks par des courtiers qui ne

peuvent livrer les certificats.
LES MÉTHODES

EDMONTON,Alta, S.P.C., 1t—Dé-
clarant que le gouvernement projetait
l'établissement de lois qui réorganise-
rait toute la question des transac-
tions sur marge à la bourse, le pre-
mier ministre J.-E. Brownlee & parlé
à la Presse canadienne hier soir des
enquêtes qui se font au sujet des
maisons de courtage albertaines.
M. Brownlee a refusé de commen-

SE

Pas de CHEVEUX GRIS

 

 

 

  
Epargnez *4.25
et paraissez 10 ans plus

Maintenant, sans dépenser

   
°

beaucoup d'argent pour
Jeune des noms de fantaisie, dos
boutéilles de fantaisie ou deg préten-
dus traitements, vous pouvez tau-
rer à vos cheveux gris, striés ou fa-
nés leur beauté et teintes naturelles,
et cela promptement et sûrement.
Car au lieu de vous coûter $5 ou

plus, le restaureur effectif de couleur
fs vous coûtera maintenant que 75c,
C'est la fameuso formule au Sauge
et au Soufre.
Vous pouvez la préparer vous-mê-

me. Vous n'avez qu'à mélanger le
Thé de Sauge et le Soufre dans les
proportions voulues. Mais pour être
certain des mefllers résultats, con-
sultez votre pharmacien. Il a cette
formule préparée, toute prête pour,
l'usage. Demandez-lui la préparation
Sauge et Soufre de Wyeth.

Remboursement de votre argent si
vous n'êtes pas satisfait.

Plus de cheveux gris maintenant
Epargnez $4.25 et paraissez 10 ans
plus jeune. Procurez-vous la prépa-
ration Sauge et Soufre de Wyeth en
toute pharmacie pour 75c. Servez-
vous-en sujvant les directions. Si
vous n'êtes pas eutisfaits des résul-
tats. retournez la bouteille vide aux
confectionneurs et l'on vous rembour-

gent sera le plein montant de votre ol
CA a?a he hpten wie
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CE DROIT.

MONTREAL, 14 (P.C.).—
La constitutionalité de la
clause de le loi des élections
de Québec, qui refuse le droit
de vote aux femmes aux élec-
tions provinciales sera ntta-
quée en Cour Suprême du Cr-
nada, si le conseil des minis-
tres fédéraux donne suite à
une pétition envoyée aujour
d’hul au premier ministre
Mackenzie King par l'Allian-
ce canadienne pour le vote
des femmes dans Québec.

Dans une lettre signée
Idola Saint-Jean présidente,

etEmilia L. Lamarche, scré-
CR—— dy - —

ter la déclaration faite par I. W. C.

quelle M. Solloway qualifie son ar-
restation et celle de son associé Har-
vey Mills “d’acte irresponsable” de
la part du gouvernement de l'Alberta.
(‘Je ne veux pas commencer main-

tenant un débat avec M. Solloway.
dit M. Brownlee, pour savoir si, oui
ou non, l'action du gouvernement a
été mal interprétée ou irresponsable”.
“Je crois que la population est mal

renseignée sur les véritables inten-
tions du gouvernement de l'Alberta.
Le gouvernement n'a pas de but ca-
ché dans l'arrestation de ces deux
hommes. Après les enquêtes rigi-
des faites par le Ministère du procu-
reur général, nous croyons pouvoir
prouver que Solloway et Mills ont
violé une certaine loi, à savoir, le code
pénal du Canada. et si c'est le cas, il
est de notre devoir de les amener à la
justice si possible. Peu importe au
gouvernement que l'homme que nous
pensons coupable soit grand ou petit.
Nous croyons que la loi a été violée et
nous avons institué des procédures en
conséquence. C’est tout”.

EN TEMPSa LIEU
Interrogé par la sse canadienne

au sujet des accusations auxquelles
il faisait allusion, le Premier Ministre
a dit que les détails en seront expo-
sés quand les accusations seront pro-
férées.
“Je ne puis dire actuellement, ajou-

te M. Brownlee, quelles seront ces
accusations ou combien seront profé-
rées. C'est une question qui sera ré-
glée après l'enquête préliminaire”.
La seule affaire de la province, c’est

de surveiller plus étroitement les
transactions de bourse, dit M. Brown-
lee. Au cas où une compagnie aurait,
par exemple, ses quartiers généraux
à Toronto, l'Alberta ne pourrait les
saisir suivant la loi de Sécurité des
fraudes en Alberta.

L'enquête préliminaire s'ouvrira à
Calgary mercredi matin.

DEPART DE SOLLOWAY
VANCOUVER, S.P.C,, 14. — Accom-

pagné du colonel W.-C. Bryan, com-
missaire de Ta police provinciale d’Al-|
berta, I.-W.-C. Solloway, président de
Solloway-Milis et Cie, Ltée, courtiers
a quitté Vancouver hier soir pour
Calgary, où il devra répondre à une
accusation d'agiotæge proférée contre
lui par le procureur général d'Alberta.

eee—

NOUVELLE MAISON
A APPARTEMENTS

Il est probable que le printemps
prochain, un magnifique appartement
s'lèvera sur l'emplacement actuel du
Protestant’s Home, coin des rues Lis-
gar et Elgin. Un syndicat de Mon-
tréal aurait en effet pris une option
de trente jours sur l'édifice, avec l’in-
tention d’y construire un appartement
‘qui serait à tous les points de vue, un
modèle de confort et de luxe moderne.
Le Orphan's Home sefait acheté au
prix de $60,000.
Les directeurs de cette organisation

de charité protestante auraient l'in-
tention d'ériger sur une propriété si-
tuée un peu a lest de l'entrée de la
Ferme Expérimentale, une suite de
cottages mignons ou on logerait les

 

orphelins qui, actuellement, sont éle-
vés ensemble. :
Mme C.-H. Thorburn, présidente

des directeurs de la Protestant's Or-
phan’s Home, tient beaucoup à réa-
liser ce projet.

LEFAIVRE
8 janv. 1930.

Récemment un groupe de parents
et d'amis se réunirent à la demeure
de M. et Mme Norbert Lefaivre pour
saluer M. et Mme René Lefaivre, de
Montréal.
Au cours de la soirée, 11 y eut par-

ties de cartes, chant, musique et au-
tres amusements. Un délicieux ré-
veillon fut servi par Milles Lefaivre.
Etaient présents: M. et Mme Har-

ry Roy, Mmes France Roy, Oller
Brunet, Omer Brunet, d'Ottawa,
Adélard Lauzon, Mlles Yvonne et
Sara St-Jean, Clémence et Des nei-
ges Bruyet, E. Racine, inst. Dora,
Eveline, Alice Yelle B. Ménard, M.
A. Lalonde, inst, Juliette Legault,
inst, Alice Legault, Germaine Le-
faivre, Simonne et Eva Brisebois,
Eliza et Yvette Yelle, Eugénie Pré-
seault, Edna et Aline Yelle, Rita
Campbell; MM. Henri Yelle, prof.
Albert. Olivier, Léo Briault Omer
Lalonde, Josaphat Ménard, Philippe
Thivierge, Raoul Desjardins, Louis,
Léon Campbell, Alphonse et Aurèle
Prégent, Arthur et Ferdinand Pré-
seault, Amédée et Raoul Brisebois,
Sylvio Brunet, Aurèle Chartrand,
Ternand et Roméo Yelle, Roland
Legault, Armand et Hector Yelle,
Donald Cambell.
Tous se séparérent enchantés de

leurs soirée.
M. Henri Yelle, B. A, L. Ph. nous

à quittés pour reprendre sa classe
4 Parkhill,
Le temps des fétes est bien appro-

prié pour visiter les parents et amis;
c'est ce qu’ont fait M. et Mme Au-

guste Roy, de Montréal, M. Lucien
Lefaivre, de Montréal, Milles B. Ra-
cine, Sara et Yvonne St-Jean, de
Montréal, MM. Adonai Lauzon, et
Ubald Vachon, de Montréal, Mme
Omer Brunet, Miles Aldéa et Clara
Yelle d'Ottawa M. et Mme Maxime
Séguin de Dalkeith, M. Roland Le-
gault de Maniwaki, M. et Mme Al-
bert Yelle, de Hull.

tr

BOURGET, ONT.

11 janvier 1930,
Mile Cécile Dictte et M. Arsène

Gagnier, de Cornwall, passaient le
temns des fêtes chez M. Emile Diotte.
Mlle Aline Boileau, aussi de Corn-

well, était de passage dans sa fa-
mille; elle est retournée amenant avec
elle sa jeune soeur, Stella.
Mlle Annie Boileau nous a quittés

pour Montréal.
MM. Léon Diotte, de Hammond, et

Léo Diotte doivent aller à Détroit,
Mich.

notre équipe

 

>

Dimanche dernier.
d'amateurs de gouret se rendait à
Hammond, et revenait vainqueur per
un score de 3-1.
M. Hervé Poudrette était de passa-

ge varmi nous, cs jours-cl.
M. Ovila Tassé passait les fêtes]

dans sa famille, 
+
+

Une autre revendication du droit

de vote des femmes dans Québec

 

ON DEMANDE QUE LA COUR SUPREME DU CANADA GE PRONON-
CE SUR L£ CONSTITUTIONALITE DE LA CLAUSE SANT

 

taire, l'alliance damande que
référence soit faite par le
conseil des ministres à la
Cour Suprême du Canada
(d'après le paragraphe “BB”,
section 85, chapitre 3% des
statuts revisés du Canada,
1927, demandant de rendre
jugement sur la constitutiona-
Mté du sous-paragraphe 1,
section 9, chapitre 4 des sta-
tuts revisés de Québec 1025
(connus sous le nom de lot
électorale de Québec, se Hsant
comme suit: Aucune persons
né n'aura droit de vote, à
mons d'être du sexe mascu-
n.. \

 

Solloway, président millionnaire de la | ,
maison Solloway-Mills, Ltée, duns la-

JURY INSCRITES
AUX ASSISES

LES ASSISES D'HIVER À LA COUR
SUPERIEURE S'OUVRIRONT LE
2 JANVIER.

 

Jusqu'à date, il y à six causes avec
jury d'inscrites au rêle des assises
d'hiver de la cour Supérieure d'On-
tario, qui commenceront au palais de
justice, le 20 janvier. Son Honneur le
juge Raney présidera. Il y à 3 causes
criminelles qui ne sont pas inscrites
sur la liste. Celles d'Hyndman, Auger
æt Mousseau, Ces deux dernières sont
de la méme nature,

CAUSES AVEC JURY
Pennay Pleet et Sophie Suffrien

contre Malcolm G. MacDonell, Hen-
derson et Herridge occupent pour la
pousuite, et Green, Johnston et Strike
pour la défense. La poursuite réclame
$2,600 dollars de dommages à la sui-
te d'un accident survenu sur le che-
min de Chelsea, le 11 juillet 1939. La
défense allègue que l'accident est dû

à la négligence de la poursuite. II y
a une contre réclamation pour $698.00.

A.-J.-B. Blaine, contre Samuel
Willie, Blaine poursuit Willie pour
$10,000 dollars de dommages et l'ac-
cuse de lu! avoir ravi l'affection de
son épouse. J.-R. Boucher, de
Kemptville, occupe pour Blaine, et
J.-1.. Reid, de Prescott, pour la dé-
fense.
Harold-E. Sutton, Margaret-J. Sut-

ton, Helen-V, Sutton contre Melburn
McGuire et Paul Charlebois. Hender-
son et Herridge occupent pour la
poursuite, et Gauvreau, Burns et Bur-
rows pour la défense. Cette poursuite
esl pour le recouvrement de $5,000
dollars de dommages, à la suite d'un
accident d'auto sur le chemin de
Morrisburg, le 8 septembre 1929.

Adam Halpenny, de Galetta Mines,
contre James Cox, de Pakenham.
Henderson et Herridge occupent pour
Halpenny, et R.-8S. Slattery, d'Arn-
prior pour Cox. Halpenny poursuit
pour 10,000 dollars de dommages à Ia
suite d'un accident d'automobile sur
la route 17, le premier juin 1929, La
défense sôutient que l'accident est
dû à la négligence de la poursuite.
Il y a une contre réclamation de
10,640 dollars de dommages.

Stéphanie  Laviolette contre Jen-
nie Aaron. Fripp et Burritt occupent
pour la poursuite et Sam Lepofsky
bour Mme Aaron. L'époux de la. pour-
suite était employé par la défense
pour le chauffage d’une maison à ap-
partements. 11 mourut asphyxié au
moroxide de carbonne que répandait
un système de chauffage défectueux.
Mrpe Laviolette déclare que la mort
de'son époux est due À la négligence
de la défense et poursuit pour $5,000
de dommages. La défense allègue que
Laviolette était employé pour s'oc-
cuper du système de chauffage et que
c’est lui qui était responsable des dé-
fants dans le syatème.

me Elie Dallaire contre l'Hôpital
Général, l'Hospice et le Couventdes
Soeurs de la Charité, (congrégation
directrice de l'Hôpital Général d'Ot-
tawa). Mme Dallaire déclare que son
époux fut transporté à l'Hôpital Gé-
néral A'la suite d’un accident d'au-
tomobtile, le 25 mal 1920. Nn y {ut
déposé sur une table d'or iI tomba
sur le sol et se fractura le crâne. Il
mourüt presque immédiatement, Elle
poursuit pour 10,000 dollars de dom-
mages. La défense déclare que le
blessé était sous la survelllance de
Mme Dallaire et d'une de ses amies,
Aumoment où 11 tomba de la table et
qu'il est mort der suites des bleasu-
res reques dans l'accident d'automo-
bile et non des suites des blessures
reçues dans sa chute en bas de latable. M. Moose Doctor occupe pour
la poursuite, et Me J.-U. Vincent
C.R., pour la défense. ’

 

On prévoit au débat sur
le divorce«en chambre

À date il y n 166 requêtes en divor-
ce d'enregisirées, pour être étudiées
au cours de la prochaine session, au-
près du Parlement. Leur nombre
augmentera considérablement enco-
re, d'ici à la convocation des Cham-
bres. .

On attend encore celte année,
aux Communes, à une opposition
constante de la part de M. aies
Woodsworth, M. P., (Winnipeg) con-
tre la façon dont le divorce est ac-
cordé par les Communes. Cette op-
position s'est manifestée considéra-
blement à la dernière session et le
premier ministre a promis alors de
chercher un moyen de pallier les dif-
ficultés. Comme il n'y a eu rien
d'annoncé depuis M. Woodsworth
pourrait bien poursuivre son opposi-
tion.
rm

Agent de colonisation
à la Rivière la Paix

MONTREAL, 18 — M. J. N, K.
Macalister, commissaire-en-chef du
Département de Colonisation et
d'Immigration du Pacifique Cana-
dien & Montréal, annonce qu'à par-
tir du ler février prochain, M. C.
A. Buchanan agira comme représen-
tant du service de colonisation pour
cette compagnie dans la région de Is
Rivière la Paix,
M. Buchanan, qui est actuellement

‘agent voyageur de colonisation A
Saskatoon aura ses bureaux à Pea-
ce River, Alta. Il est très versé en
tout ce qu! a‘trait au recrutement
des colons et il a voyage dans pres-
que toutes fes parties du Canada et
des Etats-Uniz dans l'exercice de ses
fonctions. Avant d'entrer au Paet-
fique Canadien, M. Buchanan était
dans le service fédéral où 11 s’as-
quit une expérience précieuse en di-
rigeant les installations de produits
mettant en valeur les ressources na-
turelles du Canada dans Jes fotres
Agricoles et allieurs.
La colonisation de la région de la

Rivière la Paix se fait eoajointe~
ment par les chemins de fer Pacifl-
que Canadien et Canadien National,
chaque réseav ayant son propre re-
présentant dans cette partie du noré
de l'Alberta, + Éd 
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Joutes importantes ce
soir dans

local à
Le Shamrock croise le bâton

avec le Montagnard tan-
dis que le Rideau s'atta-
que aux Burghs.

LE LA SALLE JOUIT
D’UN REPOS MÉRITÉ

Les Etudiants de Renaud peuvent
enfin se reposer. Ces pauvres diables
qui suent sans répit depuis plus d’une
semaine, mettent fin à leurs activités
pour quelques jours et laissent aux
autres troupes du circuit Plant la
tâche de s'entr'égorger. Ce repos fera
sans doute beaucoup de bien & nos
ouvriers dont l'endurance a atteint la
limite du possible.
Nous reverrrons nos Troubadours à

la besogne samedi soir contre le Mon-
tagnard et ce combat fera sans doute
époque dans les annales du sport Jo-
cal, car les deux troupes ont besoin
d’une victoire pour se maintenir dans
la procession.

SEANCE DE CE SOIR
Pendant que nos gars respirent, les

quatre autres bandes qui ont prété
serment de fidélité entrent en scéne
ce soir au parc Brunton. Le premier
engagement met aux prises le Sham.
rock et le Montagnard, tandis que
l'autre aligne ie Rideau et les Burghs.
La joute initiale est la pilus 1m-

portante à tous les points de vue, car
les troupes en présence se démènent
présentement autour du trône et ni
l'une ni l'autre ne peut se payer le
luxe d'une défaite. La rondelle va
au jeu à 8 heures précises.
Le Rideau compte bien prendre la

mesure des Burghs dans l'autre de-
but. Quoique les Bourgeois soient
réellement formidables, il est douteux
qu'ils puissent tenir tête aux fougueux
ouvriers de Gowling. Cette jeune ban-
de est en train de se hisser au pre-
mier rang; si elle gagne ce soir, 1!
faudra lui ouvrir la porte.

AU SON DU GRELOT
LE SHAMROCK glissera Jack Ca-

meron dans ses buts pour la Joute de

 

ce soir. C'est un homme habile qui
a déjà fait ses preuves.

———{

HARRY MERCIER semble revenu
à l'état qui le mettait jadis au pre-
mier rang des avants de la région.
Mercier a donné une splendide exhi-
bition contre les Burghs samedi,

Je

HAROLD O'NEIL finira par at-
traper des gifles. Il a des allures dé-
sagréables non seulement sur la glace
mais encore quand !l est envoyé au!
pénitencier. .
— .

VERDON et Frankie Graham font
sevoir à O'Neil qu'ils étaient prêts à
lui dire de doux mots n’importe où
et n'importe quand. Harold a cru pru-
dent de se taire.

L'OTTAWA J., EST
SUR LE TRONE

LES JEUNES SENATEURS INFLI-
GENT AU BORDELEAU SA PRE-
MIERE DEFAITE DE LA SAI-
SON.

Le Bordeleau a essuyé sa 1lre dé-
faite de la saison aux mains des
jeunes Sénateurs dans un combat
interessant. qui a eu lieu au Carré
Bingham, lundi soir. Le pointage fut
de 1-0.
Thérien fit le nécessaire pour Ot-

tawa Junior sur la passe de Mandia.
SOMMAIRE
1lre Période

G. Therien de Mandia, punition,
Thérien et Goulet.

2e Période
Pas de point.
Punition: Bélanger, Léonard, Gou-

Jet.
ALIGNEMENTS

Ottawa:— Buts, Roussan; déf.,
Baril et Goulet; centre Villeneuve et
Thérien; alles droite I. Lacelle, J.
Lacelle: Ailes Gauche, Diguer.
Bor leleau: Buts, Pageault; déf.,

Bélanger. Léonard; Centre, Gali-
peau; alles gauche, Larocque; alles

F. Baril.droîte,
' AUTRES PARTIES
Primrose . . . 1: Falcon . , . , 1
Bruins . . . . . 2; Falcon .. ..0
Braves . . . . 3: Cartier . . . . 1

.2; Burgh ... .O
    
Cartier. ._.

MARINE MARCHANDE DU
GOUVERNEMENT

CANADIEN
Indes Occidentales, Bermudes

Quyanne Anglaise
Honduras Anglais

“

| SERVICE DES VOYAGEURS

 

 

Pour détails s'adresser au Bu-
reau dog Billets du National
Canadien. en ville, 93, rue

) Sparks. Téléprone: Queen 904.

| Evoy.

le circuit

Auditorium
 

SHAUGHNESSY
ABANDONNE

|

|
CHICAGO. — Tom Shaugh-

1
|

 

 

nessy, gérant des Chicago Black
Hawks depuis l’ouverture de la
saison, a remis sa démission au
président McLaughlin. ;

11 quittera l'équipe jeudi soir,
| parce que sa profession d'avo-
i cat ne lui permet pas de se
! consacrer davantage au sport.   
  
 

}
 

LE BELL ENCORE
| ENBONCHEMI
 
LES TELEPHONISTES SONT IN-
VINCIBLES. SCHULTZ ET
VERDON BRILLENT.

La troupe du téléphone Bell a con-
tinué sa marche invincible dans la
ligue des Utilités publiques en triom-
phant des Travaux Publics par 3-0
lundi soir à l’Auditorilum.
Schuliz fit deux points pour les

vainqueurs et donna la passe à Ver-
don pour l'autre.
Dans l'autre joute, le Canadien

National et I'Ottawa Electric ont fait
partie nulle sans point.
Voici les résultats:—

1re PARTIE
Electrics:— Marshall, A, Peterkin

et McInenly; O'Hara, Stitt et Fer-
guson; Lunny, Watters,  Rusrell,

Woods et P. Howe, alternants.
C. N. R..— Friel, Pilon et Rock-

burn; Moran Mercier et Ingram,
wings; Barclay, Noffke et Parsons,

alternants.
Arbitre: Geo Foster.

Ze PARTIE
| Bell Telephone:— McCann, Bre-
not et Verdon; Schultz, A. Tabor et

| H. Tabor; alternants Hutchingame,
‘Rooney, B. Jodouin et Payette.
| T. Publics:— LeBlanc, Graham et
| Brassington; McEvoy, Johnson et
Finnigan; alternants Fleming,

| O'Neil, Larmouth, Long, Jansen et
Bell.

 
SOMMAIRE

| 1re Période

| Pas de point.
i 2e Période
1— Bell Telephone, Schultz . . 5.00
2— Bell Telephone, Verdon (Schultz

Punitions: Verdon Brenot, Mc-

3e Période

 

 
!
{

TOM SHAUGHNESSY, gérant des
Chicago Black Hawks, remet sa
démission au président McLaugh-
in.

L’ALBERTA FAIT
| UNBEAU RECORD

AUX 5 QUILLES
CETTE TROUPE REUSSIT UN TO-
TAL DE 3459. — PAQUIN SE FA-
CHE ET TAPE "756. — TOUS LES
GARS SE DISTINGUENT.

Un autre record a sombré lundi soir
sur les allées B. et B., à l'occasion de
la reprise des opérations dans le grou-
pement des cing quilles de la ligue
de Hull.
Et c’est l’A!berta qui réussit le nou-

veau record lorsqu'il roula le fMagni-
tique Total de 3459 avec des parties
de 1267, 1217 et 975. Le Frontenac
détenait les honneurs depuis I'an der-
nier avec 3313.
Pour accomplir cet exploit, les gars

de l'Alberta se surpassérent: Paquin
fit 756 avec une série de 298: Allaire
eut 721 avec une série de 288; Steve
Cousineau fit 675; Jo. Kirk 670 et J.
Marengère 629. C'était splendide.
Au cours de la soirée, MM. G. Bilo-

deau, président du groupement, remit,
au nom des directeurs de la salle B.
et B., une coupe à M. Louis Cousi-
neau en souvenir de la joute parfaite
de 450 qu’il roula dimanche après-
midi.

Voici le résultat officiel: 
3— Belle Telephone, Schultz (A. Ta-.
bor) .. .. +. + + +. ++ >. 8.10

Punitions: Graham, 2; McEvoy,’
Schultz, Brenot, Payette. |
— !

DES PUGILISTES
QUIFONT PEUR

LA PRESENCE DE CES INDIVI-
DUS DANS L'ARENE EF-
FRAIENT L'ADVERSAIRE.

NEW-YORK,—Primo Carnera, la
“montagne humaine”, a déjà com-
mencé à s'entraîner pour son com-
bat du 24, au New Garden, contre
“un boxeur de troisième ordre, na-
turellement”,
On assure que l'aspect de Carnera,

quand il monte sur le rond, a géné-
ralement pour effet de jeter un pe-
tit frold dans le dos du partenaire
de l'irritable géant italien, dont les
colères de rhinocéros sont célèbres
dans les fastes de la boxe. Tant
qu'il cherche à boxer, art qui lui est
complètement _ étranger, iI prend
quelque chose “pour son rhume.
Alors, furieux de cette injustice, i!
cogne en aveugle et met tout le
monde “k.0.”, c'est moins gentil que
“ok”

Le MAHER TERRIBLE
Il parait qu’un autre fameux box-

eur, Peter Maher, que Bob Fitzsim-
mons knockouta, le 21 février 1896,
à-la première minute de la premiè-
re ronde, épouvanta tellement un
boxeur, irlandais du temps, qu’à la
première et légère tape de Maher,
le fils de la Verte Erin s'assied sur
le canevas et que toutes les objur-
gations de l'arbitre qui comptait ne
purent lui faire reprendre la ba-
taille: Une! faisait le compteur;
allons, debout! Deux! Tâchez d'être
un homme! Huit! Tu n'as donc pas
de coeur? Neuf!... cette râclée que
ta femme te mettra en rentrant à
la maison! Dix! Tiens, t’as les foies
blancs? Out!

L'Irlandais se leva au milleu des
huées et, l'air étonné, protesta qu’il   —

HOCKEY AMATEUR SENIOR

n'aurait pas touché son argent, »’il
avait battu Maher?

ALBERTA
S. Cousineau . . 186 233 256— 675
J. Marengère . . 176 254 207— 629

. Kirk. .... 258 194 218— 670
R. Allaire . . . 180 288 253— 721
IL Paquin .. .. 175 298 283— "756

Totaux . 975 1267 1217—3459
NOTRE-DAME

Lor. Lefebvre . . 116 269 212— 5/7
P. Morest . . . 281 178 139— 598
J. D’Aoust . . . 163 126 182— 571
H. Loranger . 179 213 131— 523
W. Lavigne . . . 234 180 149— 563

Totaux . 973 966 813—2852
Alberta gagne trois séries.

HVLL-TENNIS

 

Frontenac gagne trois séries.
ST-LOUIS

   

LA LIGUEDE

 

A. Crevier . . . 201 216 215— 632
J.-P. Sanche . . 112 150— 262
R. Leduc . . 180 117 — 297
H. Lapointe . . 122 170 226— 518
G. Bilodeau. . . 169 190 527
H. Couture . . . 141 174— 315

Totaux . . . ‘784 834 933—255i
FRONTENAC

Luc Raymond . 173 253 149— 575
L. Cousineau . . 232 292 235— 759
T. D'Arcy . . 230 232 218— 680
F. Poirier . 180 180 285— 645
Léo Raymond . 306 153 154— 613

Totaux . . 1121 1110 1041—3272 

 

Chez Henri gagne deux séries.
trian——=

Nouveau service de
trains pour Québec
  

 

AUDITORIUM

CE SOIR

SHAMROCKvs

RIDEAU
————— ———— —

MONTAGNARD

vs BURHS
 

TOUS LES SIEGES 800—Impdt compris
SONT RESERVES N’importe od dans la patinoire.—

Billets en vente au Contrôle

-— — =

de l'Auditorium, et chex Ambrose
Smith, marchand de tubac, Edifice Metropolitan, rue Sparks. 

i Le National Canadien annonce un
N service” additionnel de trains pour

Montréal et Québec. quittant Mon:-
À :réal à 9 am. le dimanche, et 1.20 du
,midi tous les jours dimanche excep-

M ‘té: au retour, départ de Québec à
450 pm. tous les jours.
Le service complet de trains est

comme suit:

Départ de Montréal
Arrivée à Québec

, 8.00a.m. tous les jours
diman. excepté

9.00 a.m. dim. seulement
1.20 pm. tous les jours,

dimanche excepté 6.05 p.m.
5.10 pm. tous les jours 9.55. p.m.
11.30 p.m tous les jours 6.50 a.m,
Départ de Québec.

Arrivée à Montréal
1.20 p.m. tous les jours 6.08 pm.
4.50 p.m. tous les jours 935 pm.
11.45 p.m, tous les jours 7.18am.
Pour avoir de plus amples rensei-

gnements, réservations, etc, télépho-
nez à Queen 904, bureau des billets
en ville.

2.30 p.m.
1.45 pm.

 

|

E. Sé . . . 195 266 215— 676
R H .…. . 201 253 181— 635
KH. Laroche . . 178 160 214— 552
À. Jarry . . . 183 155 166— 504
R. Rocque . . . 171 121 183— 475

Totaux . . . . 928 955 959-—284-
SIMON-NASH i

A. Gatien . . . 132 195 176— 503
E. Demers . . . 102 109 181— 392
D. Leblanc . 150 197 147— 494!
L. Lambert . . . 203 127 137— 461!
A. Astri . . . 168 157 244— 569

Totaux . . . . "55 785 885—2425
St-Louis gagne trois séries.

CHEZ HENRI
P. Moussette . . 138 177 185— 480
C. Chénier . 190 239 130— 559
R. Gratton . 190 178 156— 524
O. Tessier . . 216 167 186— 549

Totaux . . . 887 998 904—2789
LIMOGES FRERES

E. Limoges . . . 168 130 143— 441
J. Bélanger . . . 105 192— 207
P.-E, Guénette . 169 144 269— 582
D. Limoges 187 191 198— 576
O. Guénette . . 155 252 165— 582
H. Guénette . . 140 — 140

Totaux . 794 857 977--282H '

|
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OTTAWA TRAVAIL
 

 

 

La

raux à 7 h. 30 précises.  

LA GAIETE EST APPLAUDIE PAR LE
PUBLIC D'OTTAWA

rande parade de la Gaieté canadienne-française qui a eu lieu
lundi soir par les rues de la ville a remporté un franc sucoèe.

La raquette est encore populaire à Ottawa si l'on en juge aux
applaudissements qui saluèrent les cinquante lurons sur leur pas-
sage. Mercredi soir, la Gaieté rendra visite au Conseil de Ville, sur
l'invitation du maire Plant. Le départ se fera des quartiers-géné-

Les directeurs de la Gaieté invitent tous les amis à se joindre
à cette vaillante organisation: on pourra s’enrôler en s'adressant à
M. J.-H. Chagnon 208, rus Dalhousie.
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ONTENAC FAITDU
BEAU TRAVAIL DANS LE
GROUPEDESCINQ QUILLES

Le secrétaire Limoges prépare d’intéressantes statisti-
ques sur les opérations de la ligue de Hull à la con-
clusion de la premiére demie — Le Frontenac méne
a tous les points de vue.

PAQUIN EST LE HEROS DANS
LE CLASSEMENT INDIVIDUEL

 

Les statistiques du

 

upe ‘des cing quilles de la ligue de Hull, drossées par
le secrétaire J.-Eugéne Limoges te n'includnt [as ies parties de lundi soir, font
que ls Frontenac méne la parade avec 24 victolres et § défaltes et la belie moyen-
ne de 337.8.

Chez les joueurs, la paime revient à I. Paquin du club Alberta qui & réussi
une moyenne de
me avec 214.9.

Voici les chiffres officiels:

0.12 pour 18 parties. Léo Raymond du Frontenac arrive deuxié-

LE TRAVAIL DES EQUIPES

POSITION DES CLUBS
P. Moy.

Frontenac . . . . . 24 6 .800
Simon-Nash . . . . . 20 10 667
Alberta . . . . , .. 19 11 633
Bull-Tennis . +... 17 13 567
Limoges Frères . . , . 18 14 533
Chez Henri .. . , . 11 19 387
St-Louis . . . +. +, 7 23 233
Notre-Dame . , . . . 6 24 200

MOYENNE DES EQUIPES

Frontenac . . . + + + + + 337.8
Alberta . . . . . , . PE 336.7
Limoges Frères +. » + 329.
Hull-Tennis . «ss we 313.73
Simon-Nash . ee ee 308.11
Chez Heart . . + + + + 300.8
St-Louts . . . . +4 + +. + 284.28
Notre-Dame . . . , , + 282.50

LE TRAVAIL DES JOUEURS

Joueur Club Points Parties Moyenne
I. Paquin . , , . Alberta . . . . +. . . , . 3972 18 220.12
“éo Raymond . , , Frontenac . + … . . 5359 25 214.9
A. Asti . . . Simon-Nash . . . . 6314 30 210.14
T. D'Arcy . . Prontenac . , , , , . 1481 7 208.5
*. Potrier . . . , . Frontenac . ….. 6244 30 208.4
N. Poirier _. . Frontenac . .. 6244 3 208
S. Coustne , Alberta . “ 5594 2 207.5
L. Cousimeau . . Frontenac . . , . . 4306 21 205.1
L, Jambert . . . . Simon-Nash . , , . 4879 24 203
A. Crevier . . . , , Hull-Tennis . 5478 27 202.24
O. Guénette . . . , Limoges Fréres , . . . . 5439 27 201.12
M. Durocher . . , Alberta . . . . . .. . 3814 19 200.14
J-Eug. Limoges . , Limoges Fréres . . 5746 29 198.4
R. Allaire . . . . Alberta . . 4721 24 197.17
Tale. Raymond . . , Frontenac . 5933 30 197.13
Gi. Bilodeau . . ., . Hull-Tennis . . . . , . 5094 28 195.24
C. Dupont . . Limoges Frères . , 1170 6 195
A. Gatien . . 8imon-Nash . . . 5847 30 194.21
P. Moussette . . . .Chez Henri . . . , 5846 29 194.20
J. Bélanger . . . . Limoges Frères . . , 5255 27 194.17
Csc. Tessier , . Frontenac . . . . 3883 18 193.18
H. lavole . . . . Alberta . . ., 3454 18 191.16
L. Tremblay . . . Notre-Dame . . . . . . 2303 12 191.11
¥4g. Séguin . . . . St-Louis . . . , 5887 30 189.17
W. Renaud . . . . Hull-Tennis . . . . . . 2270 12 189.12
H. Guénette . . ‘. . Limoges Frères . . 1701 9 189
R. Raymond . . . Frontenac . . . . 2268 12 189

A. Simon . . , Simon-Nash . . . . .. 371 2 188.1
P. Morest . . . , , Notre-Dame . © 5437 29 187.14
P. Crevter . . . , , Chez Henrt . 5020 27 185.25
®. Gratton . . . , Chez Henrt . . 55657 30 185.7
Nn, Limoges . . , , Limoges Frère 4825 25 185
M. Potvin, , , , Hull-Tennis . , , . 4380 24 182.12
©. Chénier . . . Chez Henri . , , . 3617 20 180.17
R. Leduc . . . . . Bull-Tennis . . . . 1803 10 180.3
I. Lefebvre . . Notre-Dame . . , , . 5010 28 178.26
J. Fortier . . Frontenac . . . , . 354 2 177
O. Bélanger . . . , Hull-Tennis . . . . , 3533 20 176.13
H. Loranger . . . . Notre-Dame . . , . 1233 7 176
H. Laroche . . , , Bt-Louls . . . . © 4902 28 175.2
JL Kirk . . . . ., Alberta . . . . . + 4549 26 174.25
P-E. Guénette . . . Limoges Frèrese . , 4677 27 173.18
© Parent . . . . . Chez Henri . . . . . . 3475 20 173.15
A. Paquin . . . . . Hull-Tennis . . . . , . 2083 12 173.7
a4. T.eblanc , Simon-Nash . . . 4504 26 173.6
* Harper . . . . . Notre-Dame . . , 4148 24 172.20
5. Latrémouille . , Chez Henri , , . , 1201 7 171.4
~  Rocque . 8t-Louls . ... 5053 30 168.13
W. Lavigne . . Notre-Dame . . . © 4368 26 168
R. Hébret ,St-Louils . . . . . . . 4361 26 167
J.-P. 8anche . . Chez Henri . , . © 1336 11 166.10
J. Marengére . , Alberta . . , , , . , 1821 11 165.6
J.-P. Sanche . Hull-Tennis , , , . . 497 3 185.2
Y.W. Delancy . . . Stmon-Nash , . , , , 2466 15 165.6
R. Lapointe . . Hull-Tennis . , , . 3108 19 163.11
J. Jarry . . St-Louis . . . +... 3031 19 162.13
T. Godni . . . Alberta . . . , + 1139 7 162.5
J.-P. Charrou . , . Simon-Nash . , , . 964 6 160.4
E. Marchand . . St-Louls ce se 2398 15 159.14
J. Daoust . . . . . Notre-Dame . , , . 1894 12 157.14
C. Leblanc . . . . Simon-Nesh , , , ., 2661 17 156.9
I. Grondin . . . . Chez Henri! . , , , , . 828 8 138
Luc. Lefebvre . , , Notre-Dame . . , . . 711 6 188.3
D. Chapmau . . , Notre-Dame . . . ,. . 105 1 105
S. Desc ys . . , Bt-Louis . . . 146 2 73

mac = — RR.    

 

 

OTTAWA JOUE
AVEC OURS

Le club Ottawa envahit Bos-
ton pour faire le coup de feu
ce soir contre les dangereux
Oursons d’Art Ross. Quoique la
tâche de nos gars soit difficile,
clle est loin d’être impossible
puisque les Américains ont ap-
pliqué les freins à Boston di-
manche soir. Sid Howe accom-
pcene la bande sénatoriale.
Les dépêches de lundi por-

talent que les Rangers ont fait
une offre de $25,000 à Ottawa
pour les services de Hec Kil-
rea. La direction locale répond
que la rumeur n’est pas fondée
et que d'ailleurs Kilrea n’est
pas à vendre,

 

    
 

 

  PORICNAL GAGNE
UN DUEL SERRE

LA TROUPE DE ROCHON ENRE-
GISTRE SA QUATRIEME VIC-
TOIRE CONSECUTIVE. — CA-

 

DIEUX COMPTE SUR LA PASSE
DE DUBOIS.

L'ORIGNAL. — Le club de hockey
L'Orignal, que conduit si habilement
J.-L. Rochon, vient de remporter sa
uatrième victoire consécutive aux
épens des Voltigeurs de Hawkes-

bury au'il battit par 1-0.
Ce fut un combat des nlus achar-

 

nés. Les deux clans ont lutté énergi-
quement et sportivement du com-
mencement à la fin des hostilités
sans pcyvenir À se déjouer. Quatorze
minutes de la strophe finale s'étaient
écoulées quand les locaux parvinrent
à enregistrer le point qui leur assu-
rait la médaille.
Et c'est à R. Cadieux que revient

l'honneur d'avoir compté ce fameux
voint après une belle passe de G.
Dubois. Ce dernier se bouscula de
bout en bout jusqu'à l'intérieur de

th ofEa po 1seon le blog . pousse ue
sous le bâton de Cadieux.

Pas de point
Troisième Période

1--LOorignal, R. Cadieux de
4.10

CORNEAU MONTE
SOIREE AMATEUR
 

PLUSIEURS CLUBS DE LA RE-
GION AURONT DES REPRESEN-
TANTS DANS L'ARENE.

Léo Monette et Oscar Corneau,
sportifs hullois qui se proposent de
monter des séances de boxe amateur
dans la Ville-Soeur, annoncent que
leur première soirée aura lieu a I'Eden
À la fin du mois.
Comeau, matchmaker de l’associa-

tion, & retenu plusieurs bonnes jeu-
nesses des deux villes: il compte avoir
au programme dix combats qu’il of-
frira au prix modique de sous.
Avec un programme aussi achalan-

dé. les amateurs sont assurés d'avoir
plusieurs combats de réclie valeur.
Au nombre des clubs qui seront re-

présentés dans l'arène, cn note ie
club Royal d'Ottawa. le club Hull.
Québec, le 70e Régiment, l'Hôtel Des-
chênes, le Blue Bird d'Aylmer.
Corneau compte sur l'appui des

sportmen pour assurer le succès de
lasoirée._

Ses Nerfs Etaient

Détraqués
Elle ne pouvait dormir et était
lasse tonte la journée durant

Mile Florence Coutier, Bark Lake,

 

 

 
|

 Arbitres: B. Ménard et A. Bourcier.

Ont, écrit cecl:—“Mes nerfs étaient
détraqués, je ne pouvais dormir ja
nuit et me sentais
Journée durant

lasse toute

‘’Une voisine vint me voir, un ma-
tin, et me consellia de prendre des

 

. “Te première boite me fit du bien
et après In sixième boîte je pus re-
ourner à mon ouvrage.”

Prix 50c la boîte en toutes les
harmacies ou adressées directement
contre réception du prix per The T.
Milbura Co, Limited, Toronto, Ont.

 

 

 
JACK CAMERON, ancicn cerbére
olympique, qui gardera probable-
ment les buts du Shamrock dans
ia ligue de la Cité.

LES QUILLEURS
DE NOTRE-DAME

LA LIGUE DES HOMMES MARIES
INAUGURE SA SAISON AVEC
DEUX PANTIES INTERESSAN-

La ligue de quilles des hommes ma-
riés de la paroisse Notre-Dame s’est
ouverte sous les plus heureux auspices
et avec deux joutes très intéressan-
tes au programme,

L'Excelsior a enlevé deux séries aux
Invincibles et les Toréadors ont hlan-
chi les Météores: il se fit du beau
travail au sein des quatre troupes.
Les prochaines parties qu: ont Heu

jeudi soir alignent l'Invincible contre
l'Excelsior. a première boule des-
cend sur l'allée à 8 heures précises.

Voici les résultats des parties inau-
gurales.

INVINCIBLEb
W. Langevin . , 90 83  80— 283
J-P. Ethier... 69 69 36— 174
la Durantaye. . 117 69 68— 254
R. de : -

Totaux . . . . 276 221 184— 681
EXCELSIORS

A. Lacelle . . . 100 86 86&— 272
O. Paris .. .. 82 63  B1— 226
E. Godbout .. . 89 104 68— 261

Totaux . 271 253 235— 75%
Excelsiors gagnent deux séries.

METEO
J-ALeblanc. . "72 98 64— 234
J. Charron . . . 98 76 57— 231
H. Rhéaume . . 98 80 81— 259

Totaux . . . . 268 254 202— 724
TOREADORS

A. Bourgeault. . 99 98 133— 330
A. Bélanger. .. T7 80 64— 216
P. Moyneur . . 104 105 81— 290

Totaux . 275 283 278— 836
Toréadors gagnent trois séries.
mfp

Richmondvainqueur
RICHMOND. — Richmond a bat-

tu Manotick par 1-0 dans une par-
tie de la ligue de Nepean jouée ici
lundi soir.

C. Saunders compta l'unique point
dans la deuxième strophe sur la pas-
se de Stirtan.

mere

AU PACIFIQUE
Portland, 4; Victoria, 1.
Vancouver, 5; Seattle, 3.
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JOUTES DE LA
| QUATRIÈMIE RONDE
| CEDULE DES PROCHAINES PAR-

TIES DE BALLON DANS LES
ILES BRITANNIQUES.

LONDRES. — Voici la cédule des
parties qui seront jouées le 25 janvier
dans la quatrième ronde de la coupe
Anglaise: é

Walsall versus Aston Villa.
Nottingham Forest versus Fulham

ou Bournemouth et Boscombe.
Newcastie United ou York Oity

versus Clapton Orient.
Arsenal versus Birmingham.
Swindon Town versus Tottenham

Hoispurs ou Manchester-City.
Blackburn Rovers versus Everton.
Bury ou Huddersfield Town versus

Sheffield United.
oCrinthiens ou Millwall versus

Doncaster Rovers ou Stoke-City..
Portsmouth versus Brigton et Hove

ou Grimby town.
Hull-City versus Blackpool Hovers.
Wrexham versus Bradford City.
Derby County versus Bradford.
Sunderland versus Cardiff City.
Oldham Athletic versus Sheffield

Wednesday.
Chesterfield ou Middlesbrough ver-

sus Charlton Athletic ou ueen's
Park Rangers.
West Ham versus Leeds United.

COUPE DE RUGBY
Suit la cédule de la première ronde

pour la coupe de la ligue de rugby:
Wilnes vs Bradford.
Featherstone Jrs. vs Halifax.
Salford vs Wigan Highfield.
St. Helen's vs St. Helen's Recs.
Leeds vs Featherstone Rovers.
Wigan vs Broughton.
Huddersfield vs Warrington.
Cottingham Craigwen vs Leigh.
Dewsbury cs Rochdale.
Swinton vs Wakefield.
Castleford vs Bramley.
Keighley vs Great Clifton.
Ratley vs Hull. Kingston.
Barrow vs York.
Hunslet vs Oldham.
Hull vs Bickershaw Hornets.
Les parties seront joueés le 8 fé-

vrier,

«

 

ALMONTE GAGNE
PEMBROKE. — Almonte a causé

une surprise ici lundi soir en triom-
phant des locaux au pointage de 8-1
dans une partie de 1'Upper Ottawa
jouée en présence d'une assistance
considérable. :

LEA
I

BOSTON
5 TRIPLES-JEUX
DANS L'AMÉRICAINE

WILLIE KAMM REUSSIT LE TOUR
DE LA BALLE CACHEE DURANT
LA SAISON DERNIERE.
Cet exploit peu banal qu'’est le tri-

ple-Jeu a été exécuté cinq fois dans
la Neue Américaine durant la cam-
»agne de 1929, New-York en réussit
;deux. Chicago. Détroit et St-Louis
er carent chacun un.
William Kamm, des White Sox

compléta Un triple-jeu pour la troi-
sième fois de sa carrière majeure en
exécutant le tour de !a balle cachée.
Cleveland réussit 163 doubles-jeux

au cours de la saison, contre 187 en
1628, Charlie Gehringer participa a
93 doubles-jeux.
Le 13 juillet, dans le premier en-

gagement d'une joute double, St-
Louis fit cina doubles-jeux contre
Philadelphie et le 4 septembre Chi-
cago fit subir le méme sort aux
Browns.

DIVODI PREND LA
PALMESUR PURVIS

LE TAPEUR NEW-YORKAIS OB-
TIENT LA DECISION A CAUSE
Pa SA PLUS VASTE N-

TORONTO, — Andy Divodi, de
New-York, a obtenu la décision sur
Jack Purvis, de Toronto, dans un
combat de dix rondes livré ici lundi
soir.

Divodi enleva quatre rondes, Purvis
deux, et la balance fut également par-
tagée: Je new-yorkais gagna à cauxe
de son talent supérieur et de sa plus
vaste expérience dans l'arène. Il pe-
sait 146 livres ct son adversaire 143

Sam Hockett, de Toronto, obtint la
décision sur Eddie Morgan, de Utica,
dans la mi-finale de fuit assauts.

Willie McDonald, de Toronto, 126
livres, battit George Barber de To-
ronto. 128 livres, en quatre rondes.
Eddie Judge, de Toronto, battit

Osste Bodkin, de Toronto, en &ix ron-
es.
Montcalm Mathieson, de Toronto,

113 Hvres, battit Primkie erton, ae
| Toronto, 112 1-2, en six rondes.
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Chaque poste Bell est un poste de

 

  

    

 

vice de “longue

Les nouveaux taux affectent prin-

cipalement les appels a des endroits
éloignés de 75 à 800 milles, ces ré-
ductions variant de $.05 à $.20 par
appel. Cette mesure fera épargner

quelque $200,000 aux usagers.

à des taux plus bas

| Soulager cette Toux

| JATOUX offre des dangers. Avant

que la vôtredégénère en un rhume
de poitrine opiniâtre, prenes de la
“Buckley's Mixture,” remède sûr et

“Buckley's” est une mixture forte,
vigoureuse et pénétrante qui atteint la
source méme de la toux, déconges-
tionne, dissipe l’inflammation et arrête
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“Longue Distance”

Taux réduits
des appels de “longue distance”

maintenant
en vigueur

Les nouveaux taux réduits du ser-

Québec et Ontario sont maintenant
en vigueur depuis le ler janvier.

Le service téléphonique de “longue
distance” est de plus en plus rapide

et étendu. Chaque poste Bell est un
poste de “longue distance” qui vous

permet de communiquer à l’exté-
rieur avec plus de satisfaction — et

eIIIIT

 

La “Buckley's Mixtare™ est
unique en son ( Jonmst-

ance ct goût différents. Et elle
agit comme l’éclair. Une seule
gorgée le prouve.

Tous les pharmaciens tiennent
“Buckley’s.” Deux grandeurs:

fe doses).75¢c. (40 doses); 40c.
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CHOUINARD BRILLE
 

 

LECOMPTE
UN PROGRAMME DESF.

A DRESSÉ

 

PLUS INTÉRESSANTS
Trente-deux rondes de:
boxe attendent les ama-
teurs qui se rendront à
l'Eden mercredi soir.

DEUX CHAMPIONNATS
DANS LA BALANCE

Quand les amateurs envahirom‘
l'Eden de Hull, mercredi soir, pour,
assister à la séance de l’'imprésario
Claff Lecompte, |ls verront dans l'arê-
ne de puissants gladiateurs qui se dis-
puteront non seulement la victoire
mais encore le championnat de la |
vallée. |
Darky Fortler, le prince transpon-

tin et Young Tunney, l'assommeur
d’Ottawa, feront huit rondes pour le
championnat poids-léger; Léo Kid
Poulin et K. O. Lalonde lutteront
six rondes pour le titre poids-plume
et le trophée Aubry. !

Inutile de dire que ces deux matchs|
valent à eux seuls le prix d'entrée.

 
Mais le programme comportent qua- LAhire. Ils comptèrent énacñn|.
tre bagarres que le public apréciera : . - oe
hautement. |

LE PROGRAMME | 4—Pensez-vous qu'il y ait quel-
Voici lc programme officiel de cette

grande soirée de boxe:
CLASSE DE 135 LBS

Darky Fortier, de Hull, vs Young
Tunney, d'Ottawa, — Huit rondes
pour le championnat polds-léger de la
vallée.

CLASSE DE 126 LBS |
Léo Kid Poulin vs K. O. Lalonde,,

— Bix rondes pour le championnat
poids-plume de la vallée et la coupe
Aubry.

CLASSE DE 135 LBS
Lionel Lefebvre, d'Ottawa, vs Fred

Lépine, d'Ottawa, — Six rondes.
CLASSE DE 125 LBS

Kid Richer, d'Ottawa, va Kid La-
rocque, de Wrightville, Quatre
rondes. .

CLASSE DE 160 LBS
Kid Renaud, d'Ottawa, vs Young,

de Hull, — Quatre rondes.
CLASSE DE 70 LBS

Kid Nanso vs Kid Decipio, — Qua-
tre rondes. .

BONNE DIRECTION
Gomme par le passé, cette grande

soirée sera sous la direction d'hom-
mes de grande compétence dont voici
les noms:

Arbitre, Fred Bouchard.
Juges, Tom Purcell et Ovila Latu-

lipe.
"Ghronométreur. Doc Carisse.
Crieur, Pred Larocque.
La séance AREA à 8 h. 30 pré

cises.

CARLETON GAGNE
RENFREW. — Carleton Place a

triomphé de Renfrew par 1-0 dans

une partie de l'Upper Ottawa jouée
ici lundi soir,

BROCKS VONT BIEN
BROCKVILLE. — Brcekville a en-

registré sa troisième victoire consé-

cutive en battant Smith's Falls par

2-1 dans une partis du groupe Rideau
joude icl lundi soir.

  

 
FONSECA PRINCE
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M. le rédacteur—Seriez-vous assez

  
bon de répondre aux questions sui-.

: vantes:—L. G., Huil, Québec.
1-—Pensez-vous le Moutagnard su-

périeur au La Salle?
| Rép.—Oul, par le temps qui court.
Tes Académiciens n’ont pas encore.
dit le dernier mot cependant.

©

2—Savez-vous old esc Huard qui
Jouait autrefois dans la ligue de la
Cité d'Ottawa?

Rép. —IIl brille sous les couleurs
deBuffalo dans la ligue Internatio-
nale.

3—Quels furent les deux meilleurs
compteurs de la ligue de la Cité de
Hull l’an dernier?

Rép.—Elzéar Richard du St-Fran-
coîs de la Gatineau et A. Proulx du

ques joueurs de la ligue de la Cité
de Hull, l'an dernier, qui pourraient
lalre figure dans la ligue de la Cité
d'Ottawa? Qui?
Rép.—Proulx «et

Wrightville,

peut-être Richard du St-François.
ee + a

Reinhardt de

5-— Est-ce que Richard de la ligue
de Hull, l'an dernier joue quelque
part cette année? Son âge et son
poids? Estce qu'il ferait bonne fi-
gure dans ia ilgue intermédiaire
d'Ottawa?
Rép.—11 joue pour le Hull-Vimy

de la Commerciale de Hull. Il est
âgé de 23 ans et pèse 158 livres. Il
pourrait certes rendre service à quel-
que troupe de l'Intermédiaire.

P. EDWARDSBATTU
AUX 1000 VERGES

LE COUREUR CANADIEN CONCE-
DE DE TROP FORTS HANDI-
CAPS.

NEW - YORK. — T. Kaczmarski,
jouissant d'un handicap de 48 verges,
a gagné l'épreuve de 1,000 verges dis-
putée ici lundi soir sous les auspices
de la Dante du gomté de New-York
de la on américaine.
M. C. Demler de l'Université de

New-York, avec un handicap de 45
verges, arriva deuxiéme et J. Lapor-
te, avec une avance de 85 verges fut
troisième.
Phil Edwards, brillant coureur ca-

nadien, ne put faire mieux que de se
glisser en cinquième place.
Le temps fut de 2,15 3-5 contre le

record de 2.12 4-5 établi par Lloyd
Hsahn.
   EE——=~

DES FRAPPEURS
——AeeSa

Voici les statistiques officielles concernant les frappeurs de ls ligue Amérivaine

pour la dernière campagne de balle aux bases :—

Fortier du Vimy et.

P'AB Pts © TB 2B 5B Cir. fac. BY Moy. fait battre par L. Lévesque du B. et
Smith, Geo. 8, Détroit . . . 14 12 3 1 2° : À 0 3 0 ‘380 B. par 125 118,

Zian, James E., Cleveland . . 20 42 2 8 o 0 0 1 o .a1s| Lévesque mena la ronde du com-
Dobens, Raymond J., Boston . 11 § 0, 4s 15 6 20 19 .369 |{mencement a la fin mais toujours
Fonseca, Lewis A. Cleveland 18 566 2 20% Sr 4 9 34 16 4 ‘365 Luivi de près,
Simmons, Aloe losis 143 574 #5 204 287 45 10 6 17 9 355] À la salle B. & B. G. Vallière a été
Foxx, James E., Phila, . . 140 517 128 183 328 28 9 83 16 9 354 battue par R. Bélanger, par 125 à

Lazsori, Anthony M. N.York 147 545 101 193 806 37 11 18 18 ; 554 102.

FothergiH, Robert R,, Détroit 115 377 43 98 158 24 2 $ 7 î 346 Bélanger fit des séries de 29, 21 et

Willama, Kenneth R… Boston 74 189 21 . 48 15 14 3 1 11 ‘348 11.Cambs, Earl B., New-York , 143 586 119 203 274 83 15 1 EH Vallière en fit de 23, 18. 13
Ruth, George H. New-York . 185 490 121 172 348 260 6 46 18 5 . ¢ SEGUIN (19° ROUSSEL

Heilmann, Harry B., Détroit . 125 453 88 156 256 41 7 15 14 5 .344 : SE

Alexander, Dale, Détrolt . 155 626 110 215 363 43 15 25 18 5 .348 Pit Tessier du Séguin déclarason
Uhie, George E, Détroit . 40 108 18 87 40 1 1 0 2 0 .343 |adversaire A. Boucher par 125 à 45

Gehriuger, Charles, Détroit . 155 634 181 215 337 45 19 13 11 27 .389 |à la salle Roussel.

Miller, Fdmund J., Phila. . 147 556 M 188 274 32 18 8 18 24 335 Par manches:
d mil O., Détroit . . 4 . ) ph

Saal Gordon 8. ‘Phila. 195 S514 118 170 244 87 R 7 21 7 !381 19hatlolen 0, 24, 30, 3, 40, 20, 22,
Averill, Earl, Cleveland . . 152 603 110 199 322 40 18 18 17 18 .880 A ‘Boucher—0 0 6,5 13. 2. 9. 0
Hargrave, Wm. M, Détroit 76 185 28 61 82 12 0 8 3 2 .830 . , 0, 6 5, , 3,9, 0,

Porter, Richard T. Cleveland 71 192 26 68 92 18 5 1 4 3 .328 7 et 4-45.
Dykes, James J., Philadelphie 119 401 76 181 216 84 6& 13 17 8 .A27| J. Tremblay du Séguin se fit bat-
Hodapp, Urban J. Cleveland 80 204 AN 06 184 12 7 4 6 8 .327 tre chez lul par L. Groulx par 125 à
Dickey, Willlam, New-York . 130 447 60 145 217 30 & 10 11 4 .824 95, ce dernier fit des sries de 23, 21,
Jorgens, Arndt, NowYork . 10 ais ue 199 aot 23 om 0 1] 12 hoe 17.
Rice, Edgar C, Washington . 2 3 ( ,

Bayne, Wm. LBoston . . . 27 25 2 A 1 1 1 0 1 0 3%0| \ MONTCALM vs BOULT ;
Heving, John A, Boston . 78 188 26 60 10 4 3 0 2 1 .319 es deux ciubds gagnent chacun ieur

Morgan, Ed, Cleveland 93 31R 60 101 149 19 10 3 8  & .S81R joute locale.
Reynolds, Cari, Chicago . 181 517 81 164 245 24 12 11 18 19 .317| Chez Montcalm, A. Bourgecis bat

Joie” says1, Vasko 143 10 30 11 M3 a à 6 i ib aiy| Bf Denker par 120 à ef BeurgechsJudge, Joseph I. ashington 4: 24 > it ies , 13, 12, 10 et 10.
Johnson, Roy C. Détroit . . 148 840 198 201 304 45 14 10 6 20 ‘314 3 SesSer de15. 13.12 10e très
Haras. George W., Philadelphie 199 578 115 181 288 41 9 16 40 oO .318 belle artie chez Boult. après avoir
Cicero, Josaph J., Boston . . 10 32 6 10 18 29 29 0 0 0 A3 Bi ww) A boul pr y
Shires, CO. Arthur, Chicago , . 100 833 41 110 158 20 7 3 6 4 .313|Mmaenqué sa derniére boule, E. Peter-
Byrd, 8am D., New-York . . 82 170 32 53 80 12 0 5 4 1 ,812|50N gagna par 125 à 124. Ce dernier
LeBouvreau, DeWitt W. Phil. 13 16 1 5 7 0 1! 0 1 0 .al2lfit des séries de 18, 14, 13, 11, 11 et |
Falk, Bib A, Cleveland . . 126 430 66 138 218 30 7 13 2L 4 .310 10. Pelletier en fit de 20, 15, 14, 14,
Lary, Lynford H., New-York 80 238 48 78 101% 9 2 5 5 4 .309 et 13.
Schulte, Fred w StLouis . 1291 446 63 197 180 24 3 3 14 8 807 mae
Ruffing. Chas, H., Boston . . 60 114 9 85 50 a 2 3 0 .307
Kress, Ralph, 8t-louis . . . 147 557 82 170 243 38 4 © 17 5 .305
Rice, Harry r. Détroit Coe 189 sae 87 183 228 88 { 8 12 8 304 WINDSOR ANNULE

Watwood, John C.…, Chicago 5 278 8 4 1 12 .
Gehrig, Henry L. New-York 154 554 127 166 732 33 9 as 12 4 .300 NIAGARA.— Windsor et Niagara
Rothrock, John H. Boston . 143 478 70 142 190 lv 7 5 13 21 .soo|9nt fait partie nulle sans point dans
Myer, Chas. S., Washington . 141 568 80 169 227 29 10 a 11 18 500 |l'Internationale lundi soir. C'est le
Rhodes, 1. Gordon, New-York 10 10 0 3 a no 0 0 3 0 .800|premier combat nul de la saison dans

LÉGENDE: -— P:parties; AB: au bâton; Pis: points: C: coups saufs: TB: total |ce circuit.
deg buts; Olr.: circuits; Sac: gacrificen: B.V.: buts volés.
 

  
Articulations endolories?
Muscles. courbaturés? \

  

  
  

 

Une contraction subite de l'arti-
cuiation. Un effort subit sur un

muscle. Plus tard des douleurs
engourdissantes! Cette terrible
raideur et endolorissement.

  N'’endurez pas les douleurs d'ar- |
ticulations et de muscles. Le Lini- |
ment Sloan les soulage prompte-
ment. lf rechanffe le corps comme
les rayoms du soleil. 11 chasse les
douleurs. Il est employé dans 13
millions de foyers, Achetez-en
une bouteille fraiche aujourd'hui.
35c.

SLOAN'S LINIMENT
 

 

    
DARKY FORTIER, un des plus so-

lices cogneurs de la région qui dis-
putera mercredi a Young ney,
le championnat léger de la vallée,

LES CHAMPIONS
FONT DU BEAU JEU

ILS REMPORTENT QUATRE VIC-
TOIRES SUR LEGAULT DANS
LA LIGUE DE HULL,

Le club Rocheleau en remportant
4 victoires dans la première semaine
de la deuxième série a pris la pre-
mière sition suivi sur les talons
par le Dagenais et le Kingsbury.
Vendredi soir à la salle Rocheleau

Léo Lavoie a remporté une victoire
facile en battant E. Charron du Le-
gault par 125 à 46. Lavoie fit des sé-
ries de 30, 22, 14, 14 et 12.
A la salle Legault, M. Gosselin du

Richelieu battit son homme F. Mon-
treuil par 125 a 67.
Gosselin fit des séries de 29, 26, 15,

13 et 11.
DAGENAIS vs FRONTENAC

Ces deux clubs se sont partagés
les honneurs vendredi, J.-B. Joli-
coeur gagna à la salle Frontenac en
battant A. De Repentigny par 125 à
97. Cette partie a eu une fin sen-
setionnelle: quand le pointage était
de 94 à 57 en faveur de Jolicoeur,
DeRepentigny fit une belle série de
40 mettant le total 97 à 94, mails Jo-
licoeur répondit par une série non
lerminée de 31 et remporta la vic-
oire,
Jolicoeur fit des séries de 31, 26,

14 et 13.
, DeRepentigny en fit de 40, 18, 18

e .
A la salle Dagenais. Art. Tremblay

partie aprés des combats chaudement
125 à 76.

KINGSBURY vs B. & B.
Ces clubs-cl gagnèrent chacun une

partie après des combats cahudemens
contestés.

Chez Kingsbury, J, Bélanger se   0.H. A. MAJEURE
Queen's, 1: Varsity. 0.

Souffrit terriblement,

jour et nuit, de

l’eczéma
Mme Martin H. Giesbrecht, Wink-

ler, Man, écrit ceci: ‘J'ai fait usage
des

 

avec de bons résultats contre l'eczé-
ma Mon visage et mes

=
épaulce

étaient couverts de taches de cette
terrible maladie.

Rien ne me fit du bien avant de
prendre votre médicament; 11 m's
soulagé de terribles souffrances que
J'endurtis jour et nuit”,

Mine=, seuleriant par The x |

1

Les champions et les
Browns ont fait du
bon travail au champ

Les deux équipes ont maintenu une moyenne de
pour la campagne de 1929 dans la ligue Américai-
ne — La course aux honneurs individuels a été très
serrée — Boley est le plus habile d’une bande mé-
diocre au champ court—Simmons et Schulte égaux

A NEW-HAVEN -

au champ extérieur.

LES STATISTIQUES OFFICIELLES
SONT TRES INTERESSANTES

Les Muackmen, champions de la ligue Américaine, ot les Browns ont obtenu une
p durant la dernidre campagne, d'après ;

les statistiques offivielleg qu'a dressées lo *’Howe News Bureau’’, de Chivago.
moyenne de .875 pour leur travail au cham

 

 

Macks ont accepté 5684 chances et les Browns 5971,
Jos Judge, avec une moyenne de .998, prend la palme chez lee joueurs de ler

but. Charlie Gehringer mène au deuxième sac avec

: — Nous nublierons meérrredi le travail des lanceurs
ms = ee - 2
 

UPPEROTTAWA
G

Almonte . . . . . 5
Ariprior . REY
Curle’ui Place .. 3
Perse , . . . 2
Rntrow 1

P

2
1
4
3
5

N PrCt Pts

014 710
116 7 9
01213 6
1 812 5
0 616 2

salle B.

les
dre.
 

CHE

HORACE DESJARDINS, phar- M. J.-THEO
acien et sportif bien con J
n accepté présidence

nouvelleFbervilie, la
de raquetieurs

FS DU CLUB IB

975 pour 154 parties.
Hodapp fit .977 mals jl ne prit part qu'h 73 joutes. Willie Kamm a encore dé-
croché les honneurs au 3e but avec .978. Joe Boley fut le meilleur d'un groupe
médlocre au champ court,

Al. Simmons et Fred Schulte finirent sur le même pied au champ extérieur, avec
une moyenne assez satisfaisante de .989. Nous publierons demain un résumé du
travail des lanceurs et des receveurs,

Voici les chiffres officiels: — .
LE TRAVAIL DES EQUIPES

; P DS T-J BM PO A E Moy.
Philadelphie 15: 117 0 10 4068 1616 146 976
St-Louis 154 145 1 7 4109 1862 156 975
New-York . , , , 154 152 2 7 4099 1768 178 871
Chicago . . . , o . . . 152 153 1 11 4065 1922 188 .970Washington . . , . . . . 155 158 0 9 4061 1844 195 968
Cleveland . , . , , . 2 2 152 182 0 14 4049 2012 188 96g
Boston , , . , , 155 159 0 8 4092 1856 218 088
Détroit . . . , , . , . . 155 149 1 13 4164 1820 242 .861

AU PREMIER BUT
Po A B D-T Moy.

Burns, New-York-Philadelphie 19 99 5 0 9 1.000
Judge, Washington . 142 1323 88 6 118 .996
Fonseca. Cleveland ,. . . , , , . ., . . 147 1486 107 8 141 395
Foxx, Philadelphie L, . , , , , 142 1228 74 8 98 295
Gehrig, New-York LL 4 14 2 2 2 44 4 6 154 1458 82 D 184 284
Blue, St-Lonis . . + 151 1481 88 10 127 094
Todt, Boston Lo . 183 1467 102 14 128 991
Shires, Chicago , .. ER 815 58 8 T8 .991
Clancy, Chicago . . . 74 847 49 8 47 .991
Alexander, Détroit . . 155 1443 20 1R 120 088
Boss, Washington . 18 119 9 8 13 977
Htandaert, Boston . Cee 10 21 2 1 2 .988

Triples-jeux — Gehrig, deux: Clancv. Alexander,
AU DEUXIEME BUT

Dykes, Philadelphie . . Fe 2 à R > MT
Hodapp, Cleveland . . . 72 182 271 10 82 977
Gehringer, Détroit . .. 154 404 801 28 93 078
Brannon, 8t-Louig . ... 19 81 47 2 8 975
Hayes, Washington . . 56 125 175 8 40 974Mollilo, St-Louls . . « «oe 141 342 519 24 OR .978
Kerr. Chicage . . , “ 122 307 459 23 84 971
Bishop, Philadelphie . , , , , 129 301 371 21 58 970
Lazzeri, New-York , . . 147 868 467 27 101 -089
Hunnefield, Chicago , . , , . . . 28 65 on 5 18 .969
Bluego, Washington . . . . 14 27 36 2 12 .989
Redfern, Chicago . 11 14 15 1 1 967Cronin. Philadelphie . +

1

1 10 18 23 2 1 ‘966Narlesky, Boston 4

2

+02 81 78 5 16 ‘965
Regan, Boston . a . a1 195 287 19 a8 062Myer, Washington . . 88 205 271 21 51 958Porter, Cleveland : 22 54 80 5 9 058Lind, Cleveland . 64 192 209 18 86 957Gerher. pioston 22 35 76 x 15 ‘087iillis. oston . LL 2 © 25 40 69 .Triples-jeux — Mellilo, Lazzeri, 5 H 958

AU TROI"YEME BUT
_. P PO A B D-JKamm, Chicago . . . 154 221 270 11 27 Mu.Sewell, Cleveland A . 152 163 886 13 28 978

MeMsnus, Détroit LL LL...  . . , 150 206 289 14 29 872Bluege, Washington . «ee 34 34 82 4 0 ‘987Robertson, New-York . 4 1 2 OT 80 116 7 6  .968Hsle, Philadelphie . 12 1 1 we 90 171 12 13 ‘956
Hayes, Washington . Pr 63 56 132 11 19 .945
O'Rourke, St-Louis . . . +. . + . 151 171 242 2! 30 .943
Lary, New-York . . . . , , , . . 55 38 95 8 10 948Barrett. R. Boston . . cs se 0 34 28 62 6 3 938
Myer, Washington + + + + + 5 + 0» 83 69 92 11 13 .938
Dykes, Philadelphie . ° . 45 60 79 11 9 827Regan, Boston , . “er se 10 R 14 2 2 917
Koenig, New-York . . +... 87 26 61 8 7 016Reeves, Boston "ee es 132 152 242 88 27 912Dondero, Bt-Louis . . . . , , . . . 10 8 8 2 0 857

Triples jeux — Kamm, McManus, Koenig.

AU CHAMPCOURT

Bluege, Washington , , , , . . . . . 10 TS + 5 > Mer,
Boley, Philadelphia . AR 161 229 15 50 0638
Lary, New-York . . .. 14 26 51 3 9 962Durocher, New-York . . , , . . .. 98 197 299 22 59 L958
Narlesky, Boston . .. eee 51 78 120 9 25 957
Gardner, Cleveland . , © 0 + = R2 175 240 21 50 052Kress, St-Louis . . . . + + + + 146 312 441 48 94 048
Tavener, Cleveland , , , ... 8/2 188 275 25 50 945Weustline, Détroit . , , . . . .

.

. 52 76 189 18 19 ‘pas
Gerber, Boston , , . , , , o +» 80 35 44 5 8 840
(Hesell, Chicago L . © . + . 152 357 459 55 90 287
Rhyne, Boston . . eo. . 114 220 207 38 71 .035
Akers, Détroit . , ‘ 24 43 57 7 13 935
Tykes, Philadelphie . D . en 119 151 21 27 928Cronin, Washington . FEN . 14% 285 450 62 92 028Burnett, Cleveland . ° . 1n 18 sn 4 8 .928Knenlg, New-York . . 61 107 160 26 ao 011
Schuble, Détroit . . ae 141 216 46 438 B86Richardson. Détroit . . . . , . , 18 15 11 5 2 880

Triplea-jeux — Cissell, Koenig.

AU CHAMP BXTERIEUR
P POSimmons, Philadelphie . .. 142 349 4 ED MoT

Schulte, Bt-Louis . . . + « 116 861 12 4 2 089
Manush, St-Louis . «ee os» + + 141 293 1f 4 a 987
Durst, New-York . . . , ., . ., . . 72 151 5 2 1 987
Stone, Détroit . . . ov a» 86 68 4 1 0 Br
Ruth, New-York . e o« 2 +< + + » + 133 240 5 à 2 .984Hoffman, Chicago , | 2 2 4 + , 6 + 89 237 4 4 2 984
Badgro, Stlouls . + . 4 +s € « BT 58 1 1 1 088Hans, Philadelphie . , , , , . , z à 189 378 10 7 2 onsJamieson, Cleveland . . , + 2 + à + € 9a 192 R 4 1 980MaNeely, St-Louis . , . . . 2 1 2 2 62 ne 4 2 0 980Summa, Philadelphie 1 °° 111 9 48 1 1 0 980
West, Washington , , . , 4 + + à à » 189 876 25 a 8 D7R
MeGowsn, St-Louis . .. . , » 117 257 16 7 5 975Barrett. ,Chicago-Boston ves ’ . 100 204 17 6 4 074Rica, Washington , ee . 147 2372 20 9 5 970
Miller, Philadelphie . . .. . 145 311 in 10 4 070
Rothrock, Boston . .. . 128 843 12 11 3 B70Goslin, Washington . ... . + 142 299 7 1n 7 .088
Meusel, New-York , . . , . 98 206 9 7 2 .968Fothergill. Détroit , , . , , , , . 59 116 : 4 1 any
Averill, Cleveland .

,

. . , . . | 152 388 14 14 8 086Comba, New-York . eee 141 358 10 18 5 068
Heilmenn, Détroit . . , , . . © . . 113 198 R 7 8 .986LEGENDE: — P: parties: D-J: doubles-jeux: T-J: triples-Jeux; BM: ballesns O: nutouts ou mises hors feu: A: assistes: E: erreurs.

et recevenrs au champ.

REUNION IMPORTANTE
A LA SALLEB. B.

Ce soir & 8 heures précises a la
et B. grande assemblée en

vue d'organiser la
quilles Commerciale

intéressés sont priés de s'y ren-

ERVILLE

Hgue
Hull,
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.| Temps, 1.41 1-5 pour le mille.

   
GENE CHOUINARD fait de la beso-
gne sensationnelle sous les cou-
leurs de New-Haven dans la ligue
Américaine.

LES COURSES À
LA N-ORLEANS

LES FAVORIS SE FONT PASSER
LE RAGAZOU EN LOUISIANE. —
COOTS GAGNE LE PRIX EVER-
GREEN.

N.-ORLEANS. — Voici les résultats
des courses de lundi au parc de l'Ex-
position:

Premiére Course
1. — Ma Foi, Anderson, $10.30, 6.90,

4.20; 2. — Peggy J. Deprena, $3.50,
2.90; 3. — Master Halligan, Mann.
$4.40. Temps, 36 Becondes 2-5 pour
trois furlongs.

Deuxième Course

DE SA
DES

‘ rendre que leur ancien favori est en

 1. — Grey Abbess, Steffen, 7.60, 3.30,
3.20; 2. — oJan K., Landolt. 2.80, 2.80; | q
3.—Cheng-Tu, O'Malley, $6.30. Temps, |
1.14 pour six furlongs.

Troisième Course
1. — Madame Emélie, V. Smith, $34. '§'

90, 11.20, 5.50; 2. — Mack's Baby. ¥
Leyland, $4.30, 3.20; 3. — Queer Quill,
M. Meyer, $4.90. Temps, 1.49 1-5 pour
le mille 1-186. !

Quatrième Course ig
1. — Coots, Thomas, $19.40, 7.20,

340; 2. — Ulunin, Parmalee, $3.90. |§
2.60; 3. — Leucite, Steffen, $2.30.
Temps, 1.13 1-8 pour six furlongs.

Cinquième Course
1. -—Associale, Palumbz, $14.70, 7.90,

4.30; 2. — Coral Beach, Russell, 6.50,
3.50; 3. — Burnt Brown, Landolt, 3.90.

Sixième Course
1. — High Life, Russell, 13.30, 7.20,

4.50; 2. — Bunthorne, Swigert, 15.20,
10.70; 3. — Grab Bag, Cramer, 9.10.
Temps, 1.48 pour le millé 1-16.

Septième Course
1. — Turquoise, Parmalee, $12.50,

7.20, 440; 2. — Black Dancer, Dell,
9.20, 6.70: 3. — Wawzxer, C. Meyer,
$4.30. Temps, 1.48 pour le mille 1-16.

—————.

LES COURSES AU

 

PARC ORIENTAL |
TOWNROW CONTINUE SON TRA- |#
VAIL SERIEUX AU CUBA. —
BOUCHER SURPREND LE TA-
LENT. .

La Havane. —Voici les résultats
des coûrses de lundi au parc Orien-
tal:

Première Course
1. — Ranch Lass, Pernia, 8-1, 3-1,

7-5; 2. — Phi Delta, Edwards, 4-1, 8-5,
4-5; 3. — Betty Bowman, Passero, 5-3,
4-5, 2-5. Temps, 1.07 1-5 pour cing
furlongs et demi.

Deuxième Course
1. — Margaret Gal, Moon, 4-1, 8-5,

4-5; 2. — Fay Hamilton, Scurlock,
5-1, 2-1, 4-5; 3. — Seth's Jewel, Pas-
sera, 5-1, 2-1, au pair. Temps, 1.06
4-5 pour cing furlongs et demi.

: Troisième Course
1. — Leller Bunny, Townrow, 12-1,

5-1, 5-2; 2. — Baltimore, Yelton, 4-1,
8-5, 4-5; 3. — Princess Margaret,
Passero, 8-1, 3-1, 8-5. Temps, 1.18 1-3
pour six furlongs.

Quartième Course
1, — Crash, Townrow, 6-1, 2-1, xx;

2. — San Carlos, E, Fator, 4-1, au
pair, xx; 3. — Lancer, Comingore, 2-1,
3-5, xx. Temps, 1.45 pour le mille
1-16.

Cinquième Course
1. — Azui Wander, J. Boucher, 10-1,

4-1, 2-1; 2, — Dream Daddy, Passe-
ro, 12-1, 5-1, 5-2; 3. — Detterman,
Lang. 4-1, 8-5, 4-5. Temps, 1.44 1-5
pour le mille et 50 verges.

Sixième Course
1. — Pat O'Connor, Dougherty, 7-2,

6-5, 3-5; 2. — Coler Sergeant, Ed-
wards. 8-5, 3-5, 1-4; 3. — Cano, Bou-
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CHOUINARD BRILLE
 

L'ancien joueur du Monta-
:  gnard se distingue dans la

ligue Américaine.

IN GARS AVEC UNE
GRANDEEXPÉRIENCE ce

 

Gene Chouinard, jadis brillante
onstellation du Montagnard dans la
iaue de la Cité d'Ottawa, est aujour-

, l'hui un des piliers du club de New-
Haven dans ligue. Américaine.
Gene, aux dires des critiques de la

Nouvelle-Angleterre, joue avec au-
tant de zèle que n'importe quel avant
de la Hgue Nationale. Rapide, habile
à manier le bâton, prompt à saisir
une occasion opportune, 1) contribue
régulièrement aux points de son club.
Les amateurs locaux qui ont vu

Chouinard à l'oeuvre dans nos cer-
cles amateurs sont heureux d'ap-

“ain de se tailler une réputation
«re de l'ordinaire à New-Haven. En
‘rité, il traverse présentement la
‘us heureuse saison de sa carrière
horiorable: comme du bon vin, il de-
vient meilleur d'année en année. Il
a eu beaucoup d'expérience dans les
cercles professionnels, car il! a joué à
Stratford, Niagara et Québec avant
de passer à New-Haven.
Ne soyez pas surpris de le voir pas-

ser à un autre club à la fin de la
saison: plusieurs éclaireurs survetl-
lent son travail de très près,
ree

AU N. BRUNSWICK
St-Jean, 2; Sussex, 1.

psrere

EN N.ECOSSE
Halifax, 6; New-Glasgow, 4.
arr

C'est un garnd signe de médiocrité
de louer toujours modérément.

| POUR NEW-HAVEN
LONDON GAGNE

LONDON. — London a triomphé
de Toronto par 3-2 dans une partie
de l'Internationale qui avait attiré

 

‘12,800 spectateurs. Quatorze punitinns
furent infligees au cours de la séan-

 

COLTS TAPENT
CLUBDE FINCH

CORNWALL REMPORTE UNE AU-
TRE BFLLE VICTOIRE DANS
L'OTTAWA CENTRAL.

CORNWALL. — Les Colts de Corn-
wall ont pris la mesure de Pinch,
meneur de l'Ottawa Central, au poin-
tage de 4-2 dans une partie intéres-
sante jouée lundi soir l’aréna Vic-
torla, en présence de 1500 specta-

urs.

Les Colts. profitant du bon état de
la glace au debut du combat, enfilé-
rent trois points sans réponse de
Finch. Le jeu fut beaucoup plus serré
dans les autres séances.

Jo. Pelletier d'Ottawa arbitra à la
satisfaction de tous.

Alignements
Colts — Filion, Osler et Whitford;

Wilkins, Slaughter et A. Contant;
subs., Dextras, M. Jamieson, McCut-
cheon, Spence et Latour.
Finch — McDonald, Brownlee et

Starke; Pr n, McIntosh et Robil-
lard; subs. H. Ouderkirk, W. Ouder-
kirk, Dickey et Gove.
Arbitre: J.-A. Pelletier, Ottawa.

SOMMAIRE
Première Période —Vauvenargues.

Personne ne veut être plaint de ses
erreurs—Vauvenargues.

1—Colts, A. Contant . . . . . 600
2—Colts, Dextras . . . . . . « 400
3—Colts, Dextras . . . . . + 3.30

Deuxième Période
4—Colts, Slaughter . . . . « © 13.00
5-—Finch, MeIntosh . . . . .. 5.00

Troisième Périod

&—Finch, Preston. . 3.00
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Sous le distingué patronage de Leurs Excellences lo Gouverneur
Général et la Vicomtesse Willingdon,

HOCKEY DE LA N. H. L.
JEU RAPIDE EMOTIONNANT THEATRAL

JEUDI, 16 JANVIER
Rondelle en jeu

de Toronto

à 8h 30 p,.m

MAPLE LEAFS yg SENATEURS
d'Ottawa

ATTRACTION .

Frank Nighbor dans un costume de Toronto et Danny Cox
dans un costume rouge, blanc et noir. Aussi la première appari-
tion de Sid Howe, le sensationnel jeune amateur.

Plan au Contrôle de PAuditorium ouvert mercredi, le 16 jan-
vier, à 10 h. a. m. .
Sparks et au magasin Kelvinator,

Téléphone:ph Oieme Billets en vente aussi chez Goldstein, 67, rue
250, rug Bank.

Réservations
maintenant.Joute

 

 

  
      

      
    

En affillation avec

Indes Occidentales
NOUVEAU SERVICE DE PASSAGERS

; PAR LA
Marine Marchande du Gouvernement Canadien Limitée

Départs régulier de Halifax pour les fameuses villé-
giatures d’hiver de l’Inde Occidentale anglaise. Pa-
quebots aplendidement aménagés, offrant tout le luxe
des voyages sur l’océan, et à des prix modiques,

  
le National Canadien

 

RY

               

        
        

      
    

Départ pour De Halifax aux Bermudes. St Kitts,
les avis, Antigua, Montserrat, Dominica,

Groupes de I'Est St Lucia, Barbados, St-Vincent, Grena-
(mensuellement) de, Trinidad et Georgetown, Demerara,

retournant en sulvant la même route
Départ pour jusqu’à Saint-Jean.

les De Halifax jusqu'aux Bermudes, Nas-
sau (lles Bahama), Kingston (Jamal.
que), et Belize (Honduras anglaise).

(Toutes les trois retournant en suivant la même reute
semaines). fuequ'à Halifax

Détails de tout agent du National Canadien et
agents de voyages en mer ou de la Marine
Marchande du Gouvernement Canadien

Limitéo, 230, rue Saint-Jacques.
ontréal,

Groupes de l'Ouest cher, 6-1, 5-2, 6-5. Temps, 144 1-5
pour le mille et:50 verges.
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Demandez a
vos Voisins

 

EMANDEZ à vos voisins pour quelle raison
ils sont des clients de l’Hydro-Blectrique.

Ils savent pourquoi ils encouragent 1'Hy.

dro. Ils savent que c’est grâce àl'Hydro s’ile
jouissent des bas taux actuels. lls savent que tous

les rabais dans les taux électriques sont dus à ls
concurrence de l’Hydro. Ils savent que chaqué ra-

bais leur a épargné bien des piastres,

!

Ils savent aussi qu’afin de maintenir les tanx
À leur bas niveau actuel, il est nécessaire que tous
les contribuables de la ville encouragent l’Hydro.

Et pourquoi n’en serait-il pas ainsi? A titre
de contribaables tous les citoyens sont des action-
naires de l'Hydro. Et e’est bonne loginue et bon
sens d'encourager ce qui nous appartient.

Féléphones-nous pour avoir
tous les renseignements,

Commission Hydro-Eléctrique
 d'Üttawa

109, rue Bank *._!0e: 713 quEEN
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LA RECEPTION DU RADIO

Rapport officiel—Médiocre d'abord,
avec évannuissement considérable des
ondes, devenant passablement bonne.

a

RESEAU NBC (WEAF)
Groupe WEAF: WEAr, ew-York;

WJAR, Providence; WTAG,
WRC, Washington;
WCAE, Pittsburgh; WTAM, Cleveland.

RESEAU NBC (WJZ)
Groups WJZ: WJZ, New York: WBZ,

springfield; WBZA, Boston; WHAM, Ro-
chester: WJR, Détroit;
burgh: WLW, Cincinnati.

RESEAU COLUMBIA

   

Groupe Columbia: WABC, New-York;|
WOWO, Fort Wayne; WB
WKBW. Buffalo;
CKGW. Toronto.

— —

BUR LES RESEAUX
MARDI, 14 JANVIER

BM, Chicago;

 

6.00—DRAME HISTORIQUE (coL.):—'
—WABC, WLBW, BBM, WHU,
WOWO.

645—POUR LES FELECTEURS (NBC):—
WEAF, WTAG, WGR, WCAE, WWJ
WBAI, WBT.

700~FANFARE €ARBORUNDUM
(COL.):(—WABC, WCAU, WKBW,
WGHP, WMAQ.

7.15—*SAFETY SERIES” (NBC):—WEAF
WBAI, WRVA, WIT, WLS, WEBC
WCAE, WHAS, WWJ.

7.30—-ESQUISSES DFE SOCONYLAND
(NBC):—WEAF, WEEI, WTAQ,

R
ORGUE (NBC): — WJZ, WBAL,
WRC, CKGW.

8.00-—CHANSONS DE BAISON (NBC):—
WEAF, WGR, WWJ, WB8AI, CKGW.
FANFARE PURSE GOLDMAN
(NBC):—WJZ, KDKA, WJR, KYW
WBAL, WRVA, WBT,

3.00-PROGRAMME BLACKSTONE
(COL.):—WABC, WCAU, WLBW,
WKBWB, WOHP.

3.30--PROGRAMME LIBBY (NBC): —
ve WBZ, WBAL, KDKA, WLW,

ROMANCES (COL.):—
WABC, WCAU, WKBW, WORP,
WOWO, WLBW.

EVEREADY (NBC): —
WEAF, WJAR, WFI, WRC, Way,
WOR, WCAE, WTAM, WWJ, WGN
MELODRAME MUSICAL (NBC):—
WJZ, WBZ, WBZA, WHAM, KDKA,
KWE, KYW, WBAL, WLW, CKGW
ORCHESTRE OLD GOLD-WHITE-
MAN (COL.): — WABC, WCAU,
WHP, WJIAS, WLBW, WKBW,
WGHP, WOWO, WBBM, WISN,
WCCO.

9.30—LES MEDITERRANEENS (NBC):—
WJZ, WJR, KDKA, WBAL.

10.00—ESQUIMAUX CLICQUOT (NBC):—
WEAF, WGY, WCAE, WGR, WWJ
WBAI, KYW WRVA, WBT.
M. ET MADAME (COL.):—WABC,
WCAU, WLBW, WKBW, WGHP,
WOWO, WBBM, WISN, WCCO.

ORCHESTRE NOVELTY (NBC):—WJZ,
KDKA, WBZ, WBZA, WGN.

10.30—“GOLDEN GEMS” (NBC):—WJZ,
KDEA, WBZ.
DANS UN VILLAGE RUSSE
(COL.):—WABC, WHP, WLBW,
WEKBW, WISN, WOWO, WBBM.
VAUDEVILLISTES R. K. O. (NBC)
-—WEAF., WCAE, WRVA, Way,
WWJ, WSAI, WGR, WTAM, WAT,

11.00-—ORCHESTRE WILL OSBORNE
(COL.):—WABC, WCAU, WHP,
WLBW, WGHP, WISN,

11.30--MUSIQUE PHIL SPITALNY (NBC)
WEAF, WRVA, WGR.

CE SOIR AU CNR
L'artiste principe durant 1'heure de

musique pour les auditeurs de langue fran-
caise, mardi, le 14, de 9.00 à 10.00, sers
Mlle Germaine Lehel, soprano,

PROGRAMME
Ouverture: ‘‘Jean de Paris'* (Boleldieu):

par l'orchestre.
Ohsnt: ‘‘Notrs Amour’’ (avec violoncel-

 

Je) (Boellman): par Mlle Lebel.
Buite: ‘‘L'Enfant Prodigue’* (Debussy):

par l'orchestre.
Chant: ‘‘Clair de Lune'* (Faure), ‘’Le

Nil * (Leroux), (avec nbligato de violon).
Suite: ‘‘Cendrillon’’ (Massenet): par

l'orchestre,
Chant: ‘‘Râves'’ (Wagner) (Etude pour

Triaten et Solde).
Suite: ‘‘Contes de la Veillée'' (Godard):

par l'orchestre.
Ohant: ‘Chanson populaire’  (Schu-

mann), ‘’Chère Nuit'’ (Bachelet).
arche: ‘‘Seconde suite d'orchestre

(Guiraud): par l'orchestre,
DB 10.00 A 11.00 P.M. .

Artiste principal: Merlin Davies
Orchestre: Konlgakinder'® (Humperdinck)
Aria: ‘‘Siegmund'a Love Song'’ (Wag:

ner).
(Nevin),

(Nevin),
Orchesire:

*“Barchetta’’ .
hant: ‘‘Night of Bethiehem'® (Thom.

son), '‘Maiden Mine'' (Bennett), *' Moun-
tain Voices'' (Throcharne): par Merlin
Davies, ténor.

Orchestre: ‘‘The Witch's PDance'* (Mac-
Dowell), ‘The l’oet’s Dresm'* (MeDowell).

Chant: ‘‘In the Silent Night'' (Rachma-
ninoft), ‘'’O’ that Summer Smiled for Aye’
{Diie), ‘‘An Evening Song'’ (Bluemen-
thal).

Orchestra: ‘‘Oockney Suite'' (Kettelby),
‘Pique Dame'' (Suppe).

MARDI, 14 JANVIER
Plusieurs artistes de renom se feront

entendre mardi soir au cours de l'heure
Libby irradié de 8 h, 30 à 9 h. p.m. par
le poste WJZ, New-York, et tous les
postes affiliés à la compagnie nationale
d'irradiation. Le programme sera le sui-
ant:

Théme: “The Campbell are Coming”,
oué sur les cornemuses.

“Bluebells of Scotland’, harm. par Lan-
sey

Orchestre de concert Libby.
Deux chansons: a) Scots Wha Hae Wi
Wallace Bled; b) Nae Mair we'll mott
again, harm. par Hopekirk.

v Donald Pirnte, baryton,
‘Scotch Symphony” (Bee-

)
Deux chansons: a) Mac Crummon's La-
ment; b) Annie Laurier, harm. par
Hopekirk

Donaid Pirnie, baryton.
Poèm s6 Kcoasals . . . . . MacDowell

Orchestre de concert Libby.
“The pipes of Gordon's men” (Ham-
mond
M. ) pirnie et l'orchestre Libby.

Mardi, 14 janvier
BONS NUMEROS
MARDI, 14 JANVIER

6.00—Rés. COLUMBIA: Drame historique
“Ben Franklin”. :

8.45-—Réseau NBC (WEAF): Programme
des électeurs: Ruth Bryan Owen;
Arthur 8, Draper.

8.00—Résen1 NRC (WIZ : Fanfare Gold-
man Puroi.

9.00—Réseau NBC (WEAF): Heure Eve-
ready; drame “Thru the Looking
Glass”.
Rés. COLUMBIA: Orchestre Paul
Whiteman: Mary Nolan, artiste.

10.00--Réseau NBC (WEAF): Eskimos
Clicquot.

10.30—Réseau NBC (WEAF): Heure BR.

**Country Dance’’

 

 

POSTES DU CENTRE
KYW—CHICAGU—1020-284

6.30—Club de radio.
T.00—Programme d'orchestre.
8.00—Réseau NBC (1.30 hre)
9.30--Orchestre Bernier.
10.00—Réseau NBC.
10.30—Orchestre Fioritto.
11.00—Le bouquineur; nouvelles; orches-

tre. *

11.30—Amos ’n’ Andy.
11.45-——Danse (3% hres)

WBBM—CHICAGO-—770-389
9.00—Réseau Columbia.
10.30-—-Orchestre Weem.
11.00-—Orgue; orchestre de concert.
12.00—Orgue: orchestre Huntley,
12.30—Orchestic de danse (2 hres)

WCFL-——CHICAGO—1230-234 »
5.00—Ciub des jeunes.
6:00-—Température; - causerie; program-
7 me musical. rover!
30—Programme de rêverie.

WENR—CHICAGO—870-345
6.00—"Alr Scouts”.

ur les Permiers.
10.00—Orchestre de concert.
11.00—Orchetre Westphal; les amuseurs.
12.30-—Comédies.

 

AUBAINES

Radios Usagés
JOHN RAPER
PIANO OO, Limited

177-179, Tue Sparks

  

WGY, Schenectady,

KDKA, Pitta-

WCAW, Philadelphie;

 

|

1  

 

JOSEF PASTERNACK, directeur de l’Or-
chestre de concert Libby, et organisa-
teur de plusieurs Importants concerts
radiophoniques, sera de nouveau au
programme au cours de l'heure Libby
mardi soir.
    

 

 

1.00-——Vaudeville (2 hres)
WGN—CHICAGO—720-416

630—Château dans les airs; l'Oncle
nQuin.

7.30—Ensemble de concert.
8.00—Les Rodeurs de Nuit; “Fioorwal-

er’,
8.50—Orchestre Goldkette.
9.00—Prgoramme WEAF (119 h.)
10.30—Joe Bédard.
11,00—Nouveiles; Les cinq affamés; chan-

sons.
11.30—Orchestre Goldkette.
12.00—Valsseau du rève; orchestre Gold-

ette.
1.00—Orchestre Riley; Rôdeurs de nuit.

WLS—CHICAGO-—-870-345
T.00—Réseau NBC.
7.30—Musique en dinant.
8.00—Revue de livres; programme musi-

cal.
WMAQ—CHICAGO-—-670-447

5.00—Réseau Columbla.
6.00—Heure Topsy Turvy.
7.00—Réseau Columbia.
B.00—Heure Packard.
9.00—Programme musical.
9.30—Programme Nunn-Bush.
10.00—Les trois médecins; orchestre de

concert.
11.00—Dan et Sylvie; Club DX.
11.30—“Amos ‘n’ Andy"; orchestre.
12.00-—Musique de danse (3 htés)

WLW—CINCINNATI—"700-428
6.30—Diner Crosley.
7.00—Page d'album; Little Jack Little.
7.30—Les Sohioens.
8.00—Programme Werk,
8.30—Réseau NBC.
9.30—Programme Nunn-Bush.
10.00—F'anfare.
11 ‘Two on the alsies”.
12.00—OOrchestre Gibson; variétés.

WISN~MILWAUKEE—1120-268
8.00—Réseau Columbia.
7.00—8tudio.
9.00—Réseau Columb!a.
10.30—Spécial «: studio.
12.00—Orchestre Wisconsin (1 h.)

WCCO-—MPLS-ST.PAUL—810-370
7.00—Bouquineur;

fermiers.
7.30—Programme musical.
8.00—Orchestre Dunstetter.
9.00—Réseau Columbia.
10.30-—Orchestre Cain.
11.00—Bridge.
11.30-—Réseau Columbia,
12. Plonniers.

WTMJ-—MILWAUKEE—620-487
6.00—Seckatary Hawkins.
8.30--Heure Lamplit.
7.00—Musique en dinant.
B.00—Réseau NBC.
8.30—"‘Victorians”.
9.00—Spécial.
10.00—Réseau NBC.
11.30—"“Amos 'n’ Andy".
11.50—Orchestre de danse; orgue (2 hres)

WSM-—NASHVILL 1
6.00—Musique. — Nouvelles,
7.00—Programme de studio,
7.30—Orchestre Craig,
8.00—Réseau NBC (3!3 hres)
11.30—8érénades HawalYennes.

POSTES DE L'EST
WPG—ATLANTIC CITY—100-272

8.00—Orchestre de concert, *
9.00—Trio double.
10.00—Hokum Exchange.
10.30—Ensemble Colton.
11.00—Orgue.
11.30—Orchestre Silver Slipper.

WBAL—BALTIMORE—1060-283
7.00—Les Mascaradeurs.
7.30—Programme WJZ (31% hres)
11.00—Ensemble symphonique.

WNAC—BOSTON—1230-244
7.00—Musique en dfnant.
8.00—Réseau Columbia (414 hres)

WGR-—BUFFALO—5530-345
8.00—Nouvelles; chansons,
7.00--Les frères Goold.
7.20—Réseau NBC.
8.00—Amuseurs Crescent.
8.30-—Réseau NBC (314 hres)

WKBW—BUFFALO—1470-200
8.15—Marché; programme musical.
7.00—Programme Columbia (5 hres)

WHK—CLEVELAND—1390-216
8.30—Pianiste: causerie financière.
7.00—K. Kaisre, '
7.30—Sylvania Foresters.
8.00—Revue Universelle,
8.,30—Réseau Columbia.
11.00—Orchestre Glen.
12.00-Orchestre Club Madrid.

—CLEVELAND—1670-280
7.30—Spécial.
8.00—Programme musical.
8.00—Réseau NBC.
10.00—Les amuseurs.
10.30—Réseau NBC.
11,30—Musiaue de danse (115, hre)

WJIR—DETROIT—750-400
6.00—Musique en dinant.
6.30—A être annoncé.
7.00—Réseau NBC.
7.15—Orchesrte: Les amuseurs.
8.00—Réseau NBC.
9.00—Manuel Girls.
9.30--Réseau NBC.
10.00—Orchestre Holst.
11.00—Shadowland.
11.30—Orchestre McKinney; orgue.

WGHP—DETROIT—1220-248
6.00—Programme musical.
7.00—Réseau Columbia (5 hres)

WWI—DETROIT—920-326
8.00—Réseau NBC (4 hres)

WOR—NEWARK—710-422
6.30—L’Oncle Don.
7.00—Jamborée des scouts.
7.30—Marathon Kee.
8.00—8cénes de rue Principale.
9.00—Heure Runkel; quatuor; trio à

cordes.
9.30—Orchestre et chanteurs.
10.00—Trio.
10.30—Orchestre de danse.
11.00—Orchestre Palais Joy.
11.30—Ravons de lune.

WABC-—NEW-YORK—360-349
(Réseau COLUMBIA)

6.30—Orchestre Yoeng.
7.00—Concert par ia fanfare Carborun-

dum.
11.30—Orchestre Paramount.
12.00—Orchestre Lombardo.

WEAF—NEW-YORK--660-454
(Réseau NBC)

4.30—-Bridge.
5.30—La voisine.
8.00—Musique en dinant.
7.15—8érie de sécurité.
7.30—8cénes de Soconyland.
8. nsons de la saison.
8.30—Programme anniversaire: Vaughn

De Leath.
9.00—Heure Eveready.
10.00--Esquimaux Clicquot.
0.30--Heure R.K.Q.
11.30—Orchestre Spitalny.
12.00—Orchestre Kemp.

WIZ—NEw-YORK—760-354
(Réseau NBC

8.00—"0ld Man Sunshine”.
6.30—Orchestre Savannah.
7.00—“Amos 'n’ Andy”: trio.
T.30—Orgue; Les aventures de Poliy.
8.00—Fanfare Goldman Purol.
8.30—Programme Libby.
9.00—Mélodrame fausicat.
9.30—Les Méditerranéens.
10.00—Otlomatics.
10.30-—-Gemmes.
11.00—Musique de réverie.

WCAU—PHILADELPHIE-—1179-236
630—Revue théâtrale: programme de

l'Univ. de Pitts.
7.00—Réseau Columbia (616 res)
0.30—Radioetts; orchestre Walton.
1.30—Orchestre Paramount,

WCAE—PITTSBURGH-—1240-242
6.00—Réseau NBC.
7.13—Orchestre Nixon. ,
8.00—Réseau NBC (314 hn)
11.30—Orchestre Tracey
8.00-—-Programme écossais.
6.30—Chants; causerie: “Chine”,
7,00--Causerie; orchestre: chant.

XDKA—E. PITTSBURGH—806-298

prgoramme pour ies

| 8 00—Symphonle mignorne; causerie de
l'Université de Pittsburg. 7.00—Réseau NHC;

7.30—Concert sacré. onus.
8.00-—Réseau NBC.
11.00-Orchestre Bestor,
-

 

11.30Réseau NBC.
WRVA—RICHMOND-—1116-F10 u

5.30—Orchastre chmond.
630—Orchestre Marshall.
7.00-—Causerie sur ia Chine: pianiste.
730—Revue des sports et des livres.
8.50—Réseau NBC.
8.30—Programme manufacturier.
9.30—Drame
10.00—Réseau NBC (2 hres)

que.
WRC—WASHINGTON-—852-317

S.00—Héseua NBC 6.30 hres)

POSTES CANADIENS
CNRL—LONDON—b10-328

10.00—Réseau CNRR.
CNRM—MONTREAL—136-411

10.00-—Réseau CNR.
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Chiffres Comparés
1928 et 1929

A première vue, les chiffres des exporta-
tions du Canada au cours de l’an passé
donnentl'impression d’une dépression géné-
raie ou d’une tendance en ce sens. L'analyse |f.
prouve cependant que c’est tout le contraire.

En vertu de conditions que personne ne
urait contrôler, les exportations de

matières premières, surtout le grain et les
ll produits du grain, accusent une diminution

de $70,700,000.
Mais, d’un autre côté, les exportations de

marchandises, manufacturées ou en partie
manufacturées, accusent une augmentation

de $46,500,000, ce qui est au taux de 9.4%.
La tendance de l’activité des affaires

d’exportation de l’année est clairement dans
le sens suivant: augmentation dans les
exportations de marchandises rmanufac-
turées ou en partie manufacturées, tandis que
les exportations de matières premières accu-
sent une diminution considérable.

Exportations
Pour les Dix Premiers Mois de 1929

Comparées avec les Dix Premiers
Mois de 1928

Marchandises, en-
tidrement ou en

ie manufac- 1928 1929 + augment.
turées (excepté — diminut.
la farine)...... $470,582,601 $514,985,409 94%+

Autres commo-

     

 

dités.......... 209,767,048 224,789,418 7. %-+
Bl.............. 304,170,889 200,310,311 51. %—
Autres grains. ... 34,944,278 18,842,430 85. J) —

: Farine de blé... 51,444,533 45,707,655 12. %—

\

LUS de deux millions de

Canadiens trouvent main-
tenant leur vie dans les affaires
d’exportation. Le commerce du
Canada à l’étranger est devenu
tellement considérable, que près
d’un quart de notre population en
attend la nourriture et le vête-
ment; compte sur lui pour le
foyer, les épargnes, le confort et
le luxe. Le commerce d’exporta-
tion fait sentir ses bienfaits dans
chaque localité et sur chaque
ferme.

Environ un tiers de notre pro-
duction annuelle totale—d’une
valeur de $1,363,700,000 — est
exporté en d’autres pays. Par
téte, les Canadiens sont en
deuxième place parmi les plus
grands exportateurs du monde
entier.

SUR UNE FONDATION |
SOLIDE

L’approvisionnement des
marchés étrangers constituant une
Affaire Profitable, 1'effort cana-
dien, d’année en année, est plus
activement dirigé dans ce sens.
Notre commerce d’exportation re-
pose sur une fondation solide.
Nos marchandises sont en de-
mande. Au cours de l’an dernier,

° pas moins de 411 nouvelles agences
d’affaires furent ouvertes ee pays
étrangers, par nos issai

pour

HON. JAMES MALCOLM,
’ Ministre. 

9.00—Réseau NBC.
10.00—Résesu CNR.
11.60—8pécial; résultat de hcokey.

10.30 a.m.—Musicale Columbia.
19.00 a m.—Heure Exacte (Bulova)

11.30 a.m.—Nouvslles: bourses.
12.00—Carillon (Parlement d'Ottawa)
4.30—Permeture des Lourses.

 

les Dix Premiers Mois -

     

      
    

  
  

    
   

du Commerce, dans l'intérêt des
manufacturiers et des producteurs
canadiens. Nos exportations sont
devenues très variées.

prennent plus de 600 classes dis-
tinctes de commodités et la liste
s’allonge toujours. Nos marthan-
dises trouvent leur chemin sur toutes
les routes du commerce.

EN PAYS ELOIGNES

Pensez un moment à cette diver-
sité et voyez comment nos gens
multiplient leurs artères de com-
merce dans le monde eÂtier. Voici
quelques exemples: Broche à Clôture

la  Nouvelle-Zélande—Auto-
mobiles pour les Indes—Fanaux pour
l’Afrique-Est — Outils
structeurs pour Fidji—Instruments
Aratoires pour la Suède—Papier-
Tenture pour le Chili—Planche a
Bottes pour l’Egypte—Crème Glacée

12.30—Orchestre de concert.

6.00-—Heure de rêverie.
KAC—MONTREAL—723-411

Menu quotidien (bilingue; 2.00—Heure Victor.
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DOMINION

Elles com-

I’Argentine.

de Con-

représentés.

OTTAWA
  

 

3.06—Matinée musicale Layton.

18.00—Derni-Neure :mpériale.
CEKNC—TORONTO--317

11.30—Programme de studio.

3.00—Programme des acheteurs.

 

3-00--Heure exacte Longine; heure Flo-
Glaze.

CNRA—-MONCTON—348-476 6.00—Nouvelles; bourse: pronos- 545-Bourse: courtoisie do la Cie P.
630AROCHESTER—1130-20) 2.00—Concert (3 hres) tics; sommaire du programme de Q. Oke.
7.00—Réseau NBC. ’ CNRO—OTTAWA~—808-500 la soirée. 6.00—Pronostics de la Cle Ewart: heure
730—8ur les alles de la chanson. 1030—8tudic (1 bred 8.10—Heure d’'Opéra exacts Longine.

8.00—Réseau NBC. 3.00—Studio (213 hres) 7.00—Heure exacte (Bulova) —— |
1030—"Ow! Club”. ) $.45—Programme,_roe a nre) 100—HeureoN.inclale . . mm!

—BCHENE — ; NRT— $i .00— A
0.00Concert Ten hha 790-179 10.00—Réseau CNR. 9.00—Heure exacte (Bulova) Arrivée de Muriel Brunskif ;
T7.00-—Orchestre de concert. CKGW-—-TORONTO-—050-434 9.00—Rèseau CNRM

1.30-—Réseau NEC. 86.00—Nouvelles: musique en dinant. 11.00—Résultats de hockey. ; -
8.00—Orchestre de concert. 7.00—Réseau NBC. CFCF—MONTREAL—291.3 Kill, contraito britannique de grands renom-

 

  

mée,

en route
jeudi proe
postes rediotélénhoniques du réseau natio-
nai. Mlle Brunakil) est arrivée à Halifax
simanche métin à bord de l'’‘Ascasia’’, de
la ligne Cunard.

est arrivée

in, le 16,

Turesto.

   
»

CHAQUE ANNEE IL AUGMENTE

EN VOLUME ET EN IMPORTANCE

POUR CHAQUE LOCALITE DU

 

AU CNRJEUDI
De CNRT mr la chaîne transcontinentale

du réseau Nastional
Jeudi, 16 janvier—10.00 à 11.00 p.m.

MONTREAL, 16. — Mlle Murle! Bruns-Artistes: M'le Muriel Brunskiil, contralto.
"hestra de cencert sous la direction

ur ‘Toronto, oly elle chantera

dans
‘l'Océan Limitée’*, du Canadien Natiunal,

per Montréal!

de 10.00 A 11.00, aux
(Nicolai), .

danse’* (Tuchaiko!f).

Chang: ‘‘Uber Nacht’, M bater
Singt'* (Hugo Wolf). vin Liebe

senet).

sen** (Sea Pictures) (Elgar,

1100 à 13 pm:
du _ehhteny   

   

  

Laurier, Ottawa.
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pour la Chine—Lait pour l’Honduras
—Cuir pour Hong-Kong—Poisson
pour les Indes Néerlandaises—Pneus
en Caoutchouc pour la Tchéco-
Slevaquie—Chaussures en Canevas
pour les Antilles — Farine pour
Afrique Orientale Portugaise —
Machinerie pour ie Brézil—Camions
pour la Mésopotamie—Radio pour

Le terrain est bien préparé pour
une plus grande expansion.
vous en profiter? Les 32 Commis-
saires du Commerce du Canada à
l’étranger ne cessent de chercher de
nouveaux marchés. Partout, sans
exception, où un Commissaire du
Commerce a ouvert un Bureau, il y
a eu une augmentation dans le com-
merce. La demande pour les mar-
chandises canadiennes augmente
dans chaque pays où nous sommes

Allez-

ARGENTINE... ............E. L. McColl, Buencs-Ayres

AUSTRALIE *,. +++ +.…....D. H. Ross, Melbourne

ALLEMAGNE. ............L. D. Wilgress, Hambourg

HONG-KONG.............Paul Sykes, Hong-Kong

INDE ET CRYLAN .......Richard Grew, Calcutta

ETATLIBRE D'IRLANDE J. H. English, Dublin

ITALIE .....c.coveecenen.A. B. Muddiman, Milan

JapON LL.J. A.

NOUVELLE-ZBLANDE ...C. M. Croft, Auckland

PEROU ..

ROYAUME-UNI ..........Harrison Watson, Londres

ETATS-UNIS ...........Frederic Hudd, New-York
R. 8. O'Meara, Chicago
San-Francisco (sera ouvert

plus tard) \

Directeurdu Service des Renseignements Commerciaux,

Canada à l’Etranger

+++...jean J. Guay, Bruxelles

sassoncu vence. .A.S.Bleakney, Rio-de-Janeiro

ANGLAISES. R.T. Young, Port-d’Espagne,
Trinidad

ANGLAISES. F.W. Fraser, Kingston

crerssesccssass.James Cormack, La Havane

s+…ca000v00cc...Hercule Barré, Paris

s+…ssscscecs..Henri Turcot, Athènes
+0.J. C. McGillivray, Rotterdam     

     
     

   
     

   
    

  

  
    

   
    
     
  

  

       

    

         

     

- Langley,
Commercial de ln Légation Canadienne à Tokio.

vesssssease..FF. H. Palmer, Oslo

Pieiesaseress.3. R. Stevens, Lima

eevee ceresnenss.]. A. Strong, Panama

vosessssa.C. S. Bissett, Le Cap    
  

  

J. Forsyth Smith, Londres
- Harry À. Scott, Liverpool
Douglas S. Cole, Bristol
Gordon B. Johnson, Glasgow

    

  

   

  

C. H. PAYNE, Ottawa

COMMENT LES CANADIENS
PEUVENT AIDER

Cependant, c’est aux Canadiens
eux-mêmes de saisir les plus
grandes opportunités qui sont
offertes. Producteurs et manufac-
turiers peuvent aider nos exporta-
tions de plusieurs manières:

1. Produisant la sorte de com-
modités dont les autres
pays ont besoin ;

2. Maintenant la production
de façon à assurer la con-
tinuité d’approvisionne-
ment;

3. Gardant de rigides stand-
ards pour tous les produits;

4. Se familiarisant avec les
méthodes d’affaires à l’é-
tranger.

C’est l’affaire du Canada. C’est
aussi l'affaire de chaque citoyen,
car plus le Canada vendra de
marchandises à l’étranger, plus il
assurera la grandeur et la con-
tinuité de sa prospérité.

AYEZ LES DERNIERS
RENSEIGNEMENTS

En plus des Bureaux des Commis-
saires du Commerce dans le mende
entier, le Ministére du Commerce main-
tient à Ottawa un Service de Renseigne-
ments Commerciaux trèa spécialisé. Le
seul devoir de cette organisation est
d'assister les exportateurs. Quelque soit
votre problème d'exportation, adressez-
vous d'abord au Service de Renseigne-
ments Commerciaux. On vous fournira
les derniers renseignements, et vos
affaires seront facilitées de toutes les
maniéres possibles.

MINISTERE DU COMMERCE
F. C. T. OHARA,

Sous-Ministre.

PROGRAMME
Ouverture: * Merry Wives of Windsor

Chant: ‘Hymne 4 Aphrodite’ (Bantock)
Orchestre: * Twiighi Voices (Reverie)

Elle passers quelques (Granville),
hourss A Montréal avant de continuer À Orchestre: ‘‘Valse Russe d'une suite de

Orchestre: ‘‘Arsgonaise de Cid'* (Mas

Chant: * Sas Slamber Song'’, ‘’In Hs-

Orchestre: ‘The Devils Forge'* (Byng),
— Orchestre de danse
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EVIGEO.
PUSHMAN EST
ELU PRESIDENT

IL PRESIDERA AU COURS DE
1930 AUX ACTIVITES DU COMI-
TE DES TERRAINS DE JEU.

M. Véchevin George Pushman a été
élu, hier solr, président du comité
des terrains de jeux. L'élection de

M. Pushman fut proposée par l'éche-
vin George 8. Sloan, secondée par
l’échevin N. H. MacDonald. Il rem-
place l’échevin McNabh, qui a dé-
missionné de la présidence. .
Le’ président remercia sez confrè-

res de-cet honneur et déclara qu'il
ferait tout son possible pour diriger
le comité d'une manière harmonieuse

et efficace.
Ie comité a décidé de demander

au Conseil de Ville l'instaliation de
50 signaux de circulation près des
terrains de jeux de la ville. Ces sl-
gnaux de sûreté cuûtent chacun $3.
Vu que le concours pour le cham-

pionnat eunadien de natation inté-
rieure aura leu Z Ottawa durant le
carnaval d'hive® M. Morgan, direc-
teur des terrains de jeux, a demandé
que le comité s'occupe des décora-
tions artistiques à l’intérieur des
bains Plant et Champagne à cette
occasion. Le coût total .de ce tra-
vail à l'intérieur des deux bains se-
rait d'environ $952.00 M. l’échevin
McDonald, secondé par M. l'échevin
Slooan, propusa que cette somme soit
comprise dans la prévision budgétai-
re du confité, pour 1930. .
Assistaient à l'asserriblée: MM. les

échevins R. George Pushman, prési-
dent; George S. Sloan, E. A. Band,
Eric Quéry, Dan McCann. N. J. La-
casse, N. H, MacDonald, et le direc-
teur des terrains de’ jeux, Mê E. F.
Morgan. +
err

L'ART CANADIEN
ET LA LITTÉRATURE
M. Marius Barbeau, paléontoio-

giste au Musée National, a donné,
hier soir une intéressante causerie
intitulée ‘’L’art canadien et Ja .lit-
térature’, sous les auspices de
l'Association des Arts d'Ottawa, La
conférence eut lieu dans la salle
des conférences du Musée, devant
un vaste auditoire, ‘ Mme , Erle
Brown occupait ie fauteuil. oT
M. Barbeau fit une intéressante

revue de l'art canadien, 4 partir de
l’école de sculpture sur bois établie
dans Ja Nouvelle France par un La-
val, jusqu'aux dernières oeuvres
des artistes canadiens.

11 retraça l'évolution de l’art ca-
nadien, deputs l'imitation fidèle des
méthodes européennes jusqu'à l'af-
franchissement de ces modèles et
1a création dy véritable art cana-
dien. M. Barbeau fit allusion aux
possibilités de développement artis-
tique du Canada et parla des évo-
lutions de la littérature.

180 WAGONS ONT _

Au cours du mois- de décembre,
l'Ottawa Humane Society a fait 85
enquêtes et fait l'inspection de 180
wagons d'animaux. Ce rapport a été
fait. hier soir à la réunion annuelle
de la société. Les inspecteurs reçu-
rent aussi des plaintes, au sujet d'a-
nimaux mal soignés dans le comté:
ils portérent une attention partiou-
lidre à ces cas.
On accusa réception d’une lettre

du bureau des commissaires, en ré-
ponse à une protestation de la soci-
été au sujet de l'état pitoyable des
rues, spécialement pour les voitures
d'hiver. Le bureau des commissaires
explique que la température extraor-
dinaire de cette saison a été la
principale cause de ces conditions
défavorables. :
On a décidé que la réunion annu-

elle de la soviété aurait Heu le lundi
10 mars, au Château-Laurier. Cecil
Bethune vice-président, occupait le
fauteuil.

Nouvelles de

_ Buckingham
14 janvier, 1980,

CARNET SOCIAL:—
Le 31 décembre dernier, était cé-

lébré, à Ottawa, le mariage de Mlle
Anna St-Amour, de Notre-Dame du
Lafis, avec M. Lorenzo Danis, de
Buckingham. Après la cérémonie,
un’souper sufvi d’une soirée, fut
donné chez Mme B. Mineault, d’Ot-
tawa, soeur du marié.
Le lendemain, M. et Mme Lorenzo

Danis, accompagnés de Mlle Lucien-
ne Gauvreau et de M. et Mme B.
Mineault, furent conduits à Buc-
kingham en automobile par M.
Omer Danis. Un souper et une agré-
ablè veillée furent donnés en leur
honneur chez M, et Mme Afbert Da-
nis, parents du marié. Les invités
étaient:
M. et Mme Aldège Denis, M. et

Mme Rodalphe Danis, M. et Mme
Erhest Danis, M. et Mme Béloni Mi-
neault, M, et Mme Roméo Chénier,
M. et Mme Wilfrid Chénier, M. et
Mme Hector Villeneuve? M. et Mme
Albert Guy, M. Omer Danis, Mlle
Luttenne Gauvreau, M. Oscar Danis,
Mills Aline Charbonneau, M. Gérald
Dapis, Mlle Maria Bouvier, M. Emé-
rius Comtois, Mlle Berthe Séguin,
M. Nelson Bergeron, Mlle Gertrude
Danis, Miie Kollande Danis, M. Ro-

méo Danis
De nombreux st jolis cadeaux fu-

rent présentés aux nouveailx époux
Tous s'amusèrent ferme et se sé-
pardrent enchantés de la soirée,
M. et Mme Lorenzo Danis réside-

ront probablement àBuckingham.
° .
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Mme Roméo Plouffe, de Timmins,
Ont, et ses enfants Germaine et Ju-
len, sont en promenadea Bncking-
han chez M. et Mme Hyacinthe Pa-
try et autres parents.
Mme H. Nault est retournée à

Kirkland Lake après avoir passé
une huitaine de jours a Bucking-
hagi Chez ses parents, M. et Mme J.-
B. Gauthier,
M. Jérémie Mageau est reparti

pour Brent. Ont, après avoir passé
une semaine dans sa famille à Buc-
kiggham.
NAISSANCE:—
A M. Armand Bertrand et A Ma-

dame Armand rand (née Doril-
da Foücault), est né un fils le 29 dé-
cetabre, et baptisé le 30 sous les
noms de Denis, Gilles, Raymond.
Parrain et marraine, M. et Mme De-

 

LE GOUVERNEMENT
DEMANDE DES

SOUMISSIONS
————

CONSTRUCTION DE VAISSEAUX
MARCHANDS POUR S'ASSURER
DES SERVICES DE TRANSPORT
POUR LES PORTS DE LA ME-
DITERRANNEE ET DES INDES.

Une dépêche de Londres vient de
luisser entendre que le gouverne-
ment canadien a demandé des sou-
missions pour la construction d'un
certain nombm de vaisseaux qui fe-
ralent le service commercial du Ca-
nada au Cap (Afrique-Sud) et aux
Indes. , ‘ .

On tient ici à corriger l'impression
causée par cette dépêche, car le
gouvernement canadien ne songe
nullement à s'engager dans un pro-
gramme élaboré de construction d’u-

 

plement s'assurer des services de
transpor* pour les ports dé la Médi-
terrannée et les Indes. Les sou-
missionnaires, pour ce service ont
Jusqu'au 16 de janvier pour faire
connaître leurs soumissions aux au-
torités canadiennes. Ie gouyerne-
ment ne s'est engagé à accepter au-
cune de ce& soumissions. Après en
avoir pris connajssance, il agira ‘ au

meilleur des intérêts du pays.

DEUX VOLEURS ET
UN DÉTECTIVE TUÉS

 

CHICAGO, Ils, 14— Deux vo-
leurs et un détective ont été tués,
dans une rencontre des agents de
police et de voleurs qui s'enfuyaient
de la maison dans laquelle ils
avalent pénétré evec effraction. Un
troisième voleur, barricadé dans une
chambre, y fut saisi par la police.
Au moment où les détectives arri-

valent à la maison où une alarme
les avait appelés, les voleurs étaient
à l'oeuvre à l'intérieur, tenant tous
les membres de la famille à la pointe
du révolver.
Dans une tentative de s'enfuir

par une fenêtre à l'arrière de la
maison, les voleurs rencontrèrent le
détective Jerry Murphy, et l'un d’eux
le blessa mortellement de trois bal-
les. Dans une nouvelle tentative de
s'évader par une fenêtre d'en avant
les bandits tombèrent -en face des
fusils des détectives, braqués sur eux.
Les voleurs, faisant feu de nouveau,
blessèrent le lieutenant Edward
Conroy à l'épaule. Les bandits dis-
parurent de nouveau à l'intérieur et,
pendant quelques minutes, on fit feu
des deux côtés. Le sergent Richard
O'Malley arriva & la téfe d'un nou-
veau détachement de détectives, et
pénétra à. l'intérieur. Il trouva un
des voleurs morts, un autre mourant.
Le troisième se rendit.
Le sergent O’Malley donna ensuite

ordre de cesser le feu. Le bandit, dé-
jà mort, a été identifié comme étant
un certain Holzman. Le second, Sam
Wolfe, mourut une heure après dans
un hôpital. Le troisième déclara lui-
même se nommer Samuel Water-
mann.

—2rrrr

FUNÉRAILLES DE
M. ALBERTBÉLANGER

° Les funérailles de M. Albert Bé-
langer, âgé de 21 ans, décédé diman-
che matin à 4 heures à l'hôpital de
la rue Water, ont eu lieu ce matin,
à 8 heures, à la Basilique.
M: Bélanger, fils de M. A. Bélan-

ger et d'Aimée Keller, autrefois
d'Aylmer, résidait aujourd'hui auno
32 rye Baird, Ottawa.
On remarquait dans le cortége fu-

nébre son pére, M. Albert Bélanger,
MM. E. Charlebois,. R. Charlebois, Y.
Legros, A. Martel, F. Pécher.
M. l'abbé O. Lalonde fit la levée

du corps, et officla à la messe. L'in-
humation se fit au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa.
Le “Droit” réitère à la famille en

deuil l'expression de sa plus sincère
sympathie. :

————

 

 

Banquet en l’honneur
de M. Bert Cole

Environ 90 persofines assistaient
hier soir à un banquet offert au Châ-
teau Laurier par les officiers de la
compagnie Sun Life Assurance of
Canada, en l'honneur de Bert H.
Cole, assistant-directeur de l'agence
pour l'est d’Ontario, qui vient d’être
promu à la gérance pour la division
de l’est du Manitoba. M. Cole aura
ses bureaux à Brandon. I’ partira
pour l’ouest le 23 janvier. M. Lyle
Reid, gérant de lg compagnie, occu-
pait le fauteuil. ,
M. Cole reçut un magnifique oa-

deau à l'occasion de son départ. Plu-
sieurs membres du personnel à Otta-
wa adressèrent la parole. Un intéres-
sant programme artistique et musi-
cal à été exécuté au cours de Ia sci-
rée.

 

areeeer

UN TRESOR DANS UNE
PROTHESE - -

VIENNE, 14— II y a un an, Noah
Goldberg, citoyen polonais émigré
avant la guerre aux Etats-Unis, où
il se Hvrait à New-York à un petit
commerce, vint à Vienne et descen-
dit dans un petit hôtel du deuxième
arrondissement. Son extérieur mo-
deste et son genre de vie très sim-
ple le firent passer presque inaperçu.
Souffrant d'une’ maladie d’estomac,
it voulait se faire soigner dans une
clinique connue mais le cinquième
jour de son séjour, le garçon le
trouva mort sur un divan. Comme la
cause de son décès ne pouvait pas
être établie tout de suite, Ia police
ordonna l'autopsie, qui permit de
constater une attaque cardiaque.
Dans les deux malles qu'il possédait,
on trouva du linge et des vêtements
ainsi qu'une prothèse. Le tout fut
temis au Consulat de Pologne. Or, à
la suite d'une lettre d'un parent de-
meurant à New-York et réclamant
l'héritage du “riche” négociant, le
consul fit inventorier de nouveau les
objets appartenant au défunt. L'em-
ployé du consuiat ayant lui même,
une prothèse au, pied, démonta celle
laissée par le défunt et y trouva
88.000 dollars en<billets de 1,000dol-
lars, Le consulat de-Pologne cdhti-
nue son enquête, car l'identité du
mort, malgré son passeport ne sem-
ble pas parfaitement établie.

Mme Bélanger de retour
Mme Aurélien Bélanger, présidente

de l'Association Fédérée des Ancien-
nes Ptavents catiioliques du Se
nada est te ur voyage -
colet, P.Q.. dans l'intérêt de fe
ciation. Elle à conféré, là-bas, avec
Sa Grandeur’ Mgr Bruneault, évêque
de Nicclet. Pendant son séjour dans

  

 nis Kingsbury, oucle et tante de
Venfasit,

cette ville elle a ét4 l'invilée des RR.
88. de l'Assomption,

 

nités marchandes; 11 veut tout sim-|.

IMPORTATIONS
DES FROMAGES
ET DU BEURRE

La requête du Conseil Natio-
nal de l'Industrie laitière
chaudement approuvée
parl'Union catholique des

Cultivateurs ‘du Québec,
et opposée par le Conseil
canadien de l’Agricultu-
re et la Ligue des Con-
sommateurs,

LE PERE LEON LEBEL S.J.
L'Union catholique des Cultiva-

lqurs de la province de Québec a don-
né, cet avant-midi, devant la Com-
mission du Tarif, son entière appro-
batiôu.à la requête du Conseil Natio-
nal de l'Industrie nationale du Ca-
pada. Le conseil demande une aug:
entation substantielle du tarif qui
raPpe actuellement les importations
de beurre et de fromage en Canada.
Cette approbation a été signifiée à la
Commission par la voix autorisée du
EK. P. Léon Label], 8.J, aumônier gé-
néral, qui avait pour collègue, M. Al-
béric Lalonde, président de l'Union
des Cultivateurs catholiques du Qué-

c.
“La requête du conseil national, di-

sait le Père Lebel, est nécessaire, par-
ce qu’il faut à tout prix rendre l’a-
griculture payante. Elle est aussi très
modérée, et les conditions actuelles
demanderaient qu’elle soit autrement

   

\exigente.” Il ajoutait: ‘“La demande
du conseil national a reçu l'approba-
tion de l'Union catholique des Cul-
tivateurs de la province de Québec,
que je représente.” ’ -
La requête du conseil a.été présen-

tée par son président, et a été ‘oppor
sée par M. A.-E. Darby, du conse
canadien d'agriculture. .La Commission du Tarif a com-
mencé cet avant-midi l'étude de la
requête du Conseil National de l’In-
dustrie laitière du Canada, qui de-
niande une augmentation substan-
tielle des droits sur les importations
du beurre et du fromage.

LE BEURRE
On demande, pour l’importation du

beurre, des droits douaniers de qua-
tre sous la«livre, préférence britanni-
que, et de sept sous pour tarifs in
termédiaire et général. Depuis notre
traité commerciaf (1925) avec les
Dominions du Pacifique, l'Australie
et la Nouvelle-Zélande, les droits
étaient "de un sou ur I1'Australie
et la Nouvelle-Zélande, de trois. sous
pour le reste de l’Empire et de qua-
tre sous pour les autres pays. Avant
1925 les tarifs suivants étaient en
vigueur: 4 sous pour l'Australie et
les pays non britanniques, et trois
sous pour les importatoins d'un pays
de l'Empire, l'Australie exceptée.

LE FROMAGE
. On demande, pour lé fromage, un
tarif de deux sous pour l'Empire bri-
tannique et dequatre sous pour les
autres pays. Depuis 1925 le fromage
des Dominions du Pacifique entre en
franchise, il y a .un tarif de deux
sous pour l’Empire. et de trois sous
pour les autres pays. Avant 1925 le

de 2 sous, mals l'Australie devait
payer le tatif drdinaire, qui était de
trois sous. . . | .

- LA REQUETE
M. F.-E.-M; Robinson, président du

Conseil National de l'industrie lai-
tière, a présenté, au commencement
de la séance, la requête qui suit:
“Je tiens'tout d’äbord à faire re-

marquer que,le Conseil National de
l'Industrie Laitière, représentant
l'industrie laitière du Canada, ne
prétend pas que l'échelle de droits
broposée, comme mmaiqué, ci-dessus,
scit un remède final

à

la situation
de l'industrie. Nous ne considérons
pas que ce soit un correctif raisonna-
ble et essentiel à la situation immé-
diate, telle qu'elle est faite par la
révision d'abaissement du tarif en
vigueur au ler octobre 1925.

“Il sera placé devant la Commis-
sion une quantité suffisante de faits
Statistiques à l'appui des énoncés
faits cl-aprés, de sorte que je me pro-
pose maintenant d'établir quelques
déclarations générales destinées à
éclaircir le, sujet dans son ensemble.
Depuis plusieurs années le Canada
a exporté de grandes quantités de
produits laitiers et importé certaines
quantités. trés variables mais génés
ralement trés petites. Il s’en est suivi
une “balance favorable” très notable
dans le commerce extérieur en ce qui
concerne tous les produits laitiers
pris dans leur ensemble. En 1928 (an-
née financière) la balance favorable
atteignait plus de $50,000,000. Ce ré-
sultat, comme on peut le voir, était
Un,{acteur très considérable dans le
totk} de notre balance commerciale
de cette année. Elle a maintenant
baissé.à un tel point que ies chiffres
de I'an dernier etaient de $26,000,000.
Le chiffre de cette année sera proba-
blement de $15.000,000, et d'ici &deux
ou trois années, la balance nette aura
tout à fait disparu, .

“Laissons de côté nosprévisions et
acceptons de principe que depuis une
période suffisante il s’est produit un
déclin dans une industrie pouvant
s'étendre grandement, ce qui indique
un manque de profit, alors qu'une
expansion sensible et continue est
le signe d’un profit relativement su-
périeur,
“Examinons maintenant les fac-

teurs. qui ont contribué au déclin ci-

tarif de préférence britannique’ était |

0
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ique de raquetteurs.
Ce siège,

et repousseront les assiégés.

les murs de la vieille capitale et
au Château Frontenac et dans les
les loger. - 

Lesiège de Québecen1930
QUEBEC 14 — La vieille cité de Che alain, riche de son passé

historique et des glorieux faits d'armes sans ;
core cetts année assiégée ot prise d'assaut von pas cette fois par des
uerriers aux sentiments belliqueux, mais par une armée bien paci-

 

fait par les clubs locaux de raquetteurs le 20 janvier,
sera soutenu par les régiments de la ville at, au cours de la Fite de
Nuit, des piéces pyrotechniques inonderont le firmament de lueurs
fulgurantes, pendant que les assiégeants escaladeront les remparts

ll ne fait pas de doute que oe spec-
tacle inusité ne manquera pas d’attirer nombre de visiteurs dans

A

 

elle fut in, sera en-

toutes les mesures ont été prises
principaux hôtels de la ville pour
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COOPERATION
A LA BASE DES
CHEMINS DE FER

SANS ELLE, DIT SIR HENRY
THORNTON, L'INDUSTRIE FER-
ROVIAIRE NE PEUT FONCTION-
NER

 

I

   

 

BALTIMORE, 14:—“Je crois que
le mouvement coopératif, ou pour al-
ler plus loin et dire encore mieux, le   

 — x

partition des dépenses la rende pro-
{itable,
“En ce pays, nous avons des hiyers

rigoureux, qui sont la cause, dans une
région ou dans une autre, d'un sc-
croissement de dépenses de produc-
tion d'environ dix cents par Évre de
corps gras comparativement aux frais
de production pendant l’été. 1) faut
inclure dans ce chiffre une produc-
tion d'hiver d'au moins 60 pour cent
du faux maximum
ailleurs, ‘on ne continue par l'in-
dustrie laitière pendant l'hiver, alors
les frais au cours de la saison d'une
production abaissée indiqueront une
plus grande augmentation que celle
mentionnée ci-dessus sur les frais
d'été.
“pt LE CLIMAT

dernes, il devient de plus en plus
nécessaire que le çapital compris dans
l’industrie laitière soit actif toute
l'année, s'il doit en résulter du pro-
fit. En d'autres mots, il faut conti-
nuer la production de l’ndustrie lai-
tière pendant la saison d'hiver. Vu
que les saisons aux Antipodes et

versées, l'excédent, de beurre de l’Aus-tralie et de la Nouvelle-Zélande peu-vent atteindre nos marchés pendantla courte saison de production et du
prixlevé ot empéchent ainsi toutemallté suffisante des dépenses et
prix de ventes. pe des“La vente du beurre est, en der-nière analÿse le grand régulateur detoute l’industrie laitière. TI est im-nossible d'élever indéfiniment le orixde vente des autres produits laitiersai -@elui du beurer reste stationnaire.Fn conséquence, le niveau de prix detoute l'industrie est sujet à une dé-pression si celui du beurre reste bas
tout’ l'hiver.
“Le double effet de l'abaissement

qu mrix du beurre pendant l'hiver etle l’impottation de grandes quantités
a produit: to

a) le découragement de l'indus-trie laitière hivernale.
(b) l’empêchement de la fabrica-

tion du beurre en:proportion de la
demande.
“TI nous faut déjà mporter environ

20.000.000 de livres parannée. ce quiéquivaudrait approximativement à laporduction de 16.000 ‘fermes avantchacune dix vaches laitières. Cetteexigence d'importation. augmentera
continuellement. car une. nlus grandedemande delait et de crème à l'étatHouide en ce pays fait dévier les de-
mandes de beurre et de fromage vers
les produits liquides plus profitables,
sans créer de nouvelles sources d'ap-
reutrarementdomestique en beur-
Te et fromage dans des proportion
équivalentes. proportions
“Les frais de transport ne sont pas
une protection. car lexportation de
beurre du centre de notre pays aux
grands marchés de consommation
coûte plus cher en certains cas aue
les frais des envois de la Nouvélle-
Zélande à ces marchés.
“Chaque été, par suite de la rareté

croissante des produits domestiques,
le prix du beurre s'élève jusqu’au
noint d'atteindre celui de la Nouvel-
le-Zélande sur les-marchés du mon»
de. et se maintient à.ce niveau,

©. CONCURRENCE
“De deux choses l’une: ou ce pays

tient à rester producteur d’une quan-
tité suffisante de produits laitiers ou
Dréfère se procurer assez de “lait:et
de crème pour’ la consommation sous
cette formeet à payer un tribut crois-
sant au beurre étranger. Ce tribut adépassé $10.000,000 l’année dernière.
Que sera-t-i1 à Pavenir?

Pour. quelle raison :les laitiers ca-
nadiens ne peuvent-ils pas faire face
à leurs concurrents de l'hémisphère
austral? Le climat en est la princi-
nale cause. Une telle condition peut-
re envisagée sous deux aspects;

premièrement, le laitier de la Nou-
velle-Zélande peut tenir ses vaches
en paturage toute l'année et se dis-
nense de nourriture concentrée nour
leur alimentation. Deuxième, étant
donné le renversement des saisons,
les laitiers des Antipodes peuvent
nous vendre pendant notre saison
d'hiver leur meilleur beurre et le
moins cher fabriqué au printemps etau commencement del ’été dans leur
pays. Comme mentionné plus haut,
NOUS n’avons aucune protection réelle
contre les frais de transport, et lavente de beurre de Nouvelle-Zélande
sur nos marchés établit un prix
maximum pendant la saison d'hiver,lequel! est inférieur à nos frais de
production et produit sur la fabrica-tion les effets que nous discutons.

On a dit que les terres en Nou-velle-Zélande sont d'un prix élevé,
et que ‘cect est un afcteur qui nousfavorise, car la plus grande partiede nos terres à paturage ne vaut pasplus de 1-3 ou 1-8 du prix de Tacrecomparativement à celles de la Nou-velle-Zélande. Le prix de la terre fait
naturellement partie de celui de laproduction du lait ou du beurre, maisnous devons nous rappeler que pen-
dant un certain temps le prix de leterre est une preuve de son pouvoirde rendement. Les terres en Nou-velle-Zélande sont d'un prix élevéparee qu'elles donnent de grands ren-dements; les nôtres coûtent peu cher,parce qu’elles ne produisent pas plussous une autre forme d’affermage,En d'autres mots. puisque les terresde la Nouvelle-Zélande affectées àl'industrie laitière valent 8350 et plusnar acre, c'est une indication en soi
comme les terres a dessus d’un pouvoir ayant donné un

surplus dans une industrie dont la
production globale, l'année dernière,
était d'environ $250,000,000, et qui,
par conséquent occupe une des pre-
mières places parmi les industries du
pays.

EXPORTATIONS
“Etudions d'abord le commerce ex-

térieur. Les produits laitiers, expor-
tés jusqu’à l'année 1926, se compo-
saient principalement de fromage,
beurre, lait liquide et crème, et de
produits de lait condensé et évaporé.
es ‘importations consistaient en

beurre (en hiver) et en petites quan-
tités de fromage raffiné etc. Les ex-
pertations de fromage ont indiqué, au
cours des dernières années, un déclin
irrégulier mais certain. L'exportation
nette de beurre a baissé rapidement
depuis 1925 jusqu’au point de s’effa-
cer complètement et de causer une
impdrtation denviron 30.000.000 de
livres. Les exportations de lait liqui-
de et de crème Etats-Unis ont
diminué d'environ p.c. comparati-
vement à leur maximum antérieur
par suite des règlements sévères d'im-
portations et d'augmentations suc-
cessives du tarif des Etats-Unis. L'ex-
portation des produits de lait’ liquide
se serait non seulement cuntinuée,
mais aurait grandement augmenté,
si les restrictions susmentionnées
n'avaient pas été appliquées.
“On peut dire, d'une manière gé-

nérale, que la vente du lait ou de la
crème uf la consommation, sous
forme uide, est la forme la plus
profitable. sinon le plus profitable
considérée comme une branche spé-
ciale' de l’agriculture En d'autres
mds, la vente de laitpour la fobrt-
callon du fromage et du beurre, bien
qu'elle puisse être la printipale sour-
néanmoins supplémentée par d'autres
jsources de revenus, afin ré- pâturage dans

sé vendre plus de $75.00 et même
$40.00 de l’acre ou moins, on peut
conclure que cette industrie n'est pas
rémunératrice, \

« EFFETS SUR LES PRIX
TIu ne vaut guère la peine de rap-neler devant cette commission que le

beurre s'élèverait à un niveau exor-
bitant en ce pays si le droit était
augmenté de cents par livre. Il
s'élévera de 3 cents par livre pendant
Ia salson, lorsque son importation
sera nécessaire, et c'est, tout, et je fe-
rai remarquer que le taux proposé
n'est que d'environ 10 pour cent ad
valorem, en d'autres mots, ce droit
serait encore de beaucoup inférieur
à celui ‘mposé sur plusieurs autres
produits agricoles qui, parce qu'ils
sont encore des surplus n'en bénéfi-
cient pas. Naturellement. le 7 cents
du tarif général, mentionné dans
l'échelle proposée, n'est qu'un tarif
fondamental pour en tirer une pré-
férence britannique et comme on
importerait du beurre d'autres pays
que de l‘Australie et de la Nouvelle-
Zéla-de les 4 cents sugérés seraient
une protection effective.-
“Etudions la situation au point de
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cale-sèche Champlain à Lauzon, la
et le fréteur itmtien Concordia, en & pu être dégagé

de l'année. Par-

ant donné les conditions mo-

ans l'hémisphère boréal sont ren-'

du profit potentiel. et. par ailteurs, | 1

l’Untarlo et le Québec ne sauralent |é

îls en réalité du fait que l'on se dis-
pense de 160,000 vaches à lait en ce
pays, puisque l'équivalent de ce
qu'elles produiraient, est importé de
l'étranger?’ Par aill , une diminu-
tion ¥e produits laitiers pendant
l'hiver veut dire une réduction dans
la production totale, {1 s’en suit qu'à
présent notre production de beurre
en été est à peine suffisante àla de-
mande, ce qui entraîne des prix plus
élevés au cours de la saison défavo-
rable que ce qui aurait lieu si l'indus-
trie dans son ensemble était condi-
tlonnée de manière à faire face à la
demande pendant toute l’année.
“Je n'ai pas fait mention de la

question du fo e, situation très
anormale cette année, r suite d'une

nde sécheresse tant à l’est qu'à
l'ouest. Si l’on n'a pas fait de profit
à vendre l'hiver dernier du lait pour
fins de fabrication quelle sera la si-
tuation cet hiver quand le fpyrrage
sera d'au moins $5.00.et peut-être
$16.00 de plus par tonne.

“Il nous faudrait décider si nous
voulons que l'industrie laitière con-
tribue au paiement de nos dépenses
extérieures ou si no permettons
qu'elle soit la source de pareilles dé-
penses.
Le lait et la crème Ty CONEOM=

mation sous forme liquide continuent
à être produits pour faire face à la
demande, parce que (a) on ne peut
pas les importer, et (b) ce fait ainsi
que les restrictions sanitaires main-
tiennent le prix assez élevé pour ren-
dre improfitablele lait destiné à êtrs
converti en beurre ou en fromage.
Cet -hiver le prix des corps gras du
lait se vendre de 80c. à 91€ la livre,
tandis que le laitier qui ne-peut jouir
des avahtages d'un tel marché ne
recevra que 44c ou moins. To

“Les conditions actuelles indiquent,
1. qu'il faudrait importer au moins

50.000.000 livres de beurre l’an pro-
chain.
2. qu’il yauraextinction totale en
trois années ou moins de la balan-
ce commetciale favoräble dés pro-
duits Imitiers. CTY RT
8. qu'il y aura aussi cessation

compl te d’exportations de froma-
gé. .
“Partout les éleveurs de vaches lai-

tières sacrifient la production de lait
pour la fdbrication de beurre cu ‘de
fromage à celle plus profitable des
produits liquides, oune s'occupent de
l'industrie laitière qu'en’ seconlt ‘Herr,
et cela pendant I'étésemlement. :

REQUETE MODEKEE
“Les échelles de tarif ind uées au

commencement de ce mémoire sont
modérées. Elles n'imposeront“aveu
fardeau indû sur le consommateur
qui pourra encore se procurer cës ar-
ticles da’limentation àdes prix rele-
tivement inférieurs à ceux des autres
produits alimentaires Eljes. sont,des-
tinées & mettre les deux grandes con-
trées australes sur un p d'égalité
avee l’une et l’autre. Elles sauvegar-
dent le principe de préférence inter-
impériale. ;
“Les tertdances récentes, législati-

ves et économiques ont produit en
ce pays une augmentation de machi-
ne, développé grandement l'agrictl-

| ture et diminué le taux du développe-
ment de ces branches agricoles qui
réclament beaucoup de capital et une
rande main-d'oeuvre par unité de
Superficie. Ce n’est pas ainsi que -no-
tre population pourrait s’accroitre.
Nous ne devons pas non plusoublier
que le bétail doit occupér une ‘place
fondamentale dans l'industrie “agri-
cole et la conservation de la fertilité
du sol. On ne sgurait amoindrir ou
négliger impunément cette partiede
l'industrie agricole, et les développe-.

rmésments extraordirnaires susmrermtio
ne sont pas destinés à une grande
durée, mêfne sous les meilleures con-
ditions.”

LE PERE L. LEBEL, -8.J. -
Unefois lé mémoirelu, le président

Wiäs|té pour ie pin blanc, ous la présiden-de la Commission du Tarif--M.
llam H. Moore a invité le .Révérend
Père Léofi Lebel, S.J,‘à prendrela
parole, et le Père Lebel
français, les quelques remarques su-
vantes: ; _. -
“Aprés = cout le praldent du

Conseil Nat{onal de l'Industrie lal
tière du Ca ; je
plus rien a @ire. D'autant plus-
je ne connais pas grand chose de la
question. Je reprsente l'Union Ca-
tholique des Cultivateurs de la .pro-
vince de Québec qui compte 15,000

à& je crois que je n’at

membres, et cette Union approuve
les rasolutions dans ce sens, sans rien
préciser cependant, parce que Houg
ne savions pas ce que le Conseil na-
tional allait demander. LC
“La requte du Conseil national est

nécessaire, parce qu”il s'agit de ren-
dre l’agriculture payante. Depuis la
guerre mondiale les cultivateurs ont
des difficultés très grandes à sur-
monter. Le coût de la vie a augmenté
de 60 p.c., et les produits des cultiva-
teurs ont une tendance à revenir aux
prix d'avant-guerre pour pouvoir d'a-
chat a diminué grandement. Dans le
cas des machines agricoles, par exem-
ple, l'augmentation des prix a été de
100 p.c. à 150 p.c. La différence est
trop grande entre l'augmentaion dans
le coût de la vie et le pouvoir d’acnat
du cultivateur.
“Cela est vrai non seulement pour

le Canada, mais aussi pour tous les
pays de l'univers. En Europe, plus
spécialement dans l’Est de l'Europe
le pouvoir d'achat du cultivateur a
diminu de 15 à 20 pour cent depuis
a guerre mondiale. L'industrie lai-
tière canadienne a été beaucoup
prouvée dans ce sels, de même,
comme on vient de le montrer, main-
tes industries connexes, comme le
porc à bacon, la fertilisation du sol.
“La requête du Conseil national est

trés importante nour nous. Elle nous
paraît aussi très modérée: quatre
scus à peine pour le beurre. Un pro-
fesseur d Guelf disait publiquement,
que pour faire disparaître la diffé-
rence de condition entre la’griculteur
du aCnada et celui de la Nouvelle-
Zélande, 11 faudrait, pour l'industrie
laitière, es ddroits de dix sous la
livre en faveur du Canada. La de-
mande du Conseil national est très
modérée, et l'Union catholique des
cultivateurs que je représente la'p-
prouve.
M. Hector Racine: Combien y a-t-

il de beurreries dans la province de
Québec, mon Père? .
Père Lebel: Je vous avoue que Je ne
sais pas. Jusqu'à 11 n'y & que quel-

ques mois j'étais professeur de philo-

le

gophie, et je n’ai 8 eu encore le
vs de me, familiariser avec ces

détails. : -
OPPOSITION 

vue des consommateurs. Bénéfcient-tional de I'Agriculture

 

‘14 — (P. C.) — Une expérience uniquè dansl'h
ocala a été faite avec auccké ici hier. :

# Moward T.. Barnes, de l'Université McQill, eut
positior spéciale appelée “snowmelt” sur ja

M. A-E. Derby, représentant de-
vent la Commission Conseil na-
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mouvement copropriétaire, tout d'a-
bord développé dans l'administration
du chemin de fer Baltimore and
Ohio sous la direction de Daniel Wil-
lard et que plusieurs autres compa-
gnies de chemin de fer, le Canadien
National y compris, ont suivi, a fait
plus que tout autre effort des temps
modernes pour amener la paix in-
dustrielle, réduire le coût des opé-
rations et créer un contentement
réel et une profonde satisfaction chez
les employés de ces compagnies.”

C’est en ces termes que Sir Hen-
ry Thornton, président du Canadien
National, rendait hier solr hommage
à M. Willard dans un discours pro-
noncé à l'issue du diner offert au
président du Baltimore an3 Ohio, à
l'occasion du 20e anniversaire de son
accession à la présidence de cette
compagnie. Le banquet avait été or-
Eanisé par les unions ouvrières des
«ployés du chemin de fer et plus

ae mille convives y assistaient.
Sir Henry déclara que le mouve-

ment coopératif dans l'industrie en
est encore dans sa prime enfance,
mais il prévoit le jour où toutes les
compagnies de transport seront or-
ganisées sur cette base.
Le quadruple but du mouvement en

assure le succès, dit Sir Henry: 1,
continuité d'emploi pour l’ouvrier; 2,
coopération de l'intelligence des hom-
mes et des directeurs en vue d'attein-
dre eux choses qui asstreront le
bien-être des deux; 3, une conception
plus exacte des droits et des obliga-
tions respectifs de l'ouvrier et du pa-

stron; 4, la création de conditions qui
japportent la satisfaction à tous en
même temps que l'orgueil attaché à
to. travail bien exécuté.
“De même que dans les affaires

d'état et les relations internationales
nous. en sommes venus à regarder la
guerre comme un moy.n inefficace
de régler les disputes en même temps
que ruineux par ses résulvats, ainsi,
par une expérience dûrement acqui-
se, en sommes-nous arrivés a la con-
clusion intelligente que les relations

‘lentré le capital et le travail doiveut
‘Têtre établies sur une base de coopé-
ration”, continua Sir Henry. Il dé-
vloppe cette pensée, en ce qu’elle a
de partciulier aux chemins de fer,
‘dont les opérations se font sur un

q

lterrdin si étendue qu'il faut de toute
nécessité la loyauté et l’orgueil de
ichaque employé pour sa compagnie,
si on veut que la tâche quotidienne
soit “accomplie. Qu'un seul individu
fhanque à son devoir et c'est toute
l'organisation qui peur être démantti-
bulée,

J ————

LES MARCHANDS
DE BOIS SONT EN

CONVENTIONKC
PLUS DE 400 DELEGUES DES
ETATS-UNIS ET DU CANADA Y

1 PRENNENT PART.

L'Association des Commerçants de
bois (Canadian Lumbermen’s Asso-
ciation) tient actuellement sa vingt-
deuxième assemblée annuelle au Châ-
teau Laurier. Le président, M. E.-R.
Bremmer, et le secrétaire de J’Asso-
-giatign ont organisé une immense

Te6AfFEntion qui attitera probablement
au-delà de 400 délégués des Etats-
Unis et du Canada. ;
Ce matin, trois comités se sont as-

semblés dans les salles d'assemblée.
Cés cbmités sont les suivants: Comi-
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ce de M. James-I1. Crane; Comité
Bout. les bois durs, sous la présiden-
oc de M. A.-E. Clark; et le Comt:S
poûr l'épinette, sous ia présidence de

. G.-P, Burchill. Ces différents co-
tés ont pour but de régler les dif-

Heultés nue rencontrent les mar-
cHands de ces différnts hois TA co-

le pin blanc, bien que
n'ayant pas d'agenda fixé n’a pas
néaholns atcompll beaucoup de bon

de -d& temps requise pour la dessi-
cation du bois avant qu'il soit en
bonne condition de vente. Le comité
des bois durs à travaillé longuement
A "répondre zu question que lui pro-
posait un lourd agenda. Parmi ces
Questions on remarque surtout les
sitlvantes: Quelle est actuellement l'é-
tat de l'industrie des bois durs; quel-
le est le meilleur plan pour conserver
le bois dans nos climats froids. Peut.
on ‘avantageusement compller des
Statistiques qui permettront aux dé-
taillants de bois de régler leur pro-
duction et quelques autres questions
également importantes. Le comité
pour l'épinette a discuté les mêmes
questions en fafsant une .attention
Spéciale à l'Industries de l'épinette,
Ce comité n'a pas eu le temps de
discuter certaines recommandations
venues de l'Association des détaillants
de bols. Ces comités ont siégé ce ma-tin et cette après-midi.

Il y aura ce soir une importante as-Bemblée des directeurs dans les Sa-lons Tudor. Demain à dix heures com-menceront iles réunions publiques.
m
r
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LA VOTATION
DANS CAPITAL

C' est aujourd'hui qu'a lieu la vo-
tation pour l'élection d'un commis-
saire des écoles séparées dans le
quartier Capital. Les candidats en
présence sont Al Kennedy, agent
d'assurances, et Honore Gravel,
commerçant. Les bureaux de vota-
tion sont au no. 775 rue Bank et à
l'école Corpus Christi. On s'attend à
ce que la votation soit faible, en rai-
son de la mauvaise températures.
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tLA VIEILLE QUERELLE
1 LONDRES, 14— (SP.A) La vieil-
€ querelle, dans les rangs du parti
libéral. entre les partisans du pre-
mier ministre David Lloyd George et
ceux du dernier Lord Oxfomd et
d'Asquith s’est de nouveau manifes-
tée aujourd'hui avec l'allusion à une
session possible. :

à la requête de l'Industrie laitièrepour les ri suivantes :
Le tarif abaissé ne nuit pes à laproduction domestique, qui & cons-

tamment augmenté depuis 1523,
c'est-à-dire depuis deux ans avant la
mise en vigueur de notre traité aves
l'Australie; toute augmentation de
tarif est une taxe nouvelle imposée
au consommateur; l'augmentation
demandée ne pourrait que profiter
temporairement. à ceux qui in dee
|tandent et ces derniers devront re-
tênir à J£ charge sous peu.
Cet après-midi M. R.-J. Deschman

posera à la requête de l'Industrie at nom. de la
des Consommateurs ‘du Cana-

dz, qu'il représente devant In Com-
— set camesAin snBlinten

travail, surtout au sujet de la pério-

|

sè

BARREAU DU COMTÉ
DECARLETON

M A SNOWDEN REELU A SON
POSTE.
M. Allen Snowden & été réélu pré-

sident de l'Asspciation du Barreau du
comté de Carleton ce matin, à l'as-
semblée annuelle au Palais de Justi-
ce. Me J. A. Ritchie, C.R. substitut
du procureur de Ja Couronne, a été
élu vice-président, M. Glen Strike.
secrétaire, remplaçant M. Aldous Ay-
len, démissionnaire. M. D. A. Macta-
vish a été réélu trésorier.
Les syndics sont: Stanley Clark,

Ainsley Grene, CR, D'Arcy McGee.
CR. W. C. McCarthy et Henri St-
Jacques, .

MM. Thomas Charlebois et Ben
Goldfield ont été nommés vérifica-
teurs.
M. Aylen, séctétaire, lut le rapport

de 1929 qui montre.une augmentation
dans l'enrôlement. Le rapport de la
biblothécaire, , Mlle Kealey, présente
plusieurs nouveaux livres sur les ta-
blettes de la bibliothèque.

DEUX MILLIONS
DE CHINOIS SONT
VOUÉSÀLA MORT

LA FAMINE ET LE FROID
CREENT UNE SITUATION SANS
PRÉCEDENT EN CHINE.

PEIFING Chine, 14— Grover
Clark ancien éditeur du “Leader”,
journal de Peiping, est revenu au
jourd’hui d'une randonnées de six
semaines dans le district de Shensi,
où il s'était rendu pour faire une en-
quête au nom du comité internatio-
nal de secours aux affamée chinois.
Il a rapporté que 2,000,000 de per-
sonnes dans cette régon sont vouées
à une mort certaine d'ici quelques
mois, par suite de leurs souffrances
par le froid et la faim.

Clark estime que 2,000,000 de per-
sonnes sur un total de 6,000,000 de
population sont mortes depuis huit
mois. Tout récemment des milliers
sont mortes de froid alors que le
thermomètre descendit à 32 sous zé-
ro, la plus froide température ja-
mais enregistrée dans cette province.

Il rapporte que des villages entiers
ont été vidés de leur population par
la famine et la misère. Il trouva sur
son chemin de nombreux villages
en série où la population se résu-
mait à 5 ou 10 personnes.’ Clark a
vu des milliers et des milliers de
personnes se mourant lentement de

faim, et trop faible même pour com-
mettre le suicide; en certains en
droits les gens mangeaient de l'her-
be, et tout ce qu’ils pouvaient trou-
ver jusqu'à dex feuilles sèches quil
se vendaient dix sous la livre,

remet

LA CONGRÉGATION
DE SAINTE-CROIX

DANSLE DEUIL
ROCHE

EST DECEDEE A L'AGE DE
TRENTE-CINQ ANS.

MONTREAL, 14. — Le R. P. Au-
guste Desrochers, de la Congrégation
de Sainte-Croi, est décédé dimanche
à l’infirmerie provinciale, à la Côte-
des-Neiges. Son service sera chanté
demain matin, à 8 heures 30 à la
chapelle du collège Notre-Dame.
Le R. P. Desrochers était né à Ste-

Croi-de-Lotbinière le 17 octobre
1895. Il prit l’habit religieux le ler
juillet 1917 et fit sa profession reli-
gieuse le 14 juillet 1922. Ti fut or-
donné prêtre le 7 mars 1925. 11 exer-
ça ensuite son ministère à l’Oratoire
Saint-Joseph, et fut vicaire à St-
Laurent, puis desservant de Ville Mo-
dèle.

II était le fils de Siméon Desro-
chers et de Sédulie Croteau qui lui
survivent ain] que ses frères Emery,
Fortunat et Lionel et ses soeurs; Ly-
dia. Gratia, Aubertine, Jeanne et Gi-

e.
merrerre

CAPRÉOL FAIT UNE
CHUTE DE 1000 PIEDS

TORONTO,14. — On a annoncé ce
matin comme très favorable l’état de
l'aviateur Leigh Capreol, qui s'est
blessé ici hier dafis un atterrissage
forcé. Capreol
jambe. s'est disloqué les vertèbres du
cou, et souffre de légères coupures et
de contusions reçues dans la chute

 

service provincial, a déclaré que seu-

vé la vie Capreol volait à une aiti-
tude de 1500 pieds, lorsque l’aile droite

machine, presque incontrôlable dans
sa chute, s'affaisser sur le sol.

CHUTE DE 1500 PIEDS
Leigh Capreol, pilote bien connu

de Toronto, a fait une chute de 1.500
pieds, hier après-midi, alors qu'il était

de Curtiss-Reid: Capreol tentait un
virage
tomber en vrille. Le pilote a été gra-
vement blessé, sans qu'il soit possible
de dire eactement la portée de ses
blessures. On croit qeu l'arrachement
d’une aile a été la cause de l'accident.

MEURT PENDANT
L’OPÉRATION

FORT WILLIAM, 14:—Angle Mc-
Leod, de Fort William, champion
amateur welter-weight du Dominion,
est décédé aujourd'hui, sous l'effet
de l'éther, pendant une opération des
amygdales,
ms

 

     

J. K. Paisley

“Pour ce qui nous concerne,
ils sont les bienvenus”, Ainsi
s’'exprimait M. G. K. Paisley,
rérant local des bureaux Sol-
lowry and Mills, au sujet de
l'enquête que deux inspecteurs
du gouvernement d'Ontario dot-
vent commencer dès demain
matin dans tous les bureaux de
courtage de la ville ct des en-
virons. “Ce sers une bonne   

s’est fracturé une

Le capitaine G.-R. Hicks, pilote du

le l'habileté remarquable du pilote à
descendre son avion blessé. lui à sau-

de son avion s’est tordue, laissant la

à faire l'essai d'un nouveau Rambler

auquel sen avion se refusa pour

 

 

 

L’AUTOMOBILE
À LACHANDELLE

La circulation des tramways
¢t des automobiles était dan-
gereuse aujourd'hui dans les
Tues A cause du verglasqui re--
couviale ies aise. Aucune
collision de quelques conséquen-
ce n'a cependant été Hy

ce,aux autorités de la
Plusieurs 2 listes ten-

tèrent de trouver tn moyen de
faire dispars®re la couche de
glace dont leurs pare-brise était
recouvert. Un d'efitre eus trma-
gina un en trés original. II
avait installé deux «chandelles
en face de lui tout près du pa-

TendsJoglace oùdeous wire’ voir mieux
son chemin. fous l'avons vu
passer sur la rue, mais n'avons
pas eu le temps de voir si cette
initiative eut des résultats.

Mens  
 

   

 chose”, ajoutait M. Paisley.

LE NOMBRE DES

 

 

 

 

À TRENTE-SEPT
Tel est le bilan de la tempeé-

te qui s'est déchainée di-
manche sur les Iles bri-
tanniques et les environs.
— Les dommages sont
considérables.

LES VICTIMES
PLYMOUTH, Angleterre, 14 (P, A)

—Le Frobisher, le St Cyrus et le
Snap Dragon sont arrivés ici au-
Jourd'hui avec cinq survivants du re-
morqueur St Genny, qui a coulé hier
près du phare d'Ushant pendant une
tempête. Vingt-trois membres de l'é-
quipage du.rcmorqueur se sont noyés.

LES MORTS
LONDRES, 14 (G. Hambleton. P.

C.):—Au moins trente-sept personnes
ont perdu la vie dans l'ouragan qui
s'est abattu dimanche soir sur les
Iles britanniques et Jes environs.
Trois officiers et vingt hommes du
remorqueur ‘St Genny, qui a coulé
dans le golfe de Gascogne, se sont
noyés. Plusieurs autres personnes ont
perdu la vie sur terre et d'énormes
dommages ont été causés. Les com-
munications par chemins de fer. et
autres ont été interrompues et, en
quelques endroits, complétement dé-
sorganisées. On s'attendait hier soir
à une autre tempête.
Le St Genny est parti d'Angleterre

mercredi, de. même que le St Cyrus
et le Snap Dragon, pour se joindre à
la flottille de l'Atlantique à Gibral-
tar. Les remorqueurs se livraient au
tir à la cible. Au large de la côte
nord-ouest de France, trois petits
vaisseaux ont subi les fureurs de la
tempête. Le St Genn- coule et le St
Cyrrus et le Snap Dragon ne purent
faire rien autre chose gue de sauver
cing des vingt-huit hommes a bord
du St Genny. . ’
Au moins quatorze personnes ont

péri dans divers endroits du Royan
me-Uni.
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LE FRÈRE SAUVIN
NE PEUT SURVIVRE

À SES BLESSURES
ACCIDENT D’AUTO SURVENU, DI-
MANCHE SOIR, ANGLE CRAIG
ET CHENNEVILLE,

MONTREAL, 14:—Le R. ,Frère
Sauvin, 79 ans, victime de l'accident
d'automobile que l'on sait, dimanche
soir, & succombé à ses blessures, à
8 heures, hier soir, à 1hôpital Géné-
ral. So corps sa été remis aux auto-
rités de l'Ordre des Frères de Saint-
Gabriel et il y aura enquête, cet
avant-midi, par le coroner Prince.
L'accident dont a été victime le

Frère Sauvin est survenu, dans la
soirée, à l'angle des rues Craig et
Chenneville. Le religieux a été ren-
versé par un taxi que conduisait M,
Hector Quesnel, No 4611, rue Hutchi-
son. Il arrêta promptement sa voi-
ture, transporta la victime dans un
magasin d'en face, en attendant l'’ar-
rivée de l'embulance et de la poli-
ce. Le sergent détective Almé Bis-
sonnette a fait enquête.
Le Frère Sauvin était l'un des plus

anciens religieux de sa communauté.

II résidait au patronage Salnt-Vin-
cent de Paul
ee

DE NOUVEAU
INDICATEURS

Un échantillon des signaux de cir-
culation imaginés par le constable
Herman Boehmer, de la police d’Ot-
tawa, a été emposé aujourdhui à
entrée principale de l'hôtel de ville.
Les membres du comité de circula-
tion, dont l'échevin W. York, prési-
dent. en ont fait l'inspection et ont
admiré la construction de l'indica-
teur. Le constable Boehmer a reçu
l'autorisation d'en faire manufactu-
rer quatre ou cing qui seront instai-
lés à quelques endroits de ia lle,
dont ia Plaza et autres intersections
où il v avait des avertisseurs.
Le signal en question indique une

intersection dangereuse. recomman-
dant par ià une p'us grande prudence
aux chauffeurs d'automobfles. Le sie
gnal, fait de fer battu, comprend qua=
tre lumières intermitentes, de couleur
faune,et fl indique en même temps do
garder la droite, Il est mun! de feutle
les d’érables dessinées autour du pos
teau soutenant les titrrières. Ti est très
artistique. ,
Le signal, imsginé var le constable

Boehmer, a été manufacturénr M,
Thomas Lawson, d'Ottaws. © fale
sait auparavant venir ces signaux des
Etats-Unis.

RÉUNION DU CABINET
- CET APRES-MID

pan fee mme naiRTE
!

T] y gure séatice fu cabinet cet
Après-midi. Les ministres travailles
ront au programme de la prochaine
session du parlement et feront pros
Dablement quelques nominations, On
attend à ja Cour Suprême dit Gans
de le jygeL.-A..Cannon, de Québec,
D y a plusieurd sénateurs ausst à
Hommer: L'hon. Ernest Lapointe, mi-
wistre de -]a Justice, petenu chez jui
par une légére indisposition, est de

   

   

 

tural ot pours assistent
cet après-midi à la séance du cabinet.
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2 Remerciements 19 Instituteurs demandés

hanger, louer, vendre, ro
    

A

78 Architectes
 

Mme O.-F. DOWD et sa familie re-
mercient sincèrement les personnes
qui ont bien Joulu leur,Lémolgner
es marques sympathie l'oc-

casion de la mort de son époux soit
r offrandes de messes, tributs
oraux, visite ou assistance aux

funérailles. 2005-2-10
REMERCIEMENTS à St-Antoine de
Padoue pour faveur obtenue--A.B.

 

5 Naissances
LAPOINTE — M. et Mme Emile La-

pointe, née Thérèse Coulonge, font
pert aux parents et amis de la
naissance d'une fille née le 13 jan-
vier baptisée sous les noms de Marie,
Madeleine, Lucile. Parrain et mar-
raine, M. et Mme Omer Lapointe,

ds-parents de l'enfant. Por-
use, e Julienne Lapointe, tan-
te. 2340B-5-10

 

6 Déces
BELANGER — Aurélien Bélanger
époux de Louise Bélanger, décédé
le 14 janvier à l'âge de 80 ans et
un mois. Funérailles jeudi matin à
8 heures a.m. à l'église St-Fran-

is d'Assise. Départ du cortège
unèbre, 15 rue Ledouceur À 7 h.

45, Parents et amis sont priés d’y
assister sans autre invitation.

3008-68-11
CHARTRAND — M. Ed. Chartrand,
époux de Dora McSorly, décédé.
Punérailles mercredi à 8 hres. Dé-
part de la maison mortuaire, 143
Boteller. Service sera chanté à la
Cathédrale. 3443-6-10

MORIN-—Mme Blanche Blais, épou-
. 8e de M. Hector Morin, décédée à
Sherbrooke le 9 jonvier à l'âge de
28 ans. 3447-68-10

11 Monument
LE PLUS beau choix de monuments
de caractère artistique et religleux
chez J. P. Laurin. 95 rue Georges,
Ottawa. Tél: R. 612, 11

13 Perdu-Trouvé
CHIEN policier (femelle) répondant
au nom de “Beauty” perdu le 9
janvier, rue Du Pont. Retourner à
19544 rite Du Pont, Hull.

2338-13-11
HULL ou Ottawa, 13 janvier, livret
contenant certificat de “Dom, Com.
Travellers Ass.’ à M. J.-O. Ville-
neuve, représentant Genin Tru-
deau et Cie. 38 Notre-Dame-ouest,
Montréal. Retourner à l'adresse ci-
hbäut où Château Laurier, chambre
28. 2009-13-10
DAILLE de garde-malade avec le
hom gravé en arrière, croix rouge.
Retourner à 61 Carillon, Hull. Ré-
comnense, : 837A-13-10

MONTRE nickelée avec chaînette
perdue dimanche 12 janvier sur les

- rues Sussex et Cathcart, entre la
cathédrale et 75 Cathcart. Retour-
ner 75 Cathcart, Ottawa.

3441-13-11

 

 

 

 

 

 

14 On demande
CUISINIERE recommandée, 282
O'Connor, de 7 à 10 h, le soir, Q.
2990, ; 3442-14-11

LAVAGES à la maison. S'adresser à
8. 4027 ou 77 Duke, 3445-14-10

15 Servantes demandées
SERVANTE générale, pas de lavage,
sachant parler l'anglais, 289 Wil-
brod, Ottawa, 2003-15-12

 

 

 

 

17 Hommes demandés
DEUX vendeurs pour territoire très

avantageux. Contrat, salaire, com-
mission. S’adresser 63 Sparks,
Chambre 403. 1988-17-10

OBTENEZ position au gouvernement
ou larges compagnies canadiennes
comme détective, salaire $2,000. S’a-
‘dresser F. Cloutier, 4134 Ste-Cathe-
rine Ouest, Montréal,

1991-17-12
f1 VOUS voulez améliorer votre po-

sition en 1930, entreprenez le com-
merce Watkins dans votre ville ou
votre comté. Succès assuré sans
aucun risque. La plus grande et la
plus belle ligne de produits ven-
due dans les familles, $50 et plus
de profits par semaine pour l'hom-
me ambitieux. Réservez votre ter-
ritoire immédiatement. The J. R.
Watkins Company, Dept. 16, 749

- Craig Ouest, Montréal.

 

5062-17-25

INSTITUTRICE demandée possé-
dant cerdificat pour enseigner an-
elais et français, école séparée,
Ryland, Ont. S'’adresser Georges
Talbot, Ryland, Ont.

3444-19-10
INSTITUTRICE demandée pour éco-

ie no 15 Bud, de Plantagenet, 4
miiles à l’est de Casselman. Classe
de 25 à 30 élèves. S’adresser M.
Adrien Brunet, R. R. no 1, Cassel-
man, Ont. 3433-19-11

23 Appartements à louer
 

APPARTEMENT à louer à 287 Gui-
gues, Ottawa. 3436-21-10

APPARTEMENT à louer meublé,
chauffé et éclairé. S'’adresser A.
Laroche, 61 Prontenac, Sh. 5814.

2337B-23-15
APPARTEMENT meublé et chauffé,

$25 par mois. S'adresser Mme Lor.
Godin, Alberta Hotel, 167 Du Pont,
Hull, . 836A-23-12

 

24 Chambres a louer
CHAMBRE à louer avec usage de la
 

 

cuisine.  S'adresser 66 Frontenac,
Hull 2004-24-15

25 A vendre
 

AUBAINES en phonographes. Vente
d'écoulement de tous les phonogra-
phes usagés. Conditions aussi bas-
ses que $3.00 comptant, 75c par se-

maine. C. W. Lindsay & Co. Ltd,
189 Sparks. 3413-25-14

AUBAINES en Pianos droits usagés.
Newcombe $125, Dominion $140,
Orie $200, Heintzman $205. Condi-
tions faciles, Orme Limited, 175
Sparks. 3410-25-14

AMEUBLEMENT de magasin, cha-
peaux de dames, vitrines (show
case) 400 Bank, Quen 5940-w.

; 3446-25-12
GRAND “Cottage”, brique solide,
fournaise dans la cave. Garage et
jardin. Paroisse St-Charles, 5 mi-
nutes de l’église et des tramways.
Vente au prix de l’'hypothèque. Ca-
sier 8, le “Droit”, Ottawa. .

2006-25-12
DEUX chevaux canadiens, 6 à 9 ans,

3 sleighs légères, un ‘‘Cutter”, 2
harnais. 98 Chemin Marier, East-
view. 1987-25-10

RECEPTEURS de radio À prix d'au-
baines. Récepteur 4 batteries At-
water Kent, complet $60. Récepteur
Neutrodyne à 5 lampes complet
avec batteries et haut-parleur $50.
Récepteur sans batteries Westing-
house $75. Conditions de paiement.
Orme Limited, 175 Spark.

3411-25-14
VENTE de Radios. Récepteurs à bat-

teries, $25.00 jusqu’à $59.00. Condi-

. tions faciles. C. W. Lindsay & Co.
189 Sparks. 3414-25-14

VENTE de Poêles et Fournaises-Tor-
tues combinaisons, $32.00 et plus.
Fournaises-tortues no 3, $12.75, no
4, $17.50. Slover. 61 York. 23

PORTE (6°1” x 4'11”) divisee en deux
parties, sur cadre en acier. Etait
placée sur trottoir et a servi d’en-
trée de cave. .S'adresser aux bu-
reaux du “Droit”.

SERINS importés, “German Roller
and Chopper”, garantis chanteurs.
Rid. 1222, 3434-26-11

$119.50—Nouveau Victrola Orthopho-
nique, caisse de noyer, comportant
13 morceaux. Conditions faciles.
Orme Limited, 175 Sparks.

3412-25-14
8355.00—Piano Automatique de 88

touches, les plus récentes améliora-
tions, rouleaux et banc. Conditions
faciles, C. W. Lindsay & Oo. Ltd.
189 Sparks. 3415-25-14

 

30a  Dactylographes
DACTYLOGRAPHES, maclines à
additionner, toutes les marques à
louer à échanger et à réparer. J.
M. Hill, 45 rue Queen. Tel Queen
982 30

ROYAL, ordinaire et portatif rubans
et papler carbon. Ventes et ser-
vice N 8. Corrigan & Cle. 202 Wel-
lington, Q. 1756. 30a

 

 

31 Argent à prêter
ARGENT à prêter sur propriété de

ville en bon état. Service prompt.
Capital Trust Corporation, 10 rue
Metcalfe. 3435-31-13

45 Fourrures

 

 

 

18 Emplois demandés
JEUNE garçon possédant convena-
blement les deux langues, désireux
se créer un avenir dans le com-
merce de la publicité. Pas de sol-
liéitation. Salaire fixe. S'adresser
entre 12 et 1 p. m. seulement au
chef des annonces, Le Droit, 98
Georges._

 

  

GIROUX — Manteaux neufs, remo-
delages, réparages: bas prix. Ou-
vrage garanti, 164 St-Patrice, Rid.
5554. 45

68 Coiffeurs
 

 

TRESSES, faites avec peignures de
vos cheveux. F. Chevalier, perru- 3487-18-10

 

quier,178 Chamolain, Hull.    
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FEJILLETON DU “DROIT 1

La Marguerite des |
Marguerite |

| Par B. de BUXY

No 20— ui = out i. de oe or he
Mais son accent trahissait com-

bien lui allait au coeur ce fanatisme
de l'enfant qu’elle avait voulu sau-
ver, et elle murmura doucement:
— Je crois que mon père commen-

cérait à être content de nous!
Les quinge jours passèrent sans

que les réflexions de Marguerite eus-
sent modifié sa résolution , primitive,
et le dernier jour du délai. la calè-
che de Mile de Nérôme, inévitable
comme le destin, entra dans la cour
de Sainte-Clotilde.
Marguerite fut sommée de compa-

raitre dans la salle oft s'était réuni
le conseil d'administration. Dix mi-
nutes plus tard, tout était conclu: à
Pédification des plus respectables
administrateurs assemblée pour l'en-
tendre, Mlle de Querce avait déclaré
posément qu'elle consentait de sa
libre volonté à devenir la femme de
M. de Nérôme et la soeur dévouée
de Mlle de Nérôme.
Sur quoi, Mlle de Nérôme avait

pressé ges lèvres parcheminées con-
tre ia joue blanche de sa future bel-
le-soeur en déclarant que c'était
l'un des meilleurs jours de ,a vie. Et
le conclave s'était séparé très satis-
fait, én évoquant le souvenir du ma-
riage de raison de Bertrade ur
s'en féliciter, du mariage d'inclina-

les meilleurs augures en faveur du
mariage de Marguerite.

Restée seule avec la directrice,
Marguerite essaya de s'échapper;
mais Mme d'Orne la retint en di-
sant: ’
— Non, mon enfant, ne parlez pas

encore; je vals annoncer votre ma-
riage & vos compagnes.
— Mais, madame, il faut que je

l'annonce d'abord à Yolande.
La directrice la regarde avec un

mélange de surprise et de reproche.
— Je ne vous recotmiais pas là,

Marguerite. Ne comprenez-vous pas
que je dois préparer Mlle de Ru-
pert?

Une ombre soucieuse envahit tout
à coup les yeux de Marguerite; la
jeune fille fut sur le point de parler,
de demander à Mme d'Orne ce qu'il
y avait de pénibie pour Yolande dans
les projets actuels; mais ne valait-il
pas mieux s'adresser à Yolande elle-
même pour éclaircir le doute qui
avait souvent effleuré son esprit?
Quoi qu'il en fût, Mme d'Orne re-

vint bientôt enjoindre à Marguerite
d'aller recevoir les félicitations de
ses compagnes. L'’orphelinat tout en-
tier semblait ému et remué par la
nouvelle, et le tralaia redouté par 
Mlle de Nérôme y était visiblement

BRODEUR & PILON, 18 rue Rideau
‘Queen 5008: 3 Châteauguay, Hull,
8h 29

79 Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, CR, avocat,
Ontario et Québec, 18, rue Ridéau,
Ottawa, Edifice Banque Nationale.
Tél. Queen «40 Ta

PHILIPPE DUBOIS, BA. avocat
notaire. Edifice Plaza, 45 Rideau.
TéL R. 4020

 

 

 

81 Spécialistes
Dr R. CHEVRIER, 188 avenue Daily.
chirurgien consultant. Heure de
bureau, 2 à 4 heures pm

DOCTEUR J. L. LAMY, 311 rue Ste-
wart. Diplôme des hôpitaux de Pa-
ris. Spécialité: chirurgie générale.

. #1
Dr DE HAITRE, hôpitaux de Paris,

hôpital général, rue Water. Chi-
rurgie, Femmes, Reins, Vessie 161
Stewart. Tél.: R. 63. sl

Or A. DROUIN, spécialiste des hô-
pitaux de Faris et Lyon. Yeux,
oreilles, nez et gorge. Attaché à
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-
sultations: 2 à 5 et 7 à 8 pm,
197 rue Rideau. Tél: R. 4789.
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82 Dentistes
DR J.-A. GAUTHIER, 325 Dalhousie,
Ottawa.

 

 

Chiropraticiens
FORD STEWART, 27 Wilton Cres-

cent, Ottawa, Carl. 1307. Ajuste-
ment d’arches tombées. Supports
légers d’arches faits d'après im-
pression en cire.

91 Avis
Nous apportons le plus grand soin à

éliminer de nos “PETITES ANNONCES"
celles qui présentent un caractère mal-
honnête ou équivoque. Mais elles sont
reçues et Insérées sl rapidement que
nous ne pouvons pas touju‘irs exercer
un contrôle rigoureux.
Nous conseillons vivement A nos lec-

teurs d'être trés prudents lorsqu'il s'a-
git d'affaires pour lesquelles on leur de-
mande de l'argent sous une forme ou
sous une autre.
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AVIS
LA COMPAGNIE ELECTRIQUE

DE PAPINEAUVILLE
AVIS est par les présentes donné que

LA COMPAGNIE ELECTRIQUE DE PA-
PINEAUVILLE s'adressers au Lieute-
nant-Gouverneur de la Province de
Québec pour permission de céder sa
Charte pour résiliation.

J, R. BINKS,
Secrétarie.

Mnotréal, le 11 janvier, 1930.

On peut avoir trois principaux ob-
Jets dans l'étude de la vérité: l'un,
de la découvrir quand on la cherche;
l’autre, de la démontrer quand on la
possède; le dernier, de la discerner
d'avec le faux, quand on l'examine.—
Pascal.

Yous pouvez
Acquérir de la
Puissance pour
Lutter contre
les Rhumes en
prenant

Father
John’s
Medicine.
Aliment 

 

Strictement Pur
pressalent autour de Marguerite avec
les marques d’un indicible intérêt.
— Dire que c'est vous qu’il a choi-

sie, vous entre toutes!..., répétalt
Mlle Arthémise avec ébahissement.
— Surtout prenez garde! s'’écria

Bérangère anéantie de saisissement;
on m'a conté l'histoire d’une pauvre
mariée qui, à l'église, répondait non
sans pouvoir s’en empêcher...
— Et vous ne pleurez pas? reprit

Mlle Arthémise avec une nuance de
désappointement. Vous n'êtes donc
pas bouleversée ?
Marguerite ne répondit pas; elle

venait de voir Yolande passer devant
la porte ouverte, mais une Yolande
extraordinaire, si différente de celle
que connaissait Marguerite, — Et
pourtant, Dieu sait sous combien
d'aspect divers son amie lui était dé-
jà apparue... — qu'oubliant tout le
reste, elle s'élança à la poursuite de
In fugitive.
Marguerite parcourut les repaires

favoris de Yolande, espérant tou-
jours que celle-ci allait bondir sur
elle, les bras ouverts et le coeur dé-
bordant de s& tumultueuse affection.
Mais elle doubla le-cap des cachettes
\es plus noires sans essuyer l'assaut
prévu et, en désespoir de cause, elle
gagna la chambre de Yolande, qui
était bien le dernier endroit où l'on
eût quelques chances de la découvrir,
ou plutôt c'était le seul oû l'on fût
certain de ne jamais la rencontrer.
Et pourtant Yolande était là, de-

bout devant la fenêtre dans tune im-
mobilité singulière. Marguerite s’a-
vança très vite, dans sa hâte de dis-
siper une crainte mal définie et de

la sympathie que son amie
ne lui avait jamais refusée.
—— Yolande!... appela-t-elle.
— Yolande se retourna brusque-

ment et s'écria:
—- Vous pourries, au moins, m'é-

pargner votre présence!
Eh bien, si c'était le résultat des

préparations délicates de la directrice
tion de Gisèle pour en gémir, et suz-en pleine éclosion. Les orphelines se mieux aurait valu laisser les deux

1
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Sudbury et la Région
Quelques réflexions, — Statistiques paroissiales. — Union St-Joseph.

 

= Chez les Enfants de Marie.
financier de la police de Sudbury. — Va-et-vient.

 

(Par Albert Plante)
SUDBURY, 13. — La rentrée des

classes et la reprise des cours font
souvenir à quelques-uns qu'ils ont un
avenir à préparer et qu'ils doivent dès
aujourd'hui jeter les bases de ce qu'ils
veulent être demain. L'on agira plus
tard par ce que l’on aura été ce que
l'on aura voulu. Il s’agit d’affermir
l'intelligence qui éclaire la volonté et
de ne pas oublier ces grands princi-
pes, gage assuré de réussite dans les
entreprises des différents individus.

Il faut être d'abord en tout et -
tout un homme d'action, homme d'ac-
tion dans son travail en dépit des dif-
ficultés du moment, homme d'action
dans sa conduite, homme d'action aux
heures sombres, homme d’action dans
ces petits détails très aptes à viriliser
le caractère. L'idéal est nécessaire,
non cet idéal intempestif qui frôle la
rêverie, mais cet idéal qui, tenant
compie de nos propres ressources et
de notre ambition personnelle nous
aide à mieux lutter et à mieux vivre
Dans ses lettres à Claude, l'abbé Vic-
torin Germain est très précis sur ce
point. “La réverie, écrit-il, comme
le feu dans la tourbe de nos sava-
nes, détruit le meilleur de la volonté;
la réflexion a toujours été la mère
des initiatives fécondes, des audaces
têtues et fameuses, des oeuvres dura-
bles, de tous les perfectionnements et
de tous les véritables nrogrès”.

 
“Ceux qui réfléchissent s'imposent

par leurs oeuvres; ceux qui rêvent
sont des absents, des inutiles; il y a
chez les rêveurs, un manque d’équili-
bre entre l'imagination et la volonté;
chez les autres règne une belle har-
monie entre toutes les facultés de
l'âme, chacune gardant ses attribu-
tions hiérarchiques et ses prérogati-
ves légitimes.
“Chez les uns, c’est la fécondité de:

l'ordre; chez les autres, un désordre ;
néfaste.
“Le désordre engendre et stérilise

l’action. ;
“L’ordre, au contrairé, est facteur

de paix et de beauté».
Si nous voulons nous imposer plus

tard, nous devons aîmer l’ordre, nous
devons cultiver l'amour du devoir ac-.
compli, nous devons apprendre à nous
bien connaitre afin de nous bien cor-
riger, nous devons surmonter les souf-
frances quotidiennes, nous devons nous
habituer & vivre en chrétiens, nous
devons pour revenir & notre devise du
début “étre des hommes d'action”. |
“Après les consolations infinies’

qu’un catholique trouve au pied des
autels, disait Ozanam, après les joies |
de la famille, je ne connais pas de
bonheur plus grand que de parler à,
des jeunes gens qui ont de l'intelli-:
gence et du coeur”. Dans l’écoule-'
ment monotone des jours continuelle-'
ment semblables, la jeunesse d'au-
jourd’hui doit donc dans ses élans
vers l'avenir tout brodé et frangé de
noblesse et d'idéal rechercher les
charmes de l'intelligence et du coeur.
Ces dons, fruit d'une solide éduca-
tion, produiront un effet bienfaisant
et assureront l'avenir de ceux gui dé-

 

vra jusqu'à midi le vendredi 31 janvier
1930, des soumissions pour la construc-,
tion Q'une nouvelle substructure pour |
le pont tournant du OCanadien-Natio-
nal, sur le chenal Burlington, et pour
la construction d’une substructure et
d'un abord pour une travée addition-
nelle du pont à bascule, sur le chenal
Burlington, ainsi que d'une section de
la nouvelle jetée du nord, de 60 pieds
de longueur, lesquelles soumissions de-|
vront être cachetées, adressées au sous-|
signé, et porter sur leur enveloppe, en :
sus de l'adresse, les mots: "Soumission |
pour des substructures de ponts Burling-,
ton-Channel, Ont.”
On peut consulter les plans et

formules de contrat, se procurer le de-
vis et la formule de soumission au mi-‘
nistère des Travaux publics, à Ottawa,|
aux bureaux de l'ingénieur de district
édifice Equity, Toronfo, Ont, des 'Fo-
ronto Builders Exchange and Construc-
tion Industries, 1104 rue Bay, Toronto,
Ont. ainsl qu'au bureau de poste de,
Hamilton, Ont.
On ne tiendra compte que des sou-

missions faites sur la formule fournie
par le ministère, conformément aux
conditions mentionnées dans ladite for-
mule.
Un chèque égal à 10 p. 100 du mon-

tant de la soumission fait à l’ordre du
ministre des Travaux publics et accep-
té par une banque à charte, devra nc-
compagner chaque soumission. On ac-
ceptera aussi comme garantie des bons
du Dominion du Canada ou des bons:
de la Compagnie du chemin de fer]
Canadien-Nationai, ou des bons et un’
chèque, si c'est nécessaire, pour com-
pléter Ie montant.
Remarque—On Deut se procurer au

ministère des Travaux publics des tra-
cés bleus (blue prints) en fournissant
un chèque de banque accapté au mon-
tant de $50.00, payable à l'ordre du mi-
nistre des Travaux publics. Ce chèque
sera remis #1 le soumissionnaire offre
une soumission régulière,

Par ordre,
N. DESJARDINS,

Secrétaire intérimaire.
Ministère des Travaux publics,
_ Ottawa, le 13 Jenvier 1920.

Le ministère des Travaux publics nvier |

i

tes |

 
amies à elles-mêmes,
— Vous ne devriez pas me regar-

der en face, poursuivit Yolande.
Avec ce secret dans votre coeur, vous
avez pu me parler, mie sourire... :
Marguerite marcha droit & elle, et

lui prenant les deux mains pour
mieux la regarder dans les deux
yeux:
-— Vous allez me dire une chose,

dit-elle, mais vous me la direz loya-
lement, à la fin, et sans détour. Qu'y
a-t-il entre les Nérôme et vous?
Au lieu de répondre, Yolande re-

garda longuement ce visage désolé.
ces yeux humides de larmes; puis

toute sa physionomie de son amie,
et jusqu'à ce jour, Marguerite n’a-
vait pas remarquer combien cette
main était lourde.
— Allons, ne me regardez pas avec

ces yeux effrayés, dit Yolande.
“Ce qu'il y à entre les Nérôme et

moi? fit-elle lentement. Mais de
l'antipathie à revendre de part et
d'autre, ainsi que vous avez pu vous
en convaincre,
— Y a-t-i1 quelque chose qui m'in-

terdise, & mol votre amie, de les esti-
mer ou d'accepter leur appui? Ré-
pondez nettement, par un oui ou un
non, comme je le ferais à votre place.
— Non, rien! répondit Yolande

dont les traits s’empreignaient d’une
amère, d’une inexprimable tristesce.
I n’y a rien eu jamais qui s'oppose
à ce que vous dites. Ma réponse est-
elle nette pour vous satisfaire? Je
n’al jamais pu les supporter parce
que, je vous l'ai dit cent fois, ils
incarnaient trop mon passé et tout
ce que j'ai perdu par ma fante.
— Mais aujourd'hui, tout à l’heu-

re? insista Marguerite.
— Pardonnez-moi vous savez bien

que je suis violente, jalouse, fit-elle
avec un impatient soupir. Aujour-
d'hui, que voules-vous, l’idée que
vous m'aviez caché sl longtemps vo-
tre secret m'a mise en colère. Et puis
que voms preniez au sérieux cette de-

 
= Marguerite

mande insensée de Mile de Nérôrme, ne pas aimer Mile

{tion de l'office, allocution du R.

tug qui les formerept pour: la: wie,
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— En cour de police, — Rapport

sirent remplir leur rôle de catholiques
et de Canadiens-Français.

. Albert PLANTE.

STATISTIQUES PAROISSIALES
Voici d'intéressantes statistiques

sur la parolsse Ste-Anne:
Elle se compose actuellement de

1,004 familles contre 771 en 1928, ce
qui constitue une augmentation de
233. La population totale est de
5,145 contre 3,960 en 1928, ce qui re-
présente une augmentation de 1,185.
Cent soixante-six enfants ont fait

leur première commuion au prin-
temps et à l’automne. Il y a eu 254
baptêmes, 182 confirmés, 61 mariages,
86 décès, 190 inhumations dans le
cimetière catholique. Le nombre des
enfants enregistrés dans les différen-
tes écoles se chiffre à 1,269.

Il y à dans la paroisse 3.800 com-
mithiants contre 2,914 en 1928, ce qui
représente une augmentation de 886.

UNION ST-JOSEPH
A deux heures, dimanche après-

midi, l’Union St-Josenn de Sudbury
a tenu une assemblée à la salle pa-
roissiale sous la présidence de M. J.-E.
Dignard. M. L. Asselin remplissait
les fonctions de secrétaire. On dis-
cuta certaines questions de routine
interne.
Deux nouveaux membres ont été

admis dans la Société durant le mois
de décembre. Les recettes depuis 1a
dernière assemblée du vingt-neuf dé-
cembre s'élévent a $121.50. .
Etaient présents, le R. P. L. Mail-

hot, S. J. aumônier) M. J.-E. Dignara,
rrésident; M. L. Asselin, percepteur;
M. A. Gauthier, eenseur; M.J.-A, Pa-
radis, censeur, M. L. Gauthier, cen-
seur, M. W. Charbonneau, commis-
saire-ordonnateur et M. F.-A. Ricard.

CHEZ LES ENFANTS DE- MARIE
La réunion mensuelle des Enfants

de Marie a eu lieu dimanche après-
midi à la sacristie, Il y eut r cita~

J. Gamache, 8S. J, aumônier de la
Congrégation et salut du Saint-Sa-
crement. . : 8.
Ie R. P. Gamache, 8. J, parla de

la préparation -de: l'avenir, incitant.
les jeunes filles à pratiquer ces ver-

EN COUR DEPOLICE ~ °
La Cour de Police’ avait un dossler

surchargé lundi. matin. La ‘nature
des délits ne chahgé pas bëaücoup ce-
pendant et Ja justice sult son couts
toujours dans-le même cercle.
Alex. Glen, accusé de vagabondage,

& été condamné à une piastre d’a-
mende sans les frais et à deux mois
de prison. Sans argent, gêns abri,
sans gptitude évidente pour J'ouvrage,
Glen voulait absolument svoir ‘une
chance de faire mieux, mais le magis-
trat préféra l’envoyer jouir en paix
de l'hospitalité de la Burwash.
Mike Matthewk et G. Savoie, tous

les deux accusés de vagabondage, ont
été condamnés à cinq piastres d’a-)
mende et 4 deux mois de prison.

J. Balacrick, accusé également de
vagabondage, a été condamné à une
piastre d'amende et à un mois de
prison.
Un cinquième individu Accusé fui

aussi de vagabondage, revenait tout!
juste de purger une sentence de trois|
mois à Burwash. “Voulez-vous re- ;
tourner faire un tour au foyer?” lui
demanda le magistrat. Sûrement, lui|
répondit l’aecusé qui fut condamné
à cinq piastres d'amende plus les frais
et 4 un moisde prison. . =
Edmund Martin et M. Matthewson.

tous les deux accusés d'avoir été
trouvés intoxiqués sur une place- pu-
blique. ont été condamnés à dix pias-
tres d'amende et à vindt jours de

 
|prison. JS. i

Harry Taylor et son compkgnon9.
Madison qui- s'étaient payés le luxe
d’un repas dé quarante sous en’ ou-
bllant toutefois de régler leurs notes,
ont été condamnés toys les deux À
cinq biastres dTameénde- et & ‘tr
Jours de prison. Ce
Y. Yielson, accusé de. port.1lléga]|

d'arme à feu a été condamné-à dix|:
piastres d'amende et à-un mois de!

; prison en plus de se voir confisquer
son fusil. Immigrant, Yielson à fait
appel à ses tendres souvenir, pour
proclamer que son fusil
sil des vieux pays”, laissant entendre.
par là qu’il serait cruel de le priver:
d’un tel réconfort. Aprés examen, le
fusil ne fut pas trouvé assez vieux et
Yielson dut accepter la sentence pro-
portionnée au délit. ;
William Davies, accusé de vagabon-

dage, a été condamné à deux piastres
d'amende plus les frais et &un mois
de prison. Coe -

 

A LA POLICE
Le département de la police de la

ville se soutient par lui-même, grâce
à la bonne administration qui yré-
gne. Le rapport financier pour l’an-
née 1929 indique une augmentation
substantièle dans les revenusqui ont 
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L'accroissement subit de la popula-
tion a eu ses répercussions à la po-
lice comme ailleurs et le chef Louden
avec les douze hommes qu'il a sous ses
ordres est continuellement sur le qu:-
VIivE. On parle d'augmenter la force
constab et on met en avant les
revenus de l'an passé qui permet-
traient d'employer quelques autres
hommes,
Ces derniers. à ce qu'fl paraît, ne

manqueront pas et le chal Louden
reçoit continuellement de nombreuses
demandes.

VA-ET-VIENT
M. Albert Serré, ancien élève du

collège des Jésuites et étudiant de
troisième à Osgoode Hall, Toronto,
était de passage à Sudbury lundi der-
nier. Il est parti le meme soir pour
Toronto.

Mille Simone Trudelle, garde-malade
de Sturgeon-Falls, était de passage à
Sudbury lundi dernier.

M.Eric Maurice, de Sturgeon-Falls,
faisait lundi un court séjour à Sud-
bury.

MM.Conrad Daigle, de Warren, Lu-
cien Trudelle, de Sturgeon-Falls, et
Léopold Perrault, de Lavigne, sont re-
tournés au Séminaire de Toronto
après un court séjour chez leurs pa-
rents.

NOTULES
Le club de la Fraser Brace est allé

battre le collège dimanche dernier au
score de quatre à un. Les collégiens
sont encore “rouillés” et méritent des
félicitations pour leur défaite hono-
rable.

Ces parties d'exhibition ne sont rien
comparées à celles que les “Bons à
Rien” et les “Pas capables” feront
goûter sous peu à leurs nombreux
admirateurs. Ces deux clubs font par-
tig.d’une ligue qui débute humblement
au mois de janvier, continue ses ac-
tivités au milieu des éclairs et du
tonnerre pour terminer la saison dans
l'ombre.... immortelle des nobles
faits inconnus. Depuis deux ans cepen-
dant, une coupe commémore les ges-
tes de ces héros sportifs.

-Les “Flying Frenchmen” font actu-
ellement le sujet des conversations en
ville. A tout seigneur, tout honneur,
le club St-Louis est In.

Perles parlementaires au Reichrath
autrichien où se rassemblent les re-
présentants du peuple: “Colle de pois-
sen” “Crapauds venimeux” —
“Raisin pourri par les orages” — “Fils
de rocher à champignons vénéneux"

ne cadrent pas
beaucoup avec la rigueur de nos pro-
cédures parlementaires.

I! serait à souhaiter que tout hom-
me fit son épitaphe de bonne heure,
qu'il la fit la plus flatteuse possible
et qu'il employât toute sa vie À la
mériter. — Marmontel.

L’INCENDIE COÛTE
$100,060,000 PAR AN

MONTREAL, 14— (8.P.C.) Le feu
coûte au Canada près de $100,000,000
annuellement, suivant une déclara-
tion émise hier par la Chambre ca-
nadiens de Commerce. Celle-ci fait
un appel à ses succursales dans tout
le pays en vue de réduire les per-
tes causées par l'incendie.Le

 

Cors
disparaissent

Sans Douleur
Absolument! Quelques

gouttes de Freezone sur
tout cor Je font dispa-
raître, supprime toute
douleur et sensibilité, et
cela tout de suite. Le
cor ne tarde pas à s'a-
mollir de sorte que vous

ro pouvez l'enlever sans
’ le sentir!! Freezone éll-

mine tous les cors et
callosités. Procu-!
rez - vous -en une’
bouteille en toute.
pharmacie et fai-
tes disparaître vos
cors,
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atteint pour les derniers douze mois’
la somme de $40,000, soit une aug- FREEZONE
mentation d'environ $15,000 sur
périodecorrespo:dante de 1928.
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MORTSOUDAINE
DE Mer RIEKEN
A TOLEDO, OHIO

LE CURE DE LA PAROISSE CA.
NADIENNE-FRANÇAISE SAINT-
LOUIS, MEURT SUBITEMENT
EN REVENANT DE VISITER SES
PAROISSIENS.

Les parcissiens de l'église canadien-
ne-fran e (St-Louis) de Tolédo,
Ohio, viennent d'être plongés dans
un deuil cruel par la mort subite de
leur vénéré pasteur, Monseigneur
G.-H. Rieken, élevé récemment à la
haute dignité de Prélat Domestique,
et dont l'investiture, qui eut lieu le
‘7 oourant dans la cathédrale de St-
François de Sales (Toledo) donna
Heu & une série de banquets, de pré-
sentations, de fétes incomparables.
Une dépêche reçue samedi midi

annonçant la triste nouvelle de sa
mort, comme {1 entrait au presbytè-e
Après ses visites aux malades, suivait
d'une heure une lettre du digne pré-
lat, écrite par luli-même--donnant
quelques détails intéressants de la
cérémonie solennelle de l'Investiture
—Monseigneur Rieken fut invité par
son évêque Monseigneur Striteh, da
Toledo, qui chanta la messe pontifi-
cale, à prononcer le sarmon, au nom
des six dignitaires ecclésiastiques du
diocèse, qui recevaient en même
temps des honneurs conférés par le
Saint-Père.
Une assistance nombreuse, compo-

sée de prêtres, de religieuses et de
fidèles venus de toutes parts obser-
vaient respectueusement la grandeur
et la magnificence d’une cérémonie
unique dans les annales diocésaines
de Toledo,
Au presbytère de St-Louis Monsel-

gneur Rieken reçut outre de riches
cadeaux, des centaines de lettres
télégrammes de toutes les parties du
Canada et des Etats-Unis, attestant
de la popularité et de l'estime du
digne nrêtre—Lui,
des Ames, l’infatigable travailleur, le
père idolâtré de ses chers paroissiens.
qu'il a dirigés pendant 8 ans et demi
—laissait la riche et florissante pa-
roisse inamovible de Fremont, pour
résider à St-Louis au milieu des Ca-
nadiens français. C’est le 21 mai 1921,
qu’il prit charge de cette paroisse,
sur le point d'être rayée des cadres
du diocèse de Toledo.
Cent soixante famille et $8.000 de

dettes, une écolo à reconstruire, une
église à agrandir et améliorer, un
presbytère à remodeler, etc, etc.
Telles furent quelques-unes des lour-
des responsabilités du nouveau curé.
Ses paroissiens, tous gens de coeur
et débordant de générosité, ne tar-
dèrent pas à reconnaître les extraor-
dinaires qualités administratives et
économiques de Monseigneur Rieken.
Ils se mirent résolument à l'oeuvre
et c'est ainsi, qu'à date, tout est re-
fait, reconstruit et payé—représen-
tant la jolle somme de $143,500, Lu
dernièrecollecte deNoël ($1,150)
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donne une idée de la générosité des
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nôtres à l'étranger comme chezs nous.
Monseigneur Rieken aimait ses pe-

roissiens dè tout son coeur. F aimait
le Canada. Out! le Canada et le bon
parlez français D'origine elleman-
de, après avoir étudié aux Etats-Unis,
où il est né en 1858 à Galena, IIL,
il parachevait ses études au collège
de Montréal, où il passa deux ans
sous la direction des regrettés Pères
Maillet et Campeau. II ne manquait
jamais d'y faire une visite annuelle.

} parlait sept langues quiférentes,
, LUfit plusieurs voyages en E

e pré-chargé durant la guerre par }
sident Wilson, d'une mission officiel-
la en faveur des bons de guerre.
Etait un des crateurs les plus émie
nents dans le monde ci et relt-
gieux de tout l'Etat d'Ohio
Monseigneur Rieken n'est plus. TI

est disparu-—quand, après 50 années
de sacerdooe, il croyait uvoir ser-
vir encore le Divin Maître. I avait
résisté à de fréquentes syn s care
diaques, dont il eppréhendait néan-
moins les conséquences. Projetant
une prochaine visite A son vénérable
ami. Monseigneur Campeau, pour qui

usqu'au culte, Àson admiration allait
il disait à un ami: “Je veux revoir
mon saint ami d'Ottawa avant son
départ pour le Ciel.

Le deuil des paroissiens de St-
Louis est aussi le deuil de tous ceux
qui ont connu et aimé le bon-Monsel-
gneur Rieken, à l'esprit vif, aux gals
propos. .
Rendons à sa mémoi-e l'hommage

des plus belles vertus et des plus
sublimes qualités du bon prêtre, de
l'homme de Dieu,

“Pie Jesus Domine,
Dona eis requiem.”

 

Arretés,
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sans droguer
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Bank (propriétaire Mlle L. Carriére), ayant décidé de dis
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cette plaisanterie, cette folle!...
— Est-ce une folie? dit songeuse-

ment Marguerite. Je ne demande
pas mieux que d'en convenir. Mais
qu’avez-vous contre ce projet?
-— J'ai tout! gémit Yolande désar-

mée par tant de soumission.
— Mais quoi eñfin? J'aimerais à

le savoir? Mlle de Nérôme a besoin
d’une compagne, j'ai besoin d’urie fa-
mille, rien ne saurait mieux concor-
der, Je suis de trop à Sainte-Giotil-
de. je ne puis me le dissimuler, et
lon me demande à Nérôme. Oh! Yo-
lande, cela me serait si bon d'être
utile, et j'espère dévenir pour Mlle
de Nérôme tout ce qu'elle désire...
— Et pour M. de Nérôme? dit sè-

chement Yolande.
~— Il veut justement que je Iul

aide à adoucir la cruelle existence
de sa soeur. Il paraît que je plais à
la pauvre Mlle Rita, c’est ainsi.
— Et à M. de Nérôme?
— Je m’épulse à vous faire com-

prendre que sa soeur est seule en
question.

— Meis, ma pauvre chérie on ne
se marie pas pour des raisons pa-
reilles,
— On ne æ marie pas pour être

utile, pour rendre les autres heureux,
pour faire son devoir où Dieu vous
appelle? Pourquoi se  marie-t-on
alors? Et vous savez, c'est dans des
circonstances toutes‘ particulières.
— Voilà ce qui s'appelle un ma-

rlage d'enthousiasme!
~ Que ferions-nous d'enthousias-

me? reprit Marguerite un peu im-
patientée. Ce n’est pas dans ma na-
ture d'abord’ et Me Nérôme s'en
est aperçue tout de te.
— Ma chète, si c'était vrai, fe vous

en féliciterais comme d'une faveur
précieuse.

Niro

Yolande allait ajouter son inévita-
ble question:
— Et M. de Nérôme?
Mais elle se détourna du jeune et

grave visage levé vers elle, se mor-
dit les lèvres et se tut.
— Quoi que vous en pensiez, Yo-

lande, poursuivit Marguerite d'un
ton ferme, les Nérôme sont des gens
de religion et d'honneur. Mlle Rita,
toute déprimée qu'elle est à certains
égards, n'en reste pas moins respec-
table par son courage et sa droiture
autant que par son malheur. M. de
Nérôme a l’air intelligent, brave, dé-
voué, désintéressé et bon frère...
— Où avez-vous bien pu apprécier

tant de mérites?
— L'autre jour, sur la route, à tra-

vers la haie, avoua Marguerite con-
fuse, pressentant que la promptitude
de son coup d'oeil allait iui attirer
une apostrophe.
— Mes compliments, ma chère!

répondit immédiatzment Yolande en
s’inclinant. Jamais figure n’a révélé
tant de choses subtiles en si peu de
secondes. Je ne sais ce que je dois
le plus admirer de votre jugement
perspicace, ou de physionomie ex-
pressive qui vous a charmée.
— Assez, Yolande, ne me tourmen-

tez pas. Je voulais seulement dire
que... vous comprenez?
— Pas du tout! fit l’inflexible Yo-

lande. 81 vous voulez dire que Gil-
bert de Nérdme est doux, aimable,

ble et patient vous avez bien
fait de vous taire, car 11 est l'opposé
de tout cels.
— Dans la voiture, l'autre soir, {1

souriait en parlant À sa soeur.
— Se figure devant sa soeur n’est

pes se figure à lui
— Voilà qui m'est égal, puisque

nous vivrons toujours avec Mille de
Nerôme! Du reste, J'ai répondu oui — Mais c'est très Vrai;

respecte et je plains Mlle
me, mais je ne suis pes sûre del’ai-
mer encore.

, Vous me
de Nérdme?
a

et je ne reviendrai pas sur ma paro-

le, 4 mins que vous n'ayez un motif
personnel qui m'en dégage.
— Et quand ils ont rompu le jour

dont je vous ai conté l’histoire, ne
se sont-ils pes bien dégagés eux-
mêmes?
— Enfin, Yolande, si vous ne vou-

lez pas que j'accepte, que devien-
drai-je? fit douloureusement Margue
rite. Croyez-vous qu'il ne m'en coute
pas de partir, de vous quitter, et
dans de telles conditions?... fitlle
tout bas trahissant enfin les senti-
ments qu'elle avait vaillamment ca-
chés à tout le monde. Vous quitter,
Yolande!... répéta-t-elle, les lèvres
tremblantes.
Au fond de son coeur elle crai-

gnait d'abandonner son impulsive
compagne à quelque mauvais destin,
et elle murmurs:
— Peut-étre, à Nérôme, pourrai-je

quelque chose pour vous...
— Non, personne ne peut plus rien

pour moi! dit sourdement Yolande. -
‘= Oh! v'’est dur d’être seules au
monde comme nous... fit Margueri-
te étouffant un sanglot. Si vous
étiez à ma place, et que M. de Nérô-
me vous demandât, vous, Yolande,
Taccepteriez-vous?
~ Bi jo l'accepterais? répéte Yoo

lahde. .
«= L'accepteriez-vous?

. = Oui! répondit-elle presque ru-
dement.
— Vous voyez que je dois consentir

aussi. C'est pour moi un foyer, une

famille, tout ce qui me manque et
bien mieux encore,puisque c'est l'oc-
casion de remplir ma vie et de faire
ur peu de bien,
Yolande baissaitles yeux: sa res

piration rapide, irrézulidre, soulevait
sa boitrine tandis qu'elle pensait à
ce foyer qui, jadis aurait pu être le
sien, au vieux domaine de Nérôme
dont elle aurait pu devenir la châ-
telaine à Ia place de Marguerite.
— Oui. murmura-t-elle, un abri,

une famille... Qui sait st elle ne dit
pas vrai?
Et Yolande qui n'aurait eu qu'un

mot à prononcer pour obtenir le re-

 
avec cette pauvre fille noncement de Marguerite, la pauvre,
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la généreuse Yolande, obéissant,
pour une fois, à l'appel du blen sous
sa forme la plus haute, Yolande do-
mina ses révoltes et refoula la plain-
te de son coeur et de sa fierté.
Un mois seulement devait séparer

Marguerite de son union avec Gil-
bert de Mérôme., Elle avait entendu
dire que l'époque des fiançailles est
la plus heureuse de la vie, et jusqu'i-
ci, rien ne lui donnait leu de dé-
mentir cet axiome.
Ce n'était pas qu son flancé joudd

un rôle, même effacé ou lointain
dans son bonheur actuel: il avait
bien été décidé par le prévoyant con-
sell que Gilbert accompegnerait sa
soeur dans les prochaines visitesz- que
rendrait celle-ci à l'ornhelinat. Mais,
les Mérôme étant retournés dans le
Jura, le parloir de Scinte-Glotiide ne
s'était plus rouvert pour Mile Rite,
et Gilbert n’était entré en commu-
nication avec Marguerite que
une courte lettre où, de lui-même
cette fois, 1] la priait d'accepter son
udm en même temps qu'une part de
sa tâche fraternelle.
Marguerite joulssait dons sans ré»

tserve Cè Ma libre disposition de soù
temps, première prérogative qu'elle
dût à sa digrité nou/efle! Uné pério-
de de sa vie finissait, comme elis
en avait clos une, autrefois, en quit-
tant sa maison paternelle: elle re-
passait en esprit sa ‘ jeufæ histotre
qui Tutf'semblait déjà tongue, et revi-
wait tout son séjour dans cette mal
son de Seinte-Clotjide quGéavait
rendu acopptable le de In
charités : - © 2x + #*

A suivre
cetreer

Quelques auteurs traitent Ja morale
comme on traite la nouvelle erehitece
ture, oû l'on cherche avant toutes
Choses la commodité—Vaavenargues,

La loi des esprits n'est pas diffé-
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| Faits- Ottawa|
Isolateur en feu

L'isolateur sur des fils électri-
ques a pris fey hier aux laboratoi-
res des Mines du gouvernement,
552 rue Booth. Les pompiers ont
été appelés cur les lieux. Seuls les
flis ont été légèrement endomma-
rés.
De l'huile qui s'était échappée

d’une fournaise dans la cave de la
demeure de M, C. Burgess, 25 ave-
nue Bellwood, a pris feu bier après

midi. Les pompiers maîitrisérent ice
flammes en peu de temps et il n'y

eut que de légers dommages.
- æ

Pans Elmdale
L'association municipale Elmdale

s'est réunie hier goir à l'école Eim-
dale sous ia présidence de W, C.
Grabauï, pour discuter et obtenir la
réduction de l’espace alloué pour la
construction dans le quartier Elm-
dale.

 
 

Cette réduction qui existe pré-
montement sur lea propriétés de
POttawa Land association, doit
prendre fin le ler julllet 1930.

Le comité exécutif se réunira
encore vendredi prochain pour

s'entendr sur les moyens de recueil-
Vlr les signatures nécessaires pour

qu’une requête, présentée à la vil-
le, soit adoptée légalement,

M, F. Garton, secrétaire de l’as-
sociation succède à M. Is. Howard,
démissionnaire, à qui le Dr Wolfe
a offert au nom de l'assoclation, un

vote de remerciement pour les ser-

vices rendus jusqu'ici.
Durant la soirée on discuta les

amerfdements à la constitution, en
faveur de la formation d’une nou-
velle association de Dames Auxilia-
trices.

“vv ® =

Pour jeu le dimanche
Trois autres personnes ont été

condamnées à $11 d’amende plus

$4 de frais en cour de police, ce

matin, pour avoir joué à l'argent

le dimanche. Jes accusations ont
été portées à la suite d’une tour-

née des officiers de moeurs à un

«club de la hasse-ville, dimanche

dernier.
* . .

McVeigh parlera
L'échevin J. Edward McVeigh,

président du comité Industriel et de

Publicité de la ville, portera la pa-

role à la première réunion de l’an-

née de l'Association Municipale

Dalhousie, mercredi soir à l’école

de la rue Cambridge. L'échevin Mc-

Veigh parlera surtout du prochain

carnaval d'hiver et de la publici-

té en général,
L’échevin C. M. Denneny, ancien

président de l’Association et 1'é-

chevin D. McCann adresseront aus-

si la parole. On procédera égale-

ment à l'élection d'un président.
everett ————

LE GOUVERNEUR SERA
INVITE A PRESIDER

Le comité Industriel du Collegiate

Institute Board a décidé, 4 une as-

semblée hier soir, d'inviter le gouver-

neur généra! à présider l'ouverture

de la nouvelle Ecole des Hautes Etu-

des Commerciales. Le premier minis-

tré Ferguson, qui est aussi ministre

de l'instruction publique, et M. D. A.

Campbell, directeur des Ecoles Tech-

niques de l'Ontario, seront également

invités à cette cérémonie d'ouverture.

Un comité spécial composé de MM.

J. McKinley, A. E. Provost, R. A.

Sproule, le Dr 8. J. McLean et Cecil

Bethune, s'occupera de l'organisation

de cette fête.
Le comité s’est débarrassé de nom-

breuses affaires de routine. Entre

autres choses, l'amélioration dans le

matériel de certaines classes de l'E-

cole des Hautes Etudes Commerciales.

Le principal de l'Ecole de Commer-

ce, R. S. Simpson, a déclaré qu'il avait

799 étudiants et que 1.040 élèves sui-

vaient les cours du soir.

M. John McKiniey occupait le fau-

teuil présidentiel. On remarquait aus-

si à l'assemblée: le Dr A. J. McLean,

je Dr A. H. McDougall, le principal

Ww. W. Nichol, le principal R. S. Simp-

son, A. E. Provost, J. A. Watson, P. D.

wilson, R. A. Sproule, Jean Genest,

J. C. O'Connor. P. E. Marchand, A.

BE. Corrigan, James Raitt, J. J. Slatte-

ry, J. F. H. Laperrière, Cecil Bethune

et J. A. Ewart.

LEURS EXCELLENCES
PRESIDERONT

Leurs Excellences le gouver-

neur général et Lady Willingdon

ont eccepté avec bienveillance de

faire la présentation des Técompen-

ses de l'année 1928-1929, à la ré-

union de la St. John Ambulance

Association, division: d'Ottawa, qui

aura lieu le mercredi, 22 janvier,

à 2 heures 30 p.m., au Little

Theatre.
Tous ceux qui s'intéressent aux

premiers soins et aux activités de

d’Association sont cordialement In-

vités. Ils sont priés de faire con-

naître leurs noms à l'avance, en

avertissant le secrétaire-honorat-

re, le lieutenant-colonel René de la

Brudre Girauadr, à l'édifice La-

rocque,
=

Dr EUGENE GAULIN
DIPLOME BN UROLOGIE:

de la facuité de Médecine de Paris

Chargé du Service des Voies
Urinaires & l’Hôpital

de la rue Water.

189, AVENUE LAURIER EST
Tél: Rid. 457-659

Heures de bureau: 2 à 4 - 7 à 8.
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A LA SALLE STE-ANNE
100 prix de grande valeur

seront donnés,
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EVALUATION
TAXABLE EST

Une augmentation de $5,-
000,454 en 1929.—Eva-
luation par quartier. —
Exemptions de $1,010,-
775 aux églises catholi-
ques.— Améliorations.—
Revenus. — Routes su-
burbaines.

SUPPORTSCOLAIRE
Le rapport annuel de M. Phil.

Veale, commissaire-évaluateur, rendu
ublic aujourd'hui, fait voir que
‘évaluation taxable relevée en 1929
atteint le chiffre de $154,324,513, con-
tre $149,323,059 en 1928, soit une aug-
mentation de $5,000,454. Cette aug-
mentation est répartie comme suit:
$1,901,070 sur les terrains, $1,859,001
sur les améliorations; $570,864 sur les
affaires, $670,329 sur le revenu.
De l'évaluation globale, $128,450,301

sont taxables au profit des écoles
publiques et $25,874,212 à celui des
écoles séparées.
Les exemptions atteignent le chif-

fre de $65,953,764, réparties comme
suit: églises, $3,311,700; institutions
de charité et hôpitaux, 84,836,905,
maisons d'éducation, $8,564,700; cor-
poration d'Ottawa, 38,948,925; com-
mission du district fédéral, $3,865,750;
gouvernement fédéral, $36,237,134;
comté de Carleton, $177,800; routes
suburbaines, $10,850,
EVALUATION PAR QUARTIER
Voici comment est partagée l'éva-

luation par quartier et par support
scolaire:

Victoria: $24,985,188, dont $22,802,-
352 aux écoles publiques et $2,182,844
aux écoles séparées.
Dalhousie: $6,728,172, soit $4,693,-

805 et $2,034,367.
Elmdale: $7,448,153, soit $6,043,867

et $1,404,286.
Wellington: $19,238,77, soit $17,014,-

350 et $2,223,427.
Capital: $14,451,837, soit $13,093,-

493 et $1,358,344.
Riverdale: $8,887,491, soit $8,009,986

et $877,505.
Central: $36,006,709, soit $33,387,785

et $2,678,024.
St-Georges: $24,082,640, soit $17,-

479,523 et $6,603,117.
By: $6,435,141, soit $3,145,000 et, $3,-

290,141,
Ottawa: $3,644,396, soit $918,494 et

$2,728,802;
$2,356,001, soit $1,861,641Rideau:

et $494,355.
Les contribuables scolaires séparées

I'emportent donc dans les quartiers
By et Ottawa.
L'évaluation scolaire publique a

subi une augmentation de $5,498,704,
celles des écoles séparées monte de
$548,605; celle du Collegiate de $6,-
047,399.

EXEMPTIONS D'EGLISES
Les églises catholiques romaines

jouissent d’une exemption de $1,010,-
775; les églises upnies de $887,425; les
églises anglicanes de $453,400; les
églises presbytériennes de $352,025;
les églibes baptistes de $182,075; les
synagogues de $30,250; l'alliance
chrétienne a une exemption de $70,-
850; l'église ‘Christ Scientist” de $57,-
900: l’Armée du Salut de $40,050;
l'église luthérienne de $38,575.
L'exemption accordée aux institu-

tions charitables et hôpitaux protes-
tants est de $3,284,906 et aux catholi-
ques romains de $1,552,000.

Il y a 20 églises-unies et 20 insti-
tutions'et hôpitaux protestants; 17
églises et 10 institutions catholiques
romaines, 13 églises anglicanes, 5sy-
nagogues, 7 églises baptistes, 4 égli-
ses luthériennes et 4 presbytériennes.
L'exemption dont jouissent les

écoles publiques est de $2,416,275;
celle des écoles séparées de $716,250.
Les Collegiates sont exemptés au
montant de $1,306,525; les écoles Nor-
male et Modèle au montant de $300,-
000.
L'EXEMPTION PAR QUARTIER
Voici maintenant de la répartition

par quartier des exemptions sur les
terrains et les bâtisses:

DE Slat2431

   

 

 

SOCIÉTÉ DES
NATIONS: LA LOI
INTERNATIONALE

Wurm. ge

ENQUETE AU SUJET DE L'ENSEI-
GNEMENT DE CES QUESTIONS
DANS LES UNIVERSITES CANA-
DIENNES, — REUNION ANNUEL-
LE DE LA “SOCIETE DES NA-
TIONS AU CANADA.”

 

L'assemble mensuelle de la Société
des Nations au Cgnada a eu lieu hier
soir aux quartiers généraux de la
Société, au numéro 384 rue Wilbrod.
M. B. G. Cowan occupait le fauteuil
présidentiel.
Parmi les personnes présentes,

mentionnons: Sir George ter, le
Dr H.-M. Tory, le colonel C.-P, Me-
redith. les Sénateurs C.-P. Beaubien
et N.-A. Belcourt, Mmes Peter Hee-
nan. J.-A. Wilson, W.-C. Gullock,
Mlle 1. Armstrong, le major W.-R.
Creighton, J.-A. MclIsaac, F.-C.-A.
Lynch, le Dr -MacIntosh Bell, W.-J,
Sykes, J. Grove Smith, H.-J. McNul-
y. .

L'3ssemblée d’hier soir a décidé de
tenir la réunion annuelle le 25 fé-
vrier prochain Un sous-comité, com-

u docteur H.-M. Tory, du Très
Honorable George E. Foster et du
colonel C.-P. Meredith a été chargé
de fixer les détails de cette assemb.
et de préparer le rapport annuel de
la Société. ’

LOI INTERNATIONALE

Le Dr H.-M. Tory, président de la
Société, fera une enquête très com-
plète sur le travail qui s'accomplit
actuellement dans les Universités ca-
nadiennes dans l'enseignement de la
loi internationale et des activités de
la Ligue des Nations. Quoique tous
les membres de l'exécutif de Socié-
té soient certains qu'il n'existe au-
cune université où l'on ne manifeste
quelque intérêt dans le travail de Ge-
nève, néanmoins ils croient qu’il se-
rait utile de savoir jusqu'à que: point
on propage les idéaux et les métho-
des de Genève.

Si la suggestion du premier minis-
tre qui voudrait placer dans toutes
les écoles du Do ion uen copie du
Pacte Briand-Kellogg se réalise, il est
probable qu'on placera aussi dans les
écoles des copies du préambule du
Pacte de la Société des Natiove.
L'assemblée a autorisé le major

i W.-R. Creighton, trésorier de la So-
ciété, à faire un emprunt de 5,000
dollars en hypothéquant les quelques
titres que possède la Société. De cette
manière, elle pourra se débarrasser
de toutes ses dettes actuelles. :

FEU M. A. BELANGER

Nous apprenons avec regret la
mort de M. Aurélien Bélanger,
vieux citoyen d'Ottawa, décédé ce
matin dans un hôpital local, à
l’âge de 80 ans et un mois, Les

funérailles auront lieu à l'église
St-François d'Assise, jeudi matin
à 8 heures. Le cortege partira de
la demeure du défunt, 15, rue La-
douceur, à 7 h. 45.

Né à ‘St-Joseph d’Orléans, M.
Bélanger y demeura une trentaine
d'années; il vint ensuite à Ottawa
où il résidait depuis 50 ans. Pen-
dant 30 ans, il fut membre de la
paroisse St-Jean-Baptiste où il fal-
sait partie de la Société St-Jean-
Baptiste. Depuis six ans, il était
membre de la paroisse de St-Fran-
çois d'Assise.
En plus de son épouse, ie défunt

laisse pour pleurer sa perte, son
frère, W .Glbert Bélanger, d'Otta-
wa; 3 soeurs, Mme Xavier Man-
tha (Isilda), Mme Vve Isidore
Cusson( (Mary) et Mme William
Leblanc (Angele) ainsi qu’un
grand nombre de neveux et niéces.

Le “Droit” prie la famille en
deul! d'accenter le témoignage de
sa profonde sympathie.

AVIS
M. A. M. Bélanger optométriste, dé-

sire annoncer qu'il est maintenant
dans ses bureaux dans l'édifice Pla-
za. 45, rue Rideau.

  

 

 
 

 

 

 

Mile LYDIE CÔTÉ
Les funérailles de Mile Lydie

Côté, décédée dimanche à l'âge de
60 ans, dans un hôpital local, à
la suite d’une courte maladie, ont
eu lieu ce matin à 8 h. 456, à l'é-
glise du Sacré-Coeur.
Le R. P. J. N. K. Llaflamme,

O.M.I., curé de la parotase, fit ia
levée du corps et officia à la mes-
se. Il était assisté des RR. PP.
G. Marchand et Jules Laferté,
0.M.1, comme diacre et sous-dia-

cre.
la direction de M. Henri Lefebvre,
chanta la messe de Perosi. M. Chs.
Paré touchait l'orgue.

L'inhumation eut Heu au cime-

tière Notre-Dame.
Dans je cortège, nous avons re-

marqué au nombre des deuillants:
MM. N.-O. Côté, du ministère de

 

l'Intérieur, frère de la défunte,
F.-0. Hamel, des Travaux pu-
blies, J.-A. Côté de !’Iutérieur,
Louis Côté, C.R.…. député au pro-
vincial, Frank Côté, de Québec, E.
Hamel, le major I, Normandin,
neveux de la défunie.
En plus des parents, nous avons

remarqué MM. Ernest Lambert,
Raoul Blois, Frank Grierson, C.
Æ. Rocque, Victor Bélanger, J. R.
Dupuis, Henri Fortier, L.-H. de
Puyjalon, J.-O. Patenaude, C.
Beaudry, Gustave Emond, le Dr
E.-R. Faribeault, R. Marchand, Sa-
muel M. Gnest, L. Dansereau, J.-B.
Prendergast, Chas. Channon, H.
Taché, O. Renaud, J. Bloom, Freonk
Villeneuve.
La défunte, fille de feu J.-OJi-

vier Côté. fut un membre tris ac-

 

     

 

Chaîne de Magasins

Red & White
Le propriétaire sert—

—L'acheteur épargne
Avez-vous essayé Je Thé

Orangs Pekoe?
Sinon. un régal vous attend. T1!
y à un de res magasins dans

votre arrondissement   

La chorale paroissiale, sous

Quartier Terrains Bâtisses Total

Victoria . . + + + + + + + + + $ 4,282,130 $27,267,788 $31,499,018

Dalhousie . eee ee ee 639,638 1,293,000 1,932,638

Elmdale . . + « + + + + ++ 496,284 3,230,675 3,726,859

Wellington . + + +. + + + ++ 578,750 785,750 1,364,500

Capital 2 6 2 4 + + 0 2,338,850 2,211,725 4,550,575

Riverdale « + + + + + + + + 659,815 706,475 1,366,290

Central . . + + + + # + + + 3,981,275 5,369,100 9,350,375

St-Georges « o « 4 o +» + + = 1,466,425 2,099,375 3,566,800

BY v os « 0 0 50 00 oo = 1,269,025 2,128,625 3,397,850

Ottawa + « o os o o « o + + + 921,975 - 2,491,350 3,413,325

Rideau . . + ¢ « + 1 2 + = 506,275 824,559 1,330,834

Rockceliffe (hors des limites de

la ville . . . +. + + + À 445,000 10,000 455,000

Total . . . 2.24 4 + 20e $17,535,442 $65,953,764$48,418,322

 

tif des diverses sociétés de la pa-
roisse du Sacré-Coeur, Elle na-
quit à Ottawa en 1570, et apparte-
nait à l'une des plus anciennes fa-
milles de la Capitale. Son père
faisait partie du Conseil Privé de-
puis son arrivée à Ottawa, en
1866. Mlle Côté s'est. toujours
occupée d'oeuvres charitables et
paroissiales. ... ces sen

Blle laisse pour pleurer sa perte,
un frère, M, N.-O. Côté, du minis-
tère de l'Intérieur, et plusieurs ne-
veux.

le
l'expression de sa

Aux parents de la défunte,
“Droit” réitère
sympathie.

prés

NOUVEAU CIRCUIT
 

La Cie Bell Téléphone installera
un circuit additionnel entre Otta-
wa et North Gower sur la ligne Ot-
tawa-Merrickville, ceci pour alleé-
ger le service qui se fait plus exi-
geant avec 1920, Près de 50% des
poteaux téléphoniques dans ce sec-

teur seront renouvelés, et à partir

de Hog’s Back la ligne sera retra-
cée pour diminuer la distance et
faciliter la traversée de la rivière.

La traversée du Rideau à Mano-
tick sera refaite, et plusieurs sec-
teurs sur la route de Bowesville
seront remaniés.

Ce travail sera complété dés le
mois de juin.

 

EUCHRE ! EUCHRE !
Organisé par les

 

  Dames de Ste-Anne
à la

Salle Saint-Charles
Mercredi, le 15 Janvier

Nombreux prix

Prix d'entrée. »

BILLET 25e    
rie

 

TORONTO, 14 — (8. P. C.)

Pour la

l'acclamaient hautement.
Le rapport de J. T. Crowder,

chaussures a ex é. Vexportation
la différence n’était que de 525,000
a cependant dépassé l'importation

pour les chaussuriers canadiens de  

LE DROIT OTTAWA 14 JANVIER 1930

“Pour Québec, il n’y a qu’un Canada”

dans la provinoe de Québec au sujet de la bonne entente qui existe
maintenant entre Ontario et Québec”, a déclaré l’honerable Athanase
David, secrétaire provincial de Québec, aujourd'hui au congrès de
l'Association nationale des chaussuriers détaillants ici,

“Il est vrai que nous désirons la vie française dans noe foyers
mais cela ne nous empêche pas d'être Canadiens en dehors de là.

rovince de Québec, il n° ; .
du Canada, mais un seuil Canada”, dit-il, tandis que les délégués

des détaillants de chaussures, démontre geen 1929

M. Crowder dit que l'élévation du tarif aux Etats-Unis a fait
du tort à plusieurs industries canadiennes.

FN
f ESa

—————_a

— “La entisfaction est générale

y a pas d'est du Canada, d'ouest

président national de l'Association
l'importation de

1 paires alors qu'en . 1926,
L'exportation des claques

de |
paires.
en 1928.

I ii signaie l'importance
faire une concurrence mondiale.     

Unis disparus depuis une envolée de

Le second avion, qui manquait

ment endommagé.

soviétiques seront mises en action
la réapparition du soleil dans l’Arctig

ATTITUDEDELA
CONGRÉGATION DE
LA KNOX CHURCH

LES FIDELES OPINENT QUE
LEUR EGLISE DEVRAIT DE-
MEURER SUR L'EMPLACE-
MENT DE LA CONFEDERA-
TION.— PASSAGES A NIVEAU.
—LA RUE WALLER.—SERVICE
D'EAU.

 

Les syndics de l'église Knox ont
eu une entrevue importante avec le
Bureau des Commissaires lundi a-
près-midi au sujet de l’élargisse-
ment de la rue Elgin, mails comme
il n’y avait que MM. Plant, Tulley
et Allen présents, le Bureau n’a pris
aucune décision.
-Les syndics ont déclaré catégori-

quement que la congrégation de l’é-
glise préfère rester sur l'emplace-
ment actuel au lieu de reconstrul-
re l'édifice à un autre endroit. Ils
ont opiné que l’église n’enlèverait
rièn à la beauté du parc de la Con-
fédération et que l'élargissement de
Ia rue pouvait se faire sans tou-
cher au temple.
En conclusion, fis font savoir qu’ils

s’attendent à ce que l’église ne soit
pas taxée pour défrayer le coût de
l’élargissement, qui est entrepris à
titre d'amélioration locale.
_ La question reviendra sur ftapis
la semaine prochaine.

PASSAGES A NIVEAU
M. Hungerford, vice-président du

Canadien National, a écrit au Bu-
reau qu'il était prêt à venir à Otta-
wa en compagnie de l'ingénieur
Gzouski pour discuter avec les auto-
rités municipales le problème de
l'enlèvement des passages à niveau.
Le Bureau lui a répondu que l'’en-

trevu aura lieu lundi prochain à mi-
di,
Les autorités ont promis considé-

ration à plusieurs demandes de l’é-
chevin Denneny au sujet de l’élar-
gissement de la rue Booth près de
l'avenue Gladstone, et de l’arrondis-
sement des coins Gladstone et Bron-
son et Booth et Somerset. Ces ques-
tions seront étudiées lors de la pré-
paration du budget.

LA RUE WALLER
Il semble y avoir un malentendu

au sujet de la cession du cul-de-sac
de la rue Waller à la commission
du district fédéral et au Canadien
National en vue de l'embellissement
de la rue Nicolas.
M. George Yates, sous-ministre des

chemins de fer et canaux, a écrit au

Bureau qu'il ne croit pas un échan-
ge possible entre le Canadien Na-
tional et la corporation, comme le
suggérait cette dernière qui veut un
terrain quelconque pour y loger du
matériel. D'après M. Yates, l’ancien
mafre Ellis a laissé entendre à la
commission du district fédéral qu'’el-
le pouvait avoir ce cul-de-sac sous
échange où dédommagement.
Le Bureau obtiendra un rapport

de l'ingénieur Macallum.

FONDS DE PENSION
Le Bureau a décidé de ne pas de-

mander de nouvelles soumissions
pour le fonds de pension municipal.
Il étudiera plutôt le projet de créer
lui-même un fonds public: il a dé-
jà dressé des chiffres à cette fin,
Il y a trois ans, et, après les avoir
proportionnés aux besoins actuels,
11 les comparera aux chiffres que
viennent de soumettre diverses com-
pagnies d'assurances.

Cette comparaison le guidera dans
sa recommandation au Conseil
Après avoir entendu M. McVelgh,

président de la commission de pu-
blicité, le Bureau a jugé à propos

de recommander au Conseil d'ac-
corder à la commission l'octroi qu’el-
le demande pour mener à bonne fin
le carnaval d'hiver.

SERVICE D'EAU
© Un rapport intéressant de l'ingé-
nieur de l’aqueduc fait voir qu’en
1929, la r:usommation d’eau à Ot-
tawa a été de 7.630,523,910 | gal-
lons contre 7,560,701,370 en 1928. La
consommation individuelle a donc
été 60,000 gallons l'an dernier.
La perception fut de $543,76G3 pour

l'année courante et de $19.904 pour
divers arrérages. Il reste encore
$36,802 d'arrérages dont $12,000
sont au compte du gouvernement fé-
déral.
M. Tulley est parti mardi soir

pour Toronto où il assistera à une
assemblée du conseil de l'Associa-
tion municipale ontarienne, dont il
est le président.
M. Lafortune est présentement à

Atiantiec-City au congrès des bonnes

routes.
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LE PREMIER AVION ARRIVE A NOME
NOME, Alaska, 14 — (S. P. A.) — Les plans des recherches aériennes|

entreprises pour Carl Ben Eielson et Earl Borland, aviateurs des Etats-

rie, le 9 novembre dernier, ont pris de l'importance hier avec l'arrivée
ici du premier avion à cabine de l'expédition de secours.

Unalakleet et son pilote, Pat Rgid, ainsi que ses deux autres occupants.
William Hughes et Jim Hutchinson, sont saufs.
de descendre à l'embouchure de la rivière Ungalik et l’avion a été légère-

Des réparations temporaires ont été effectuées, mais la
température a retardé l'envoi pour Nome.

Une dépêche de Moscou annonce que toutes les ressources de l’Union
our retrouverEieleon et Borland dès

‘ gleterre.

Tuller, Alaska, au Cap Nord, Sibé-

à l'appel depuis une semaine, est à

Une tempête les a forcés

ue le 18 janvier.

M. 1 BOURQUE
EST RÉÉLU POUR

UN 3ème TERME
ANNUELLE

  
 

ASSEMBLEE DE
L'ASSOCIATION MUNICIPALF
ST-FRANCOIS.

L'assemblée annuelle de l’Asso-
ciation Municipale de St-François
d’Assise a eu lieu dans la salle de
la rue Melrose. M. I. Bourque, pré-
sident de l’Association occupait le
fauteuil. ‘Tous les officiers ont te-
nu à signaler par leur présence
l'importance de l’assemblée. On re-
marquait M. l'échevin N. Lacasse
et M. le Commissaire d’EÉcoles, O.

Berthiaume.
Les rapports fort intéressants

du secrétaire et du trésorier ont
été adoptés aux applaudissements
des 325 membres présents à l'as-

semblée. M. le Président de la So-
ciété remercie ses officiers du bon
travail accompli peicdant l'année
écoulée. Ïl tient également à féli-
citer leurs représentants à l'Hôtel
de Ville ainsi que M. l’échevin La-
casse pour leur dévouement, M. La-
casse, surtout, s’est toujours mon-

tré prêt à servir les électeurs et la
classe ouvrière en particulier. Les
élections se sont faites sous la pré-
sidence de M. l'échevin Lacasse.
Voici les résultats:

Président: I. Bourque, 3ième ter-
me.

Premier vice-président:
Proulx, 3ième terme.

Deuxième vice-président:
les Diotte.

Secrétaire: J. P. Enright, 3ième
terme.

A. A.

Char-

Secrétaire-adjoint: M. O. Ber-
thiaume, 2ième terme.

Trésorier: O. Saumure, 2ième
terme.

Commissaire - ordonnateur: A.

Fortier.
Représentants du Quartier Vie-

toria: H. Lamadeleine, A. Rail, F.
Donehou, O. Ranger, R. Deslau-
riers.

Représentants du Quartier Elms-
dale: A. Duneau, S. Perrier, M.

Carrière.
‘Auditeurs: A. Grégoire et J. J.

Potvin.
Représentants à l'Hôtel de Ville;

J. P. Enright, A. Clément.
Les nouveaux officiers font des

courts discours et promettent de
faire tout leur possible pour le suc-
cès de l'Association.

LA FRANCE SERAIT
SATISFAITE DE LA
RÉPONSE ANGLAISE

L'ANGLETERRE REPOND AU ME-
MOIRE NAVAL FRANÇAIS DE
DECEMBRE. — LA DELEGATION
AMERICAINE EN ROUTE POUR
LONDRES.

PARIS, 14. (Câble P.A.) — Les mi-
Heux officiels français, après avoir
étudié de près la réponse de l’Angle-
terre au mémoine naval de la Fran-
ce en décembre, ont exprimé leur sa-
tisfaction de la teneur du mémoire.
D'autre part, on pense à Paris que

I'insistance de l'Italie qui veut la pa-
rité navale avec la France comme
base de toutes négociations, jette
quelque peu d'ombre sur le tableau
brillant par ailleurs de la prochaine
conférence navale de Londres.
On laisse entendre ici que le secré-

taire d'Etat des Etats-Unis, Stimson,
projette de conférer avec le premier
ministre Tardieu à Londres samedi.
Le premier ministre doit arriver ici
pour y renconter le gouvernement. Il
sera probablement nécessaire qu’il se
rende à La Haye vendredi pour si-
gner l'entente qu'on entrevoit au su-
jet des réparations.

LES AMERICAINS
Sur le vapeur George Washington,

en mer, 14, — La délégation des E-
tats-Unis, en route actuellement pour
la conférence navale de Londres, es-
père une réduction des navires de
guerre, disait-on officieusement hier.
Les délégués américains ont eu

hier des pourparlers privés. Ils avaient
reçu du secrétariat d'Etat un som-
maire de la réponse anglaise au mé-
moire francais de décembre. Le se-
crétaire d’Etat Stimson n’a fait au-
cun commentaire. On laisse la ques-
tion entièrement aux malins de l’An-

 

On s'attend à ce que le navire ar-
rive à Plymouth un peu après minuit
jeudi. La délégation américaine se
rendrait à Londres par convoi spécial
où elle arriverait vendredi matin.
Stimson pourrait conférer avec le
premier ministre MacDonald.

| FROMAGE |
CHATEAU

Fait à Ottawa

Connu dans le monde entier

 —  

  

 

DE DÉLÉGUÉS
“DÉJÀ ARRIVÉS

On se prépare activement à
‘la conférence navale qui
s'ouvrira à Londres le 21
janvier, par un discours
du Roi George V.—Cet-
te conférence sera l’une
des plus impartantes des
temps modernes. .

LES POURPARLERS

LONDRES, 14. — (S.P.A.) — La
conférence sur la restriction navale
des cinq puissances, réunissait du-
rant cette semaine les plus importants
politiques du monde, sera probable-
ment la plus importante réunion ja-
mais tenue dans la çapitaie anglaise.

Ile succès étant prévu, il est pro-
bable que la réunion ajoutera & la
sécurité des puissances de l'univers,
des garanties et du soulagement dans
l'immense fardeau des paiements de
taxes militaires.
La délégation japonaise est déjà

  

larrivée ici, et l’on attend bientôt les
délégations françaises et italiennes
et la députation américaine arrive-
ra à Londres de Plymouth, vendredi.
Le rol lira l'adresse à l'ouverture

officielle mardi prochain. Dans l'in-
tervalle, des caugeries préliminaires,
telles qu'on en vit l'été et l'automne
derniers, aux conférences MacDonald-
Dawes et MacDonald-Hoover, sont
déjà en pleine activité et doivent
prendre beaucoup plus d'importance
d'ici à l’ouverture officielle.
Les pourparlers entre Japonais et

Anglais ont commencé avec beaucoup
d'ardeur jeudi dernier. Chacun mani-
festa le désir d'exposer avant la con-
férence l'attitude de son propre gou-
vernement sur les divers détails tech-
niques qui devront se débattre à la
conférence officielle. Reijiro Wakat-
suki, l’amiral Tajarabe et l’abassa-
deur Matsudaira ont parlé durant
deux heures en audiénce privée avec
MacDonald dans la première de ces
réunions.
On a repris les pourparlers ven-

dredi matin, et samedi encore à l'E-
chiquier, une autre conférence a été
tenue hier.
Les pourparlers anglo-américains,

franco et italo-américains seront à
l'ordre quand la délégation américai-
ne arrivera vendredi.
Les détails des pourparlers anglo-

japonais sont tenus secrets, mais il
est entendu que le sujet a roulé sur

les sous-marins. La Grande-Breta-
gne et les Etats-Unis veulent les
aholir unanimement, mais la France
et le Japon tiennent à les conserver
comme protectton de leurs côtes.

M. Wakatsuki déclare que le sous-
marin est ‘une arme de défense né-
cessalre’.

, Cependant le premier ministre ja-
ponalis, interviewé, déclare qu'une for-
mule peut être limitée pour restrain-
dre les forces sous-marines, si cela
est la base d’une entente. Quelques
observateurs croient à la possibilité
de ltmiter la forme du sous-marin de
façon à ce qu'il serve seulement A la
défense des tôtes et ne puisse en-
treprendre de traversée transatlanti-
tu comme il s'est vu en Allemagne
diirant la guerre,

T1 est prévu ici, une semaine avant
la Conférence, que les discussions
porteront sur les sous-marins.
La conférence durera quelques

mais, de deux A quatre mois, tout au
us,
Aucune natlon ne songera à pren-

dre la responsabilité de faire échouer
la conféfence, dans les prochaines
spéculations, car il serait dangereux
pour elle de compromettre un mou-
vement unique dans l’histoire d’un
assaut vers la paix.

Voici les dispositions des puissan-
ces qui vont bientôt entrer dans la
prochaine conférence: Ia Grande-
Bretagne et les Etats-Unis s'enten-
dent sur la parité navale, l'abolition
des sous-marins et l'extention du
chômage sur les principaux navires:
l'Italle insiste sur l'égalité navale
avec la France: la France demande
la supériorité navale sur l'ItaHe et la
détention des sous-marins; le Japon
ne veut pas l'égalité, mais demande
70% de la force de la flotte la plus
puissante du monde.
Aucun des points de vue ne paraft

assez formidable pour être insurmon-
table. A l'encontre des conférences
précédentes, celle-c! sera tenue dans
une atmosphère plus amicale et plus
optimiste.
Londres s'apprête À recevoir les

délégués et la multitude des experts,
secrétaires et les journalistes. Les
gros hôtels sont déjà promis et mê-
me les plus petites hôtelleries s'at-
tendent à recevoir la foule d'étran-
gers venus pour la conférence,

ON FELICITE LE
CHEF McCARTHY

A l'assemblée du Board of Trades
de Westboro, hier soir, le chef Mc-
Carthy, de la police de Comté, a été
félicité pour son application À arrê-
ter les automobilistes imprudents,
sur le chemin Richmond, dans les
limites du village de Westboro. De-
puis cet été, le chef McCarthy a
placé un de ses officiers de circula-
tion dans le village,
Les élections des officiers auront

lieu le 27 janvier. La date du ban-
quet annuel sera aussi décidée le 27
au soir.
On discuta la question de l'élar-

gissement du chemin Richmond,
mais on la laissa ensuite à la com-
mission des routes suburbaines en
charge de ce travail.
Les rapports du secrétaire et du

trésorier MM. W. Haughton et W.
Beddoe, montrent que le: Board of
Trades de Westboro & eu une année
de succès.

 

    

 

L’élargissement du
chemin Richmond

La Commission des routes subur-
baines n décidé de dépenser 50.000
dollars pour l'élargissement du che-
min Richmond, & partir du Driveway
jusqu'à la limite ouest du village de
Westboro. On commencera le travail
au printemps prochain.
L'honorable Thomas Ahearn et le

Dr G. M. Geldert, les représentants
de la ville à la Commission, ont sug-
géré la construction d'un trottoir sur
le côté nord du chemin de Richmond.
La Commission n'a cependent pris au-
cune décision à ce sujet, croyant que
ses pouvoirs se limitent à la construc-
von et à l'amélioration des chemins.
La Commission à l'intention de dé-

penser près de 200,000 dollars sur les
tirtérentes routes qu'elle doit entre-

M. P. A. Heney a'été nommé pré-
sident de la Commission. M. Bower
Henry a été choisi comme le cinquié-
me membre de ls Commission. M.
Bower Henry. ainsi que M. B. Roth-
well, représentent le comté de Carle-
ton à la Commission.

>
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700 verges de

Velours chiffon noir

$1.59 ue
Une bonne qualité françuise .très soupie et soyeu-

se.
grande quantité de France
de verges À $1.95. C’est
#2.50. Il vous est possible
tionner une fascinante robe

Le magasin Murphy-Gamble en a importé une
et en a vendu des centainey
une qualité qui vaut bien
maintenant de vous confee-
de soirée ou d’aprés-midi a

une appréciable épargne. Mercredi, la verge, $1.59.

  
M.D.MFINNIE
RÉÉLU PRÉSIDENT

DE LH.CIVIQUE
IL EST PRESIDENT DU COMITE
DES DIRECTEURS DE L'HOPI-
TAL CIVIQUE DEPUIS 1919,
M. D--M. Finnie, a été réélu hier

soir président du comité des direc-
teurs de l'Hôpital Civique. II oceu-
pe ce poste depuis la formation du
comité en 1919. M. J.-J, Lyons a été
nommé au poste de vice-président.
L'échevin Aristide Bélanger a dé-

claré à l'assemblée qu'il n'y a pas
un nombre suffisant d'infirmières
Canadiennes-françaises à l'hôpital, et
cela au détriment des patients tie
langue française. I! demande que le
comité de direction prenne les mesu-
res nécessaires pour remédier à cet
état de choses. Le docteur Z.-M.Ro-
bertson dit qu’il s'est efforcé depuis
quelque temps d'enrôler des jeunes
filles Canadiennes-françaises à l’éco-
le d'infirmières de l'hôpital, mais ses
démarches n’ont pas eu grand succès.
H déclare qu'il y a & l'hôpital des
infirmières diplômées Canadiennes-
françaises, et d'autres membres du
personnel qui parlent français. Re-
lativemept à cette suggestion de l’é-
chevin Bélanger, le comité de direc-
tion songe à prendre une des salles
de Ja maison des infirmières pour en

 

faire une chapelle où les inf rmiéres
pourront suivre les exercices reli-
gieux. La suggestion a été laissée en-
tre les mains d'un comité composé de
MM. A.-J. Major, J.-J. Lyons et le
docteur D.-M. Robertson, surinten-

nt.
PREVISIONS BUDGETAIRES

M. D.-M.Finnie, le commissaire C.
J. Tulley et M. John Bain ont été
nommés pour former un sous-comité
chargé de préparer les prévisions bud-
gétaires pour l'année 1930 et de les
soumettre aux directeurs. MM. W.-L.
Best, A.-J. Major et D.-M. Finnie ont
aussi été nommés membres du comité
de l’école d'entraînement des infir-
miéres. ;
Le secrétaire a accusé réception

d’une lettre du Congrès des Métiers
et du ‘Travail dans iaquelle on de-
mande que les employés de l'hôpital
travaillent 8 heures par jour au lieu
de 12. Le docteur Robertson dit que
ce changement occasionnerait des dé-

penses très considérables. Il prépare
un rapport pour démontrer quel sur-
croit de dépenses cette innovation

coûterait à l'hôpital. ;
Le comité médical consultatif a été

nommé comme suit: le docteur A.-S.

McElroy, président; le docteur J.-E.

Craig, secrétaire; les docteurs w.-s.

Lyman, F.-W.-C. Mohr, W.-J. Stevens

et E.-H. Ells. Le -docteur McElroy
représentera la faculté médicale au
comité des directeurs.

+ MOINS DE PATIENTS

Pendant le mois de décembre, I'h0-
pital recut 662 patients, soit 75 de

moins que pendant le méme mois en

1928; il y avait 218 patients privés,
avec une diminution de 56 sur dé

cembre 1928; 230 patients semi-pri-

vés, avec une diminution de 47; 42

patients à charge publique, avec une

diminution de 6; 150 patients payés

par la ville, avec une diminution de

47; 1 patient gratuit; 21 employés,
avec une diminution de 20. Les pa-

tents demeurérent à l'hôpital pen-

dant un total de 11,774 jours, soit

2,379 de moins qu'au même mois en

1928. ;

Etaient présents, M. D.-M. Finnie,

président; le maire Frank-H. Plant,

l'échevin Aristide Bélanger, M. A.-J.

Major, le docteur Robertson, surinten-

dant, et MM. Hugh Carson, W.-L.

Best, J.-J. Lyons et N.-H. Lett, secré-

taire. ;
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Un bambin se perd

dans le cimetière
Beechwood hier soir

Un enfant âgé d'environ 6 ans s’est

perdu hier soir dans le cimetière

Beechwood, et a été reconduit à sa

demeure par M. Joseph Marier, 94

rue Geneva, employé à l’Imprimerie

Nationale.
L'enfant était en pension sur la

rue Springfield. Il s'éloigna de sa de-

meure dâns l'après-midi, et à 5 heures

30 hier après-midi, il ne savait plus

par où se diriger pour gagner son lo-

gis. En revenant du travail, M. Ma-

rier entendit les pleurs d'un enfant

dans le cimetière Beechwood. Il se

mit à sa recherche et le localisa sous

peu. Il le conduisit à sa demeure sur

l'avenue Bpringfield, où sa gardienne

commençait à s'inquiéter sur son

sort.
SE

MORT SUBITE DE
AE. CLENDINNEN

Charles Albert Clendinnen ancien
sportsman bien connu, est décédé
subitement à sa résidence, à 7 heu-
res 30, hier soir. Sa santé laissait à
désirer depuis un an, Il s'affaissa

dans sa chambre, hier soir, et mou-
rut quelques instants plus tard.
Feu M. Clendinnen passa la ma- |g

jeure partie de sa vie dans la Capi-
taie. Il était un amateur de la crosse
et de la boxe. Ii était célibataire. Il
laisse deux frères et une soeur. Les
funéraillesaurontlieu privément,

 

UN DISCOURS
OPTIMISTE DE
SIDNEY LOGAN
Le gérant général de la Ban-

que du Commerce expri-
me des vues encouragean-
tes sur la situation des af-
faires en Canada.—Il pré-

. tend que le désastre de
la bourse n’a pas été aussi
considérable qu'on le
crovait.

CHIFFRES INTERESSANTS

 

 
i TORONTO, 14, (P. ¢.)— Peu-
l dant toute la période de la diminu-
tion rapide des valeurs, nos exi-
gences dans les emprunts rembour-
sables sur demande, tant dans les
limites du Canada qu'en dehors, ont
toujours été satisfaites, et nous
n'avons pas jugé nécessafîre de bif-

fer un seul dollar de nos comptes
dans ces emprunts. Telle est la dé-
claration faite aujourd'hui par

Sidney H, Logan, gérant général de
la Banque du Commerce, à son as-

semhlée annuelle tenue aujourd'hui.
M. Logan a fait allusion au désas-
tre de la bourse en octobre et no-
vembre derniers. Les événements
bancaires représentent la situation
des banques en général, dit-il. L'im-
pression créée en ces jours à la sui-
te de la forte demande aux maisons
de courtage en a été une de force
# de réserves financières étendues.
T1 est heureux aussi de pouvoir di-
re que, malgré l'attraction des

taux exceptionnellement élevés du-
:rant une si grande période à la
bourse de New-York, les exigences
de l’agriculture et du commerce,
(tant du Canada qu'aux Etats-Unis,
‘ont été satisfaites par les banques,
sans augmentation matérielle des

! intérêts.

 
Cependant, l’effet indirect de ces

emprunts remboursables élevés aux
Etats-Unis et dans une certaine me-

sure au Canada a été considérable,
vu l'impossibilité de vendre des
Obligations à un bas taux relatif
de rendement. Les effets des aug-
mentations et des diminutions à la
bourse sur le commerce et l'indus-
trie ont été jusqu'ici moins graves

qu’on ne l'avait cru.

Les profits nets de la banque

pour l’année écoulée ont été de
$5,066,229, uneaugmentation de
vingt-sept pour cent; l'actif total de

$801,000,000, soit le plus élevé
dans l’histoire de la banque, ce qui
est une augmentation de plus de
$56,000,000 pour l’année.

Les dépôts totaux se sont élevés
à $637,000,000, une augmentation
de $26,000,000. Les emprunts rem-
boursables sur demande ont de-

meuré à $55,000,000 pour le Cana-
da et ont été de $105,000,000 en
dehors du Canada, une augmenta-
tion de $26,000,000.

Parlant de la situation amenée
par la diminutionde la récolta, M.
Logan dit que le retard dans l'ex-
portation a amené une diminution
dans les fonds de New-York 4 l'au-
tomne. La réduction des taux
d'intérêt à New-York, & la suite de
la liquidation de Ja bourse, et de
grosses émissions de garanties cana-
diennes ont grandement amélioré le
change vers la fin de l'année,
On formule tellement de projel-

dans la voie du développement et
de l'expansion, qu’il est impossibie
de les suivre tous, Mais, à !a suite
d'une enquête nationale faile ré-
cemment par la banque, nous avons

appris des sources les plus recom-
mandables qu'on a entrepr's en Ce
pays des travaux pour plus d'un
milliard de dollars, dont cing cents
millions seront dépensés ea 1930.

 

Docteur enphilosophie
Mile Alice E Wilson, paléontolo-

giste aux levers géologiques, division
des Mines, au Musée National, vient
de recevoir Je grade de docteur en
philosophie de l'Université de Chica-
0.
Mlle Wilson est criginaire de Co-

bourg, Orit., et elle est employée de-
puis plusieurs années au Musée Na-
tional. Elle est diplomée de l’Univer-

\sitédeToronto. 
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Rideau 4606.  

NOUVEAU BUREAU

A. M. BELANGER ».0.
OPTOMETRISTE

désire annoncer qu'il occupe maintenant ses nouveaux
bureaux dans l'édifice Plaza, angle des rues Rideau et
Sussex, entrée 45, rue Rideau, suite 302. Téléphone:
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